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INE PROP

es écoles du prolétariat
où l’on enseigne les doc-
trines révolutionnaires
et athées de la Russie
Rouge. Un piège pour
les catholiques d’Angle-
terre.
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LE CENTRE
rer

(Spécial au “Droit”)

Londres, 6. — Un bill a été in-
duit au parlement en vertu du-
el sera considérée comme délit
publication ou la mise en cireu-
don d'imprimeries ayant un ca-
~tére communiste ou antichréti-
s; fl sera aussi défendu d'ineul-

| er‘dans les esprits des enfants
-dessous d’un certain âge des i-
es -subversives de la morale et
opres & soulever les haines de
-sses.: Ce bill. vise surtout les é-
‘es du prolétariat. Ces écoles ne
ivent pas être confondues avec les
bles socialistes du dimanche.
u'convenables il est vrai à tous

vints- de’ vue, les Ecoles socia-
du dimanche. valent encore

‘eux que les écoles du prolétari-
- avec leur nature - pernicieuse
i sont affiliées‘ avec l'internatio-

M le rouge de Moscou et dont le
t est d’inculquer dans l’esprit des
ines enfants les doctrines les plus
volutionnaires et les plus‘ blas-
ématoires qu’il soit possible de

M8 acevoir. Ce mouvement est appu-
par des gens à l’esprit cultivé.

uns ces écoles, on tâche de fai-
adopter aux enfants des princi-

‘8 révolutionnaires, blasphématoi-
M: et athées. La direction et la
omotion de ces centres de per-
rsion- se trouve, autant qu’on a pu
feeouvrir, entre les mains du

rti goi-disant communiste en An-
sterre.. ‘De plus on essaie de ren-
e attrayant ce mode d'enseigne-
ant:an y mélant des jeux et des
pei

“6.—Omar Roberts,
‘ans, vieur-treppeir,dstehu pour
4meurtre de sa maîtresse de mai-

n; Flora-Grèy, a confessé, dit-
, fafaute à ‘son geôlier.
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ERCREDI, 6 SEPTEMBRE 1922

ÿ- - (Spécial au “Droif”)
‘Montréal, 6. — Le marché est

W core bien tranquille ce matin.
«elques bonnes ventes de fromage
3 ont donné un peu d'activité à
‘compartiment sans cependant

modifier les prix courant est
1tét 15 sous que 144.
Cornwall a vendu 219 fromages
a 15 5-8 et 968 colorés à

Vankleek à vendu “651 meules à
. 1-8 et 211 & 15. |
‘London, Ont., n'a obtenu que
14, pendant que Belleville ven-
ft 15
A Ithe le fromage a été

M ndu 14 5-8 et le beurre à 33 5-8.
R'Farham, Qué., a obtenu 33 sous
Dir son beurre.
Un fait qui vaut d’être mention-
"c’est que le beurre se vend en-
re chez les marchands engros de
antréal 38 et 40 sous, les mar-
andg de la campagne surtout ne
tvent le détailler à moins de
A et:-145 sous.
J x x x
‘Les oeufs strictement. frais sont
bonne demande et trouvent fa-
ement preneurs & 40 sous, Les
kts fraîches que nous avons eues
rmettent de garder de meilleurs
ifs: et 1a production @ diminué
jnsiblement.
iT.es bons poulets au-dessus de

Maitre livres se vendent .31 et .32,
i. poules grasses, au-dessus de

A 2 livres sont cotées & 26 et 28.
geroRg.canards sont payés .25

[)

y a aucun hatigement dans
arché de la farine e des grains.

Wbrix -du blé sont àA baisse,
%'lons d’octobre ne sent co-
là .95 3-4 pour le. blé dur
‘les décembre sont à .9
‘ge et l’avoine*sont au m
52 et .40 respectivement

/nouvelle récolte commence “a
iver sur le marché de Winni-

Algré ja baisse récente dans le
xdes farines, les marchands n'a-
tént qu'en petite quantité; les
wandes pour l'exportation sont
‘eu d'importance également;
t ‘ce qui fait espérer qu'il y au-
avant longtemps une nouvelle
te dans les prix.

La cote actuelle est de $7.20 pour
hautes patentes, $6.80 pour les
ntes et $6.60 pour les fortes à

   

   
   

  
   

 

  

 

   

 

    

  

  

  

 

  

  

 

  

  

:.00 et $23.00 la tonne au wa-
; à Fort William.
‘18 sont généralement cotés à
.00 et $25.00

"Mu cours de la semaine dernière
,a reen à Ja tête des lacs plus

rrivent continuel-
ême esnace de
illion de: minots
pola. v

 

“L’2VENIR EST A CEUX QUI LUTTENT”’
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GANDE BOLCHEVISTE‘LES
ST DENONCEE EN ANGLETERRE
 

inots ¢2 blé: lel

Londres,

millions de livres sterling, d'aprés
Ce prêt, qui requerrait l'appro

tions, proviendrait des revenus des

L'UNIVERSITE
ENTRE DANS SA

75eme ANNEE
Avec l'inscription des. élèves,
aujourd’hui, l'Université d'Ot-
tawa entre dans sa. 75ième an-
née d'existence comme insti-
tution enseignante. C’est, en
effet, en 1848 que Sa Gran-
deur Mgr Guigues, le premier
évêque d'Otljawa confiaét aux’
RR. PP. Oblats la direction
du collège qu’il venait de fon-
der. L'année suivante le par-
lement canadien accordait une
charte d’incorporation au pre-

SUE
PT

mier collège de ia Capitale.
Dix-sept ans plus tard, en
1866, le collège de Bytown
fut érigé en Université et re-
cut en 1889 sa charte cano-
nique.
On complètera cette année
une aile de $200.000 qui mar-
que le progrés rapide de cet-
te grande institution catholi-
que. Chaque année le nombre
des éléves augmente sensible-
ment ct l’on prévoit que, cette
année, il sera plus de mille.
rt

MORRISSON GARDE
LA DIRECTIONDU

“FARMERSS
PAR UN VOTEDEDE 7 A 1 L'AN-
CIEN BUREAU DE DIRECTION
EST REELU. LA POLITIQUE
D’ELARGISSEMENT DES CA-
DRES DU PARTI SUBIT UN
ECHEC DECISIF,

refi.me

Toronto, 6. (P.C.) — A l'assem-
blée annuelle des directeurs du
Farmer's Sun, l'organe officiel de:
Fermiers-Unis d'Ontario, la faction
de M. J. J. Morrisson a remporté
la victoire sur celle de M. Drury,
Par un vote de 7 a 1, l'ancien bu-
reau de direction, opposé à Ia po-
litique d’élargissement des cadres
a été réélu après une longue dis-
cussion...Un ministre du cabinet
défait par le même vote.
Le début de l’assemblée a été

marqué par une discussion assez
vive au sujet du vote par procu-|
ration.. .M. Morrisson disposait del
560 procurations;alors que la fac-
tion de M. DruryN’en avait que 80.
M. Morrisson gagna son point et ses
procurations furent admises.

19

|UN PRET DE 30,000,000 A L’AUTRICHE
6. (De la Presse Associée.)—Un groupe de banquiers de

Londres consent à offrir à l'Autriche de lui prêter de vingt à trente
le “Daily Express”.
bation de la commission des répara-
importations de l'Autriche.et serait

fait seulement à condition qu’on accorde à l’Autriche un moratorium de
cing ans sur les paiements d’indemnité de guerre.

Si la proposition est jugée acceptable, dit le journal, un certain
nombre de banquiers importants autrichiens viendront à Londres ‘pour
conclure ce marché. Ils seront probablement accompagnés du chance-

UN PROJET DE
RESTAURATION
DE LA FRANCE

On emploierait le matériel
ment francais approuve
allemand. Le gouverne-
le projet.

 

ON EST SATISFAIT
EN ALLEMAGNE

(De la Presse Associée)
Paris, 6. — Un projet de res-

tauration des régions dévastées de
la France, avec -utilisation de ma-
téraux alilemands, a été soumis
aujourd’hui au comité gouverne-
mental chargé de surveiller la li-
vraison de marchandises par l'Alle-
magne.

Le projet a ate étudié longue-
ment par Hugo Stinnes, le magnat
industriel de l'Allemagne, et le sé-
nateur de Lubersac, président de la
fédération des sociétés coopérati-

j Yes. des régions libérées. Ces socié-
tés représentent 130,000%Wféradh-
nes, qul ont perdu pendant - la
guèrre une somme globale. de 13,-
000,000,008. de franes.

Les négociations ont eu lieu a-
vec l'approbation du gouvernement
français, lequel doit santtionrier dé-
finitivement. Des rapports’ venus
d’Allemagne indiquent qu’on est
également satisfait dans ce pays.
———

I ES CHANGEMENTS
IMPORTANTS DANS LE

CABINET IRLANDAIS

Dublin, 6. (P.A.) — II semble
entendu que William Cosgrave
démissionnera comme ministre du
Gouvernement local et deviendra
ministre des Finances. Les cham-
bardements dans le cabinet irlan-
dais seront probablement plus im-
portants que l’on ne l’avait cru
tout. d’abord M. Eamonn Duggan
en raison de mauvaise santé aban-
donnera les Affaires Intérieures et:
restera ministre sans portefenlle.
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Le grand industriel allemand qui,
de concert avec le sénateur fran-
Cais Lubersac, a suggéré qu’on

utilise le matériel allemand pour
Fyrestaurationde’1a-France. 

  

LES FONDS MANQUENT |
AUX GREVISTES DES
CH. DE FER DES EU

 

Le conseil des Métiers et

du Travail de New York
suggère que l'on vote
une journée de travail
pour porter secours aux
cheminots. Une assem-
blée nationale de toute
la fédération pour secon-
der la grève. L’interven-
tion du gouvernement.

 

OU EST JEWELL?
a .

New-York (P. A.), 6.—Leco-
mité exécutif du conseil ‘centra)
des Métiers et du Travail, repré-
sentant 800,000 salariés,a adopté
une résolution hier qui serasou-
mise au conseil jeudi. L'exétutit
demande au gouvernement de
prendre la direction des chemine
de fer et de négocier une entén-
te avec les gwévistes. Il a aussi
adopté une ,autre résolution de-
mandant à ‘tous les consefls des
Métiers et au Travail des grander |=" (Suite-d ia page 8)
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“LES PROJETSDE
BALFOUR SONT |=

Les droits des catholiques
en Palestine sont en
danger. L’‘‘Osservatore

- Rimano’’ s'alarme. L'o-
Pinion du Vatican oppo-
sée aux propositions.

 

LA COMMISSION

Rome.6. (P. A.) — L'‘‘Osser-
vatore Romano’’ dit ce matin
que l'opinion au Vatican est for-
tement opposée aux conditions
de Balfour, dans ses projets de
protection des Lieux Saints en
Palestine, qu’il a soumis au con-
seil de la Société des Nations ac-

tuellement réunie à Genève.
Le journal, qui est l’organe of-

ficiel du Vatican, déclare que,
si le rapport télégraphié sur les
propositions Balfour est exact, il
est évident qué les droits des
catholiques sont compromis,
puisque ces derniers seraient en
minorité dans. les trois sous-
commissions, et que le dernier
mot resterait au président de la

 

;| commission qui est un américain
protestant.

‘‘C’est un outrage’’, conclut
le journal. ‘‘Nousespérens que
le texte à nous transmis des pro-
positions Balfour n’est pas en
conformité avec les réelles pro-
positions. En tout cas, les repré-
sentants des nations catholiques
au conseil de la Société des Na-
tions sauront sauvegarder les
anciens et ingliénables droits de
l'EgliseSaige en- Terre
Sainte.” haER

UN OUTRAGE
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UNE ACCLAMATION
DANS SHERBROOKE
re

Sherbrooke, 6. (P.C.) — La mi-
se en nomination pour l'élection
complémentaire de Sherbrooke au-
ra lieu demain. la votation au-
ra ‘lieu le ‘14. On ne croit pas
que le docteur Ludger . Forest,
candidat libéral,
te & un candidat oppositionniste,
Tout semble indiquer que ce sera
‘une’ élection sans opposition. 
 

LEPROBLEME DELA
Paris, 6. (De la Presse Associée.)—Au cours des premiers six

mois de 1922, les naissances dans

En’ raison de la diminution

1921.

NATALITEENFRANCE

 

les plus grandes villes de France
ont diminué de 10 pour cent, si on les compare en nombre à la pé-
riode correspondante de 1921. Les chiffres pour Paris sont de 24,-
238 pour six mois et 1’an dernier pour les mêmes six mois, 27,489.

dans le nombre des mariages au
cours des deux dernières années, on s’attend encore à ce que le
nombre des naissances diminue pour les prochains six mois.

Si de telles proportions peuvent s’appliquer à toute la France,
le nombre des naissances pour 1922 sera de 80,000 de moins qu’en

    

ait à faire lalut-

   
prim meme ama Smee e

Pendant que tout le Canada;se réjouit.de l'abondanceet de la hante ‘v
problèmes financiers surgissent.
de la Saskatchewan, suggère aux banquiers de ne prendre cette année qu’une partie des sommes

dues par les fermiers et prolonger l'échéance. Il suggèreaussi aux”
teurs et aux détailleurs de faire leur’ part en acceptant ‘dès montantsproportionnés aux montants
dus. On ne serait pas ainsi obligé d'inonder les marchés de.produits ‘à des prix dérisoires. BIR
WILLIAN TAYLOR (médaillon-de gauche), président de l'Association des Banquiers, qui adéclaré
qu’il nn'yaurait pas de difficulté dans la mise en marchédes récoltes.

ÉLECTION DE©

Le premiermifiistreCHARL

LEP.M.DRURY - -
REPONDRAA

M.FERGUSON;
Toronto, 8. (P.C.) — Le pre-

mier ministre Drury à nié; hier,
Fracousetion-Portée- .sentredul par
Flo chef conservateur, l’hon. ‘Ho-
ward Ferguson au sujet des cous|
pes. de bois. M. Ferguson a en
effet ‘déclaré à ‘Brighton que ‘M:
Drury a concédé à M. A. W. Ba-
ckus de Minneapolis. des.coupes de
bois de 3,600 milles carrés -sans
demander de- soumissions. et en. dé-
pit de la décision du sous-ministre
des Terres et des Forêts. M. Fer-

tant cette accusation et a "an:

peut pas prouver. son ‘ accusation
Le premier ministre s’est contenté
de répondre quecette - accusation
est fausse et qu’il y répondra dans
un discours qu’il
Grimsby jeudi.. 
 

ON PRECONISE UNE UNION ECONOMIQUE DE
TOUS LES PAYS DE L'EUROTE CENTRALE
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journées. de‘traexil pour aideraux U

 
 

TLRRL LYemma
a cndedit Jouitijl d'une. certaine réputation, quetout le monde #'y

Be

 

.]s tondre, tandis qu'un autre endroit, moins
t les délices de quelques autres.

J

  

Les représentants cana-

diens sontactifs à la ré-

union de la société des

Nations. L’honorable
Lapointe, au comité des
questions constitution-
nelles et politiques.

 

L’AUTRICHE

 

(De la Presse Associée) ..
Genève, 6. — L'hon. W. S. Field-

nances, président dela délégation
canadienne à Genève, qui a été hi-
er élu président du comitérelatif;
aux question sociales, de la Socié-
té des Nations, vient aussi d’être
choisi comme membre du comité
de réduction des armements.

L'hon. Ernest Lapointe, ministre
de la Marine au Canada, et l'hon.
P. C. Larkin, qui sont également
membres de la délégation canadi-
enne à Genève, font partie, l’un des-
comités intéressés aux questions
constitutionnelles et politiques,
l’autre des comités d'organisation
technique et de finances. :

Les Canadiens ont été d'une gran-
de activité depuis l'ouverture’ de la
nouvelle session de la Société: On
les a vus à de nombreuses confé-
rençes, On ne sait pas encore s'ils
demanderont l’approbation du fa-
meux amendement do M. Doherty,
l'ancien ministre canadién de la
Justice, ‘tendant. à faire . éliminer
l’article X du pacte de la Société
des Nations. -

- “ L'AUTRICHE- Co
Le iraviil de la Société se tait

lentement. L’attention générale est
retente par le problème de l’Au-
triche. Deux théories sont dctuelle-
ment étudiées, relativement aure-
lévemènt économique‘de -ce. pays.

noncé qu’il démissionnera’ s'iT-nê|.

prononcera al

ing, le ministre canadien des Fi--

 

sugen a mis son siège en. jeu en

|
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valeur. des récoltes de l'ouest, des
DUNNING (médaillon de droite)

archands de gros, aux ache-

 

RUSSELL AURA
LIEULE23 OCT,

RE

Losbrofsserontseront probable-
ment émis aujourd’hui
pour lesélections com-
plémentaires Russell et
de Toronto Sud-Est. M.
Goulet, candidat libéral

“ dans Russell sera proba-
“ blement élusons Opposi-
tion.

LES PROGRESSISTES

a

 

re

Du Correspondant du “Droit”
Toronto, : 6. — A sa réunion

d’hier aprés-midi le cabinet provin-
cial a fixé au 23 octobre prochain
les élections complémentaires de
Russell et de Toronto-Sud-Est. Les
brefs seront probablement émis au-
jourd’hui. M. Daniel Markhamagi-
ra comme président d’élection dans
la division de Toronto et M. Per-
cy Lafléche, de Casselman, sera: le
président d'élection dans Russell,

DANS RUSSELL
- Dans le comté de Russellles li-
béraux ont déjà désigné leur can-

(Suite à la page 9)
mmere

 

JON A EXHUME
25 CADAVRES

White Haven, (P. A.) 6.—On
a exhumé 25 cadavres ce matin
dans la mine de charbon où 40
mineurs -ont été enterrés par une
explosion hier. Le travail est gran-
‘dement retardé ‘par la chute des
pierres et le gaz qui remplit la
mine.

sm——

L’ENQUETE SUR LES
MASSACRES A HERRIN

 

fms

Marion. Ill, 6 (P. A.).—Le
travail d'enquête sur les massa-
cres ouvriers d'Herrin, IH, prend
des proportions. On indique que
le procureur-général Brundage en
sera peut-être amené à faire com-
paraître, pour parjure, plusieurs
témoins enfendus.

L'enquête a tenté jusqu'iet d’é-
tablir les responsabilités dans ‘les

|massacres de juin dernier.
nremtemne

UN ENFANT DE 8 ANS-
. EST TUE PAR UN AUTO

——e

Montréal, 6 (P. C.).—Frappé
par un automobile comme il tra-
versait en face de ea malson, vers
8 heures du soir, Giovanni Sus-
ko,‘ 8 ans, demeurant à 667 rue
Wolfe, aeu le crane. fracturé et

utest. TMOft “quelques instants -aprée
l'accidest.

  m

a

VICTOIREPOURLESGRECS
“Toute unedivision de l’ar-

mée turque anéantie sur

le front de Bilejik-
Brousse — On tente d’a-
mener un armistice entre
belligérants — Les E-
tats-Unis songent à pro-
téger leurs intérêts...

 

LE GEN. TRICOUPIS

Dela Presse Associée ri
Constantinople, 6:— Une divi

sion de la cavalerie turque a été
défaite près du front de Bilev Jik>
Brousse. Cernée par les forces
grecques, elle a été totalement-a
néantie.

Les turcs, confiants en leurs sue-
cès, n’avaient pas compté avèc le
troisième corps d'armée grec, qui. a

(Suite à la pageIa8)

LA FRANCEET
ARMISTICE,

GRECO- TURG
Une note àlAngleterts

hier soir. Les possibili-
tés d’un armistice immé-
diant. La Turquie va de-
mander des réparations
aux Grecs.

mp0 + 1

QUE DIRA L’ITALIE ?
—_——

Paris, 6:— Le bureau des attai-
res étrangères garde le silence ‘te
plus absolu au sujet de la note en-
voyée hier soir par le premier mi-
nistre Poincaré à la Grande Bretk-

 

tés de faire conclure un armistice

ment aux prises.

cercles les ‘mieux informés qu’il
existe une certaine divergence d'o-
pinion entre la France et 1’Angié-
terre au sujet d’un armistice immé-
diat entre les belligérants.
La France est parfaitement d'ac-

que la paix devrait être faite ]è
piws tôt possible en Asie Mineure,
mais elle est d'avis, par contre, que
les Tures n’accepteront aucun ar-
mistice sans s’être d’abord assuré
une victoire complète et l’évacua--
tion de Smyrne par les Grecs.
On croit donc que la réponse de

Poincaré indique qu’on a consulté
l'Italie eur ce projet d’armistice,
mais que la réponse pourrait se.
faire attendre plusieurs jours en
raison de l’absence du ministre des
affaires étrangères Schanzer.
La note dirait en outre que la

France a commandé à ses représèn-
tants dans le Levant de céopérar

alliés à la conclusion d’un armis-
tice le plus tôt possible.
- De nouvelles difficultés ont surgi
aujourd’hui quant à la conclusion
de cet armistice,
On a appris officiellement .que

le gouvernement d’Angora deman-
dera des représentations pour les
dommages causés par l’armée

| grecque dans l’Anatolie, et le châ-
timent pour les atrocités commises
par les Grecs, au cours de leur re-
traite. ip)fied
re

( De la Presse Assoclée)
Chamonix, (France) 6.—Mme

Marcel Sembat s’est suicidée au-
jourd'hui a la suite de la mort
subite de son mari hier. M. Sem-
bat était un socialiste millionnaire
et ancien ministre des Travaux
Publics. ct
 

 

 

Toronlo,6:— La pression atmos-
phérique est encore élevée au sud
de la région des Grands Lacs et est
plus élevée dans le Nord-Ontarien
et dans Québec. Il a plu dans le
Manitoba, dans la Saskatchewan et
en différents endroits d’Ontario,

Pronostics:— Vents frais
nord-est et averses locales. Demain
beau et frais.

Température: Maximum hier 82,
minimum dète nuit 50, à huit heu-
res ce matin 52. a
A huit heures ce matin:—
Prince Rupert 46; Victorias,
Calgary, 32: Edmonton, 32;
nipeg. 58; White River, 46;
Ste. Marie, 58; Toronto, 71; "Kinghe
ton, 58; Ottawa,ky Montréal, 53;
Québec,50; St. Jobn, N. B/"60:

4  Jeufax, 64; Détroit, 74; NewYork
. “

 

On affirme cependart dans You.

cord avec 1'Angleterre en déclaraitt:

avec tous les autres représentants -

du

  

A
gne en réponse a la demande de

—l'Angleterre d'étudier les posesibili=r:--

aux Grecs et aux Tures actuelles
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— NEURS DE LA
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LES COGNEURS ‘
DE CIRCUIT

rele
E BEBE RUTH

 

.

Total de sa vie ...... 190
Total cette saison .... 28

LIGUE NATIONALE
Hornsby, St. Louis ..... 34
Williams, Philadelphie . 2
Kelly, New York . . . if
Lee, Philadelphie . . .. 13
Ainsmith, St. Louis ...,. 12
Russell, Pittsburg ..... 12
Wheat, Brooklyn FE §|
Mensel, New York ,... 10
Daubert, Cincinnati . . . 8

LIGUE AMERICAINE
Walker, Philadelphie .. 38
Williams, St. Louis . 84
Ruth, New York ..28
Heilman, Détroit . . 24 ||
Miller, Philadelphie 17.
Speaker, Cleveland . . . 10
Tobin, St. Louis . . . .. 10
Gosselin, Washington . . 8
LIGUE INTERNATIONALE |
Wingo, Toronto oe 29
Kelly, Toronto .. 21   Bentley, Baltimore .
Bottomley, Syracuse

17C14J
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VAINQUEURS
A BLUE BONNETS

Dixie Dick .$53.70 17.40 10.15

 

 

Veronica .. 4.75 4.10
Fitzrue .... 7.10

DEUXIEME COURSE
Gay Gap $17.00 6.10 4.15

Sweet Kiss 4.45 3.30
Theodosius ... 4.60

TROISIEME COURSE
Prismar ... $ 6.35 4.15 2.80
Anaprisa 2.50
Maypole ... - 2.20

QUATRIEME COURSE
Blarney Boy § 6.40 2.56 2.95
Agrael ..... 3.75 3.20
Indian Priucé .... 5.10

CINQUIEME COURSE
Chloris $ 6.50 3.80 2.75
Brass Tacks . 3.80 3.20
Sailor .... 2.95

SIXIEME COURSE
- Assume . $660 2.95 2.55
Leé Enfield 3.70 2.90
Mayourneen. 3.05

SEPTIEME COURSE
The Wag $14.70 6.50 5.05
H. M. Stevens .5.70 4.25
Phalaris ..…_….… 3.00
   

PORTER
CHAMPLAIN

RECONSTITUANT!
INCOMPARABLE !

JULES LAVERDUHE
. HULL, QUE.

HABITANTS DECROCE
SECTION-EST A LA CROSSE
ran ow PY
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LE LAURIER TRIOMPHE DES
ARTILLEURS DANS LA JOUTE
DECISIVE — SCORE, 5-2
UN TROUPEAU D'ETOILES.
eg

Tandis que les astres s’inclinent
et saluent le Laurier, le champion
de la Iigue de crosse de lu Cité,
section est, les Artilleurs, fanfa-

dantes larmesuprès la dégelée que
les Rouges leur ont glissé à l'Oval
de l'Université, hier soir. C'était le
conflit décisif et les champions,
jouant avec toute la science que
Buck Sarazin, Fred Gareau, O. Re-
naud et Eric Quéry leur inculquent
depufs quelque temps, sortirent
victorieux au score de 5-2. Vive le
Laurier, le maître du sport natio-
nal dans la Capitale!!

TROUPE SUPERIEURE
Les Soldats ont joué leur partie

accoutumée, mais ils n’étalent pas
du calibre rouge dont le travail
fut parfait en tout temps. Les
champions avaient reçu l’ordre de
jouer de leur mieux et c’est ce
qu’ils ont fait.

Lévesque, Brisebois et Couillard
sur la défense, ne laissérent pas
aux ennemis l’occasion de jeter un
oeil de trop près. Les Bélairs, Pel-
letier, Telmosse, Rockburn, Lubois
Bolduc, Kenny et le reste des gla-
diateurs qu'on envoya au feu, ne
donnèrent pas un moment de répit
aux Militaristes, Vers la fin du
combat, Art. Bélaire regut un coup
de bâton dans l'estomac et il fal-
lut le transporter hors du terrain.

Chez les Soldats, Gavin, Che-
vrier, Yelland et Anton ont bien
travaillé. ‘

LA DEBACLE
Les Artilleurs, débutant à vive

allure, casèrent un point en trois
minutes grâce à Gavin qui reçut
la balle de Smith. Ce dernier avait
essayé en vain de compter. Bolduc
égalisa les chances sur la passe de
Telmosse puis Yellad revint à la
charge et les critiques commen-
çaient à trembler. Art. Bélaire,
heureusement, calma les inquiétu-
des des Rouges en égalant le score
avant l’intermission.
Dans la deuxiémé stropheon ne

vit que des Rouges sur le tuyau.
Kenny contourng les buts de Spen-
ce et en trente secondes, 1! donnait
l’avantage aux Patriotes; peu a-
près, Kenny répétait .son exploit et
Art. Bélaire complétait le massa-
cre sur la passe de Telmosse, La
foule jubilait et les cris d’enthou-
siasme réveillaient les  échos au
parc Strathcona et aux environs.

ALIGNEMENTS
Laurier: Lévesque, buts;

Couillard, Brisebols, Bolduc et Du-
bois, défense; Rockburn, centre;
Aimé Bélaire, Kenny Art. Bélaire
et Pelletier, attaque; subst:— Tel-
mosse, Côté, Rochon.

Artilleurs:— Spence, buts; Har-
ris, Young, Yelland et McRea, dé-
fense; Smith, centre; Chevrier,
Anton, Gavin et Lowery, attaque;
subst:— Cameron, Mann, Chase,

RESUME
1re Période

1 — Artilleurs, Gavin .. .. 3.15
2 — Lauriers, Bolduc .. .. 6.00
3 — Artilleurs, Yeliand .. . 4.00
4 — Lauriers, Art. Bélaire .. 3.30

seme Période
5 — Lauriers, Kenny .. …. ©
6 — Lauriers, Kenny .. . 5.50
7 — Lauriers, Art. Bélaire . 5.50

Score final: Lauriers 5; Artil-
leurs, 2te
pr

LES PIRATES CO-
GNENT À LA PORTE

PITTSBURG SE RAPPROCHE
DES GIANTS QUI ESSUIENT
DEUX DEFAITES,

Pittsburg 6:— Pittsburg s'est
rapproché d’une partie et demie des
Giants en battant aujourd'hui St.
Louis au score de 11-0. Sells, une
recrue se fit tapocher, mais Bar-
foot qui le remplaça à la Tième,
donna onze coups en deux manches.
Le score:—
st. Louis . 000 000 000 — 0 111
Pittsburg 200 010 36x — 11 21 0

Sells, Barfoot et Ainsmith, Clé-
ment, Morrison et Gooch.

REDS BATTUS
A Cincinnati:—
Chicago . 020 100 000 — 3 11 0

Ci ‘+1 000 010 000 — 1 4 0
Osborne et Wirth; Luque, Mar-

kle cc wingo.
GIANTS VOIENT L’OURS

A Boston:— 1re Partie
New York . 000 000 000 — 0 5 1
Boston . .. 100 030 20x — 6 9 1

Ryan. V. Barnes, Hill, Jonnard
at Smith; Miller et Gowdy.

2ème Partie R.H.E,
New York . 000 000 200 — 2 60
Boston . . 000 004 00x — 4 10 1

McQuillan, Ryan V. Barnes et
Snyder; Marquard et O'Neill.

DOUGERS ANNULENT
A Philadelphie:— 1re Partie
Brooklyn 000 001 020 — 3 90
Philadelp. 100 206 12x — 11 15 3
Vance Mamaux et Deberry; King

et. Henline. - :
( 2ème Partie R.H.E.

Brooklyn . 510 001 100 — 8 11 0
Philadelph. 000 022 111 — 7 16 4

Ruether, Grimes et Miller: Wei-
nérf. Singleton, Hubbell et Peters.
NOTE:— Willicms des Phils, a ta-
pé deux coups de circuit dans: la

, première partie et--Peters, deux
‘dans 1a deuxième.

 

rons remarquables, veraent d uu. .-!

80°

Syracuse ......

Rochester ..314 230 10x—14 215
| Stewart, Wimer et Vick; Wisner

1 et Lack.
2ième partie:

Syracuse ...010 032 0x— 6101

Rochester ....080020x—11132

 VICTGIRE DE
VANCOUVER

ee

Vancouver, 5:— L'équipe de
crosse de Vancouver 9 triomphé de
New Westminster au score de 6-3, |
dans la première joute d'une série
pour la coupe Mann.

LA COUPE RESTE
AUX YANKEES  

UNEAUTRE

Le

oo
__LE DRO

SERIE..
EST PROJETEE

ST-PATRICE ET STE BRIGITTE
VEULENT JOUER A HULL, LE
SAMEDI. "

- fee eme ==

MM. Grimes, gérant du St-Pa-

trice, champion de la ligue de le

Cité et McCaffrey. gérant du St-

Patrice, champion de Ja ligue

de la Cité et McCaîfrey, gérant

du Ste-Brigitte, meneur dans l'In-

terprovineial. ambitionnent dr

jouer une série de parties nour Ir

championnat du district et le drol’

de participer aux finales ontarien-

nes.
I vy a quelque temps. les Pat:

lancérent une défi au Hull Athlé-
tique qui ne voulut pas relever

te gant et désireux de s'illustrer

Grimes au nom de ses champions

s’eboucha avec leg Brigittes. Or

s'attend à des dévéloppement au-

jourd'hui.

VAINQUEURS ÀBELMONT
mr

.$9—5 4—

 

— So It Goes 5
LES SERIES DE TENNIS SONT| Wylie ....... eo — 1—1 1—2
THORMINEES — JOHNSTON | Fayelle ....... — — 1—1
BAT PATTERSON, | DEUXIEME COURS

atl — — —
Forest Hills, N. Y., 5. — Les E- LiebBrigadierTO

tats-Unis ont conservé la coupe Da- Gunsieht 10—1 11 Ÿ
vis, emblème du championnat TROISIÈME COURSE
mondial au ténnis, lorsque Wm.| Skyline 25—1 5—1 8—5
M. Johnston a battu Gerald Patter. ni¥0° 0°" "°° 377) 2p
son d'Australie, 6—2, 6—2, 6—1, Set : a5
dans la partie décisive, cet aprés- AQUATRIEME COURSE
midi. - : °

L'Australie a perdu trois parties ne Sang seen as 1—1 —
simples, mais elle a gagné la jou- Brainstorm sees S—1 6—5 —
te en double. COTTIER

James Anderson d’Australie et CINQUIEMECOURSE 1-—1
Wri. Tilden se rencontrérent dans Taney ener Sb1 100
la dernière partie à l'affiche, mais lH mort. —205
en vertu de la victéire de Johnson, Lor ALEME COURS -
elle n’était guère plus qu’une et-|. 1d 39 3—5 14d

hibition. Tilden triompHa aux sco- Wilderness .... J— 51 1—1
res de 6—4, 5—7, 8—6, 6—4, Nassau tee -— — 9b
6—2. Curtisé ...….……..…. -

    
 

 

VAINQUEURS
A LOUISVILLE

——=

Whirl ...... $ 6.70 4.20 3.60

Birdie G. ... 17.70 11.70
Crestwood Boy . 16.20

DEUXIEMECOURSE
Ted Plurx .. $64.20 23.90 10.80

‘Miss, Meise . : 4.80 3.10
Manicure Maid ... 7.50

TROISIEME COURSE

Broth'ly Love - § 6.80 3.80 2.50

Lady Astor . 7.20 3.00

Cherry Tree ... = 2.20
QUATRIEME COURSE

Merle ..... $ 8.10 5.50 3.50

Cruzern A 5.90 4.50

Vella K .... . 6.50

CINQUIEME COURSE

Surf. Rider ,. § 4.40 2.90 2.20

Chatterton © 8.50 2.70

Bradelbane ..... 2.80
SIXIEME COURSE

Indian Trail . $ 2.90 2.90 2.40

Donegal . 7.70 4.80

Chittagoong ...... 6.30

SEPTIEME COURSE

Nurture . $10.20 9.80 5.20

Merchant . 8.20 5.00

‘Matinee Ido! ...... 4.39
ve
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e
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DYEBRILLE
LEAFSPERDENT

BUFFALO BÂT ENCORE TORON-
TO. — NEWARK GAGNE DEUX
PARTIES.

———reg

Buffalo, 5. — Buffalo a battu

Toronto pour la troisième fois, au

score de 7—2, aujourd’hui. Les

Leafs comptèrent leurs points à la |

9ième. Babington et Bill Kelly ont

glissé des coups de cirucuit à la

première manche. Dye et Thoïmpson

ont brillé au champ. Le score:

Toronto ....000 000 €20—2 63

Buffalo ..... 400 020 10x—7 12 0

Taylor et Vincent; Mohart et

| Urban.

AVALANCHE A ROCHESTER

A Rochester:
1ère partie.

010 032 90—6 10 1

Montgomery, Dubue et Nieber-

gail: Gordonnier, Allen et Sand-

berg.
ORIOLES BATTUS

A Reading:
lère partie:

Baltimore ...000 000 000—0 43
Reading ....020 030 01x-—6 111
Parham et McAvoy; Carts et

Clarke,
2ième partie.

Baltimore ..., .220 010 0—65 11 2
Reading ...... 406 014 x—8 92

Bentley, Groves et Barry; Me-
Avoy; Karp et Tragresser.

DEUX POUR NEWARK

A Newark:
1ère partis:

Jersey City ..000 000 000—0 40
Newark ..... 201 100 00x—4 110

Tecarr et Freitag; Knsisch et De- |
vine.

2ème partie:
Jersey City ...001 280 0— 6 93

"LES BRIGITTES ONT BELLE AVANCE

 Newark 302 650 x-—10 111
Wurm et Debansy; Fileshiner.

Barnhardt et Devine.

CROCKEREST CHAMPION
——

Montréal, 8:— W. P, Crocker a
décroché le championnat de tennis
du Québec en triomphant de La-
framboise, aux scôrés de 4-6, 6-7,
1-3, 6-1, 6-4. La série commancés
‘& Ter juilist, fut: IntérrOmpue par 

LEUR VICTOIRE DE DIMANCHE

SUR OTTAWA-EST LES REND
FAVORIS DANS LA COURSE:

vrai

Le Ste Brigitte a enfin réalisé le
rêve qu’il caressait depuis long-
temps: celui d’accuser sans parta-
ge la première position dans la li-
gue Interprovinciale. Il a réussi à
merveille et grâce à sa victoire sur
Ottawa-Est, dimanche, il est en ex-
cellente posture pour la série déci-
sive qui s’ôuvrira prochainement.

© Beaucoup de critiques, en face
dés succès éclatants de la troupe
irlandaise, ne croient pas que les

| Géants puissent retenir le cham-
pionnat. C'est vne chose que l’on
né -peut. prédire maintenant; l’a-
veir seul nous renseignera. Voici le
‘classement officiel des clubs:—

ce. POSITIONS
col I G. P. Moy.
Ste Brigitte .. ... 11 3 .786
Hull A. A... J. 00 8 4 .667
Canadien .. .. . . °5 7 417
Ottawa-Est .. .. … 5 8 .885

Prochaines parties:— 10 sept.:
Canadien vs Ottawa-Est; Hull A.
A. vs Ste Brigitte.

LE JEU SUR UNE
GRANDE ECHELLE

LE GOUVERNEMENT DE MOS.
COU ENCOURAGE LE JEU.—
UN RIVAL: DE MONTE.CAR-
Lo.

rt—

Moscou, 5. — Une maison de
jeu digne de rivaliser avec le fa-
meux Casio de Monte Carlo en ce
qui concérne les enjeux a été ou-
verte à Moscou. Les différentes
tables sont’ constamment bondées
pendant les heures de jeu, c’est-h-
dire de huit heures du soir jus
qu’à dix heures du matin.

Parmi les habitués se trouvent
quelques étrangers, mais ceux qui
passent la nuit à miser des som-
mes variant entre dix millions ot
cent millions de roubles sont nour
la plupart des habitants de Mos-
cou. :
Presque tous les bénéfices de la

maison vont au gouvernement en
impôts ou sont destinés à alléger
les souffrances causées par la fa-
mine. On dit que le pourcentage Ge
la maison s'est élevé une nuit à 50
milliards de roubles. Comme la
part de la maison est de cing pour
cent, les enjeux cette nuit-la ont
dû se monter à plus de un trillon
de roubles, c’est-à-dire à environ
25,000 dollars.

Les gens qui se pressent aux
tables de jeu représentent toutes
leg clasges de la société. Les crou-
piers parlent francais et les mises
se font en pièces d’or ou en billets
de banques étrangers. Des casinos
se sont également ouverts à Pétro-
grad et dans d’autres villes en ver-
tu d’un décret récent du gouverne-
“ment légalisant certaines formes de
jeu.

——ae ve— lr ema >

UNE LIGUE DE BALLON
La section locals de l'Union On-

tarienne intermédiaire est définiti-
vement organisée avec les quatre
clubs suivants. New Edinburg.
Gladstone, Artilleurs ot Ste Brigit-
te. M. Sylvester Quilty à acceplé
la présidence de la nouvelle orga-
nigation et ce soir à 5 heures, on
complétera ie bureau de direction.
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Rome, 5.—-Sa Sainteté, le Pape
Pie XI & reçy en audience ur
groupe de gymnastes catholiques
belges qui rentraient en leur pay:
après avoir assisté au congrès ca-
tholique international en Tchéco-
Slovaquie.
Le pape a fait un excellent ac-

cueil aux visiteurs et il a approu-
— xES

SEPT. 1922

LESGYMNASTES ACCUEILLIS PAR LE PAPE]

ee

._

vé du rom “Gymnastes catholi-
Ques,” comme signifiant une Ame
catholique saine dans un corps

sain.

Sa Sainteté a toujours prodigue
son encouragement a 1athlétis-
dana tous les districts où 1! exer-
ça son ministère,

 

 

LES METS SONT
FORMIDABLES

1LS INFLIGENT UNE DEGELKFE

AU 88EME BATAILLON DANS
L'INTER-CITE.
J

Le club de balle aux bases Mé-

tropole de I'Association  Athléti-

que Métropole après la défaite du

Conadien vit le 38ème Bataillon

se présenter dimanche et le Métro-

le continuant ea marche triom-

phale, lui administra une défaite

je 4—1 malgré que les soldats

lui firent une résistance achar-

née.
MM. Girouard et Cabana sur

trois apparitions au baton frap-

pèrent un coup de circuit, mais

heureusement qu’il n'y avait au-

cun homme sur les buts en ce

moment. Servant ee fit encore re-

marquer à la sixième reprise en

agrafant un “fly” du bout des

doigte, ‘‘fly” qui pa:aissait im-

ssible à rejoindre.

POmile Tremblay dans la boîte

fit très bien et fut bien appuyé

de ses confrères puisqu'ils ne fu-

rent coupables d’aucuié érreurs

et avant longtémps on devra ae

cepter le Métropole dans une 1-

gue semi-professionnelle car voir

là deux parties formant un total de

quatorze reprises que le Métrope

le joue sans une seule erreur.

Me Gillicuddy dans la boîte fit

bien mais ne fut pas appuyé de;

ses confrères du 38ème et le seu’

point qu’ils comptèrent fut à le

sixième reprise. .

Le Métropole commence le dé:

tall au championnat dès dimanche

prochain et toute l'associatior

doit se rendre à la grande assem-

biée mercredi sofr.
ALIGNEMENTS .

Batailyon:—McWhinny,

cg; Shuman, ler But; A. Alexan-
der 3éme but; Kilray cc; B. A-

lexander, 22me but; R. Aubrey

ss: Girouard cd; McGillicuddy, 1

Métropole:— M. Girouard, cg:
Laurin, cc; Mennotti, 3ième but;
Maurice, 1b; Renaud, 2&¢me but;
Servant ca; Cabana r; Perkins cd;
Tremblay 1.

Score par reprise:
38e Bataillon.000 001 10-—1 5 3
Métropole.... .030 000 1x—4 7 C

RESUME
Coup de circuit, Servant;

de deux buts, Tremblay;
saufs sur McGillicuday,
reprises; . sur Tremblay 5 en %
Teprises;. retirés au bâton pat Mc
Gilllecudy, 6; par Tremblay, 6°
buts sur balles de MeGillicudy 1;
de Trembay, 0; frappés par le

lanceur Trembaly, Mc Whinney et

B. Alexander; buts volés 38ème
McWhinny, Rowan, Girouard;
buts volés, Métropole, Ménnotti
Maurice; points mérités,  #sème
Bataillon, 1: Métropole, 2; Ilais-
sés sur les buts, 3ème Batail-
lon, 6: Métropole, 5; juge du jeu;
R. Fortier; juge deg buts, J. La-
ne; scoreur, W. Boucher.

———————————

LA CHANCE DE LA
BANDEROUGE

LAURIER VISITE NEW-EDIN-
BURG CE SOIR.—UN CONFLIT
IMPORTANT.
tl

Le Laurier fait visite au New

Edinburg ce soir pour livrer une

Indépendante de balle aux bases

Depuis quelque temps, les Rou-

bagarre importante dans la ligue

ges mènent une allure endiablée
sur tous les losanges et si person-
ne ne se lève pour les arrêter
ils enlèveront haut Ia main le
championnat du cirque Labont.

Une victoire rouge, ce soir,
glisse les gars d'Eric Quéry dan:
un détail de trois parties pour Xk
championnat: en vue d’une ran-
donnée aussi importante, il est
essentiel que tous les sportifs de
la Basse-Ville se fassent un de-
voir d'envahir le quartier Rideau
ce soir. Le massacre commence °
6.30 hres. Le terrain est sis au- |
delà Je la Rideau, vis-a-vis Ja
rue Bolton.

UN DEFI
Léo Noël de Hull lance un défi

à tous les boxeurs de la localité
à 112 livres pour une joute à
Wrightville, lundi prochain.
i

CHEVRIER, ONT9 °

4 septembre, 1922. |
Mme Z. Chevrier a rendu visi-!

te à son frère ,M. Jos. Chevrier ;
M. Henri Paul Brazeau a quit!

té - ses parents pour suivre les |
cours de 1'école de Carillon, |
Mlles Pearl et Annette Chevri-

er sont partis pour repréndre '
leurs classes à Montréal. !
M. et Mme Baptisté Carrière et.

leur fille Rose-Anna étalént l’au-|
tre jour chez M. ét Mme Onilde
Bonin, :

M. Jos. Guindon a rendu visitc

38ème

Cour
coupe

7 én 6

 
  

 Alfred Poirier.
 
 

—STPAUL ASSURE DES HONNEURS
st. Paul ‘5:—- St-Paul est assuré parties à jouer. ,

On entamera probablement dés;du championnat de l'Association
Amér‘caide. ‘Les Saints ont un a-
vantage de 14 1-2 parties-sur Min-

ls, pluie pour n'être réprish qu'au-f neapolis et de 15 parties sur In-
Jourd'hui.

 
dianspolis et Milwaukee avec 31" res.

 

à ses grands parents, M. ét Mmc

!
i

négociations pour une série avec.
Baltimore, dars le but de décider
du championnat des ligues mineu-

|
|

UNRUDE COUP |
AUX CHAMPIONS

BOSTON GLISSE DEUX DEFAI-
TES AUX YANKEES QUI GE-
DENT LA PREMIERE PLACE

—_————
New-York, 5.—Les Yankees

ont reçu une rude coup aufourd
hui quand Boston leur glissa Une
double dégelée aux scores de 4—3
et 6—5. Ces défaites ont donne
la première place aux St-Louis
Browns. Des Yankees, maintenant
avec les Red Sox ont contribué
grandement à la défaite des cham-
pions. Le coup de circuit de Mit-
chel bâcla la première partie et
le coup de cirque de Pratt avec  Burns en route régla la deuxiè-
merandonnée. Bush a essuyé s:
sixième défaite dans 28 ;
Les scores : parties. ,I

:

    PLUS DE MAUX DE TÊTE
Si vous employez l'Eau Purgative

SRIGA”|
Bille matnti t 1 al alimen :
le bile, prévient Taconstipationotraise

US

santé. \
Les Produits Riga, Limitée

2, Rue Ste-Cécile, Montréal, (Téléphone Main 4098)
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BELLES COURSES
A LEXPOSITION

LA CREME DU CIRCUIT DU ST.
LAURENT VIENDRA ICI SOUS
PEU.

tres

Selon toute apparence, il y au-
ra d'excellentes courses de che-
vaux au parc Lansdowne durant
la semaine de l’Erposition, car
Ottawa fait partie du cfrcuit St-
Laurent et ce sera son tour à re-
cevair les maîtres du sulkey.
Nous avons l'habitude de voir à

l’oeuvre ce qu’il y a de mieux dans
+... CU + est entendu que

lez ényrouves de cet automne seront

LA CIE BRASSERIE
COSGRAVE DECLARE L

PREMIER DIVIDEND

La Compagnie de Brasserie d’
portation Cosgrave annonce un
vidende initial de 144 % pour
quart courant, étant au taux
6% par année, ayant été décla
sur le capital-actions dé la ot
pagnie. ’ )

Le dividende est payable le lu
di, 16 octobre, aux actionnaires
registre à la clôture du commerd
le 20 septembre.
En faisant cette déclaration.

James F. Cosgrave, président,
ce qui suit:— ;

‘‘Bien que nos profits puisse

  

 

 

 
 

 

 

 

 

  

 

  
 
   
 

 

1ère partie. spérieures à to ’ iser ° js 4: res ut ce qu'on a vu jautoriser une distribution plus #
Boston . . .003 000 1000-—4 11 1 ici dpuis des années. Le program. |nércuse des gains aux actiontei ®
SonYork 100 000 110—3 10 O|me officiel sera connu ces jours-jle Bureau ces Directeurs, contd >ennock et Chaplin; Hoyt, Jo-(ei. mément à sa politique conservAtnesetSchane. SITIONDES

€

ce usuelle, décida qu’actuellemélR
partie. 000 PO UBS le capital-actions devrait êtré plà

ep103 020 000,—6 102 CL sur une base de dividende 14
New- 1 001-— 9 < ~ et plus tard, ce taux de dividén
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Roulez vous-meme vos Gigarstiss §
avec le Tabac a Cigarettes OTTRSIAN, i
elles vous coûteront quatre fois moins
cher et vous assureront plus de satisfac-
tion, car tous les vieux fumeurs de Ciga-
rettes admettent qu’une cigarette frai-
chement roulée avec un tabac.de choix

comme OTTOMAN donne bien
plus de satisfaction qu’une Ciga-
rette manufacturée.

Le Tabac à Cigarettes OTTOMAN
est en vente partout à 10 éents.

ue paquet est accompagné
d’un cahier de papier A Cigarettes.   
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Lequel des deux procure le plus sûrement le bonheur? — La leçon
_ de l'expérience,

 

-— Dans son. message annuel aux ouvriers, à J’occasion de la Fête
duTravail, le président du Conseil des Métiers et du Travail décrit
ainsile butdu travail organisé : ‘‘Le travail cherche à relever la
massedes travailleurs du joug de la pauvreté, à établir la paix
parmi les peuples de tous les pays, à abolir le travail des enfants à
l'usine et dansles ateliers de peine ; à éliminer le “bouge et le tau-
dis; à sauver la société de ia-dégradation, de la misère et de l’in-
fortune; à relever l’humanité à un degré d’existence plus noble et
à changer les créatures souffrantes en un groupe de gens heureux
et satisfaits’.

Le rédacteu- du ‘‘Monde Ouvrier’’ écrit de son côté, à la
même occasion : ‘Quand tous les ouvriers seront organisés, je suis|
suis convaineu qu’ils se rallicront alorg autour de l’organisation |
ouvrière la plus puissante, celle qui ne connaît ni frontières, ni|
barrières, pour qui tous les hommes sont frères, quelles que soient|
leur race, leur couleur ou leurs croyances religieuses, la seule ca-;
pable de faire cesser les luttes fratricides ct de mener l'humanité
entière vers une société future où le mieux-être, le bonheur et la
prospérité règneront en maîtresses souveraines pour le plus grand
bien de tous.”

Le président du Congrés des Métiers et du Travail et le ré-
dacteur du ‘‘Monde Ouvrier’’ sont tous deux partisans de l’Inter-
nationale. Ce fait nous donne la permission de leur demander par
quel moyen ile prétendent mener la foule des travailleurs vers ce
bonheur sans tache qu’ils leur promettent toujours, mais qu’ils
n’atteignent jamais.

 

x x x
Sera-ce par la lutte des classes qui méconnaît le précepte di-

vin de la charité, qui enseigne à regarder toute une classe d’hom-
mes comme. des ennemis auxquels on doit livrer la guerre? Sera-ce
parles grèves qui appauvrissent l’ouvrier et le rendent plus mé-

; content de son sort? ou bien par la destruction de la propriété et
du capital qui font vivre l’ouvrier? Sera-ce encore par l’union
de tous les travailleurs sous la bannièt-: de la neutralité religieuse,
par la mise au rancart de la religion qui seule possède la vérité
sur l’égalité et la fraternité humaines, qui seule aussi peut ensei-
gner aux patrons ce qu’est la justice et aux ouvriers ce qu’est la
résignation ?

Non, ces grands-maîtres de l’internationalisme se gardent
bien de dire par quels moyens ils arriveront ‘‘à changer les créa-
tures souffrantes en un groupe de gens heureux et satisfaits’’ ou
à ‘“mener l’humanité entière vers une société future où le mieux-
être, le bonheur et la prospérité règneront en maîtresses souve-

- Tainespourle plus grand bien de tous”.
Leurs moyens, leurs petits moyens humains ont jusqu’ici mi-

‘‘sérablement-échoué. Les communistes russes promettaient le bon-
peur auxpauvres, aux humbles, aux prolétaires. La réalité a été
errible. Les révolutionnaires ont fait régner l'égalité dans la

imisère et la famine, la fraternité dans la mort: 1,766,118 person-
nes ont été exécutées en moins de trois ans. Ce chiffre représente-
t-il seulement des riches, des bourgeois? Non. Ce sont les prolé-
taires, paysans, soldats, ouvriers, qui ont été sacrifiés aux chimè-
res communistes'ét'socialistes :815,100paysans ont été condamnés

- à mort, 260,000soldats, 182,250 ‘ouvriers; et les massacres conti-
nuent, : . |

: En“Angleterre et aux Etats-Unis, le syndicalisme neutre a-t-il
‘fait disparaître les taudis,a-t-il apporté le bonheur à ceux qui en
: faisaient partie? Les grèves récentes, et les tristes événements qui
| les ont- accompagnées, meurtres d’ouvriers, destruction de la pro-
‘priété, pertes de vies humaines par suite de sabotage, donnent une

pv réponsenégative.

 

x x x
. Autre est le langage tenu, par exemple, à la grande cérémonie

religieuse que les Syndicats catholiques de Montréal ont organisée
à l’occasion de la fêtre du Travail, aux pieds de l’Oratoire Saint-
Joseph. Le . P. Lalande, S.J., rappela à la foule des ouvriers qui
l’écoutaient que le salut de la société se trouve dans la vérité ca-
tholique: ‘‘Le-monde ouvrier, et, avec lui, le monde entier tra-
verse une crise terrifiante, a-t-il dit. Vous avez senti qu’après le
devoir. accompli, à pareille heure, il-était bon de venir aux pieds

“de l'autel et de votre saint patron, pour implorer et espérer. Les
lumières des hommes-ne suffisent pas à éclairer notre nuit. Ici,
brillent des rayonsdu Soleil de vérité. Les hommes se débattent,
conspirent, mentent, exploitent et se servent. Le Christ console, a
pitié, donne, et, seul, il peut multiplier les pains.

“‘Toute société qui se fonde hors de Lui, ne saurait résister
‘aux orages qui nous assaillent. Toute association, tout pacte pure-
ment humain est un chiffon. Regardez autour de vous.

,, “Quand une doctrine sociale n'apporte pas à l'ouvrier la vé-
“rité pour sa tête, elle ne saurait apporter longtemps de bonheur
‘pour son coeur. Et quand la tête ct le coeur sont privés de lumière
‘et de joie, l’estomac est vite privé de pain.’
i, : C’est l’histoire de la Russic et-de tous les pays où régneen'
- Maître le syndicalisme sans Dieu.‘ .- +
#7 Le R. P, Lalande continue: ‘L'Eglise n’a pas deux familles;
une-famille de peuple et une famille de grands, l’une qu’elle con-
‘traint, l’autre qu’elle courtise. Elle a la grande famille catholique.
Pas-de plébéiens ni de patriciens chez elle; cherchez ces castes
datis le paganisme. Elle n’a pas non plus deux vérités: unequi
défend. et-protège les forts, et l’autré «ui réduit et soumet les fai-
Hles ; elle’a, pour tous, pauvres et riches: la vérité.

““Et c’est parce qu’elle l’a pour tous et qu’elle n’en dépasse
- jamais les limites, qu’elle a rappelé aux ouvriers qu’un certain

« «glot de souffrances est inséparable de la condition humaine, que
‘fe migères les plus réolles ne légitimeraient pas les révoltes ar-

. mées; Que la suppression du capital, les attentats contre la pro-

 
«

"que toute théorie socialiste enfin est souverainement injuste.”

 

l’été de multiples travaux re-
quièrent l’énergic de milliers
de travailleurs surnuméraires,
mais quand la terre dort nos
industries ne suffisent plus à
employer la force de tous les
bras et, comme il faut que le
peuple mange, la crise du chô-
mage produit chaque hiver des
ravages qui mettent les muni-
cipalités et les provinees aux
abois. C'est une preuve en pas-
sant que notre pays dépend
pour une large part des res-
sources de l’agriculture et un
argument en faveur de la poli-
tique de l’établissement sur les
fermes comme moyen de stabi-
lisation économique.

L’hon. Mackenzie King, MM.
Murdock et Béland ont pronon-
cé les discours d’ouverture et
ont instruit les représentants
des provinces des problèmes à
discuter. Même si l’on n'obtient
aucun résultat de ces entrevues
le gouvernement aura toujours
eu la satisfaction d’êter allé
jusqu’au bout dans la voie des
préventions du mal et surtout
d’avoir demandé aux provinces
et aux municipalités leur opi-
nion.
LA DECENTRALISATION
Avant d’arriver au poste de

premier ministre 1’hon. Macken
zie King jouissait, dans les
cercles informés, d’une certaine
autorité comme auteur sur les
questions de sociologie. Son
dsscours d’ouverture de la réu-
nion d'hier lui a fourni l’ncea-
sion d’exposer ses théories sur
la manière d’administrer les af-
faires nationales, Trois nouvoirs
se partagent l’autorité officiel-
lement: le fédéral, les provinces
et les municipalités. Leurs at-
tributions sont souvent sembla-
bles, elles sont quelquefois les
mêmes. Chose curieuse à cons-
tater, malgré le soin jaloux que
les provinces mettent dans la

respectifs, elles tendent plutôt
à l’abandon de ces mêmes pri-
vilèges si tôt que des responsa-
bilités leur incombent.

C’est ce qui s’est produit à
maintes reprises durant la guer-
re, alors que le gouvernement
était trop occupé pour démar-
‘quer exactement le rôle de cha-
que classification juridique. Le
contrôle fédéral du charbon,
par exemple, n’a pu être appli-
qué. qu’avec l’aide de l’acte
des mesures de guerre. Il en
fut de même de la question du
chômage’ et de son soulagement
dans la période de perturbations
financières qui ont suivi ‘im-
médiatement la conclusion de la
paix. :
Cette centralisation va à l’en-

contre des idées de M. Kinz qui
voudrait décentraliser le pou-
voir le plus possible et établir
une fois pour toutes, la part
qui revient à chacune. des trois
puissances susdites. Il est im-
possible d’avoir chez nous au-
tant de domaines qui se eroi-
sent et se couvrent mutuelle-
ment et de renvoyer les péti-
tionnairgs de Caïphe à Pilate.
PLUS D’AIDE FEDERALE
Le ministre du travail s’est

chargé de commuuiquer à la
délégation l’attitud: du gou-
vernement par rapport au pro-

blème du chômage, L'hiver
dernier le- trésor. fédéral s’est
vu enlever la somme de $1,500-
000 comme secours financier
aux sahs-travail. M. Murdock a
déclaré explicitement que l’in-
tention du ministère est de re-
trancher cette contribution.
D'après lui le Canada possède
assez de richesses four faire
vivre ses fils qui veulent se

que certains ouvriers ne sont
pas en position de s’aider à eux-
mêmes, mais il ajoute aussi que
le fédéral n’a pas affaire dans
le soulagement ‘des maux de la priété et la liberté individuelle né feraient qu’aggraver leur mal;

J
Quelle différence de langage! La doctrine internationale et

socialiste, celle qui croit pouvoir se passer de Dieu, et étouffer/
dans le coeur de l’homme tout sentiment religieux, s’agite dans!
lesténèbres, sème lahaine. la famine et la mort, tout en promet-

tant un bonheur parfdit ici-bas! : LC -
_ La parole chrétienne, au contraire. guide, éclaire et console ;
tout en ne promettant le bonheur parfait qu’après notre passage
terrestre, elle enseigne le moyen d'obtenir dès maintenant un bon-'
beur relatif par la modération des désirs, par l'exercice de la

‘* charité et de la résignation chrétiennes. !
Charles GAUTIER.
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Pour‘prévenir le chômage

 

    
  

  

  
   

Comme au temps de la session tique au Pacifique des délégués
les représentants nomméc. par sont venus et sous la présidence
les provinces ont tenu un “2rle-; du premier ministre ont assisté
ment ‘ci miniature, hier, pogr. |l'ouverture d’une semaine de
conférgr des moyen; à prendre discussion d’où sortira le rê-

itter-. Riveraprouhain glemcnt. du éort de-nos ouvriers.
‘chômage, Ée*tAtlan-] pendant le morte saison, D'arant
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classe ouvrière. Tout ce qu’il
doit faire est d’édicter des lois
propres à aider aux nécessiteux
à réglementer les conditions
ouvrières et à élaborer une lé-
gislation commerciale qui don-
ne à nos industries leur plein

; essor et leûr permette d'écou-
ler leurs produits.
. Les provinces, les municipali-
tés surtout, sont en contact plus
étroit avec les ouvriers et sont
mieux -en position de traiter
leurs besoins et leurs maux.
D'autre part les gouvernements
provinciaux désirent éviter la
charge de soutenirles chômeurs
ee qui laisse une large part des
obligations aux villes dont les
finances sont souvent dilapi-
dées, En manière de compensa-
tion le ministre a expliqué qu’il.
nes’attendait pas À voirla eri-
sé * huassi- forte : l’an prochain

 

sauvegarde de leurs privilèges,

servir de leurs bras. Il admet!

 

qu’elle l’a été les années pas-
sées, mais il est inutile de se
faire d’illusions sur nos pers-
pectives d’hiver. L’ouvrage se-
ra rare encore et la coopération
des gouvernements est plus que
jamais indispensable,
Les délibérations de cette se-

maine éclairciront peut-être l’a-
venir lourd de miasmes pessi-
mistes et elles établiront, sans
doute, une base d’entente pour
le règlement des problèmes de
chômage. Ce sera autant de
fait dans la voie du retour vers
l’équilibre. économique et l’a-
cheminement vers la restaura-
tion de notre patrimoine nätio-
nal écorné par cinq ans de guer-
re et le fatal enthousiasme im-
périalisant de nos chefs d’hier.

Fulgence CHARPENTIER

Au JourleJour

 

Encore l’exode

La grève des employés des fi-
latures, à Lawrence, Mass. qui
durait depuis le 27 mars der-
nier, vient de se termiñer. Les
grévistes ont tenu tête aux em-
ployeurs et ils auraient gagné
leur point. Les manufactures
ont repris l’ouvrage et l’on
s'attend à ce que les 18,000 per-
sonnes, employées à Lawrence
dans l’industrie textile, soient
biëntôt à leur poste. Ceci pour-
rait nous être indifférent, à nous
du Canada. Or il arrive que la
situation est pour nous d’une
importance capitale. Avec la
reprise travail dans les cen-
tres francb-américains, on cons-
tate dans nos campagnes un
nouveau mouvement d’émigra-
tion aux Etats-Unis. Les famil-
les qui étaient revenues des
Etats-Unis à cause du manque
de travail là-bas, refont leur
malle et y retournent, et, bien
plus, emmènent à leur suite de
nouvelles recrues, On a pu se
réjouir ‘du rapatriement de
nombreux Canadiens des Etats-
Unis, depuis deux ou trois ans,
mais notre joie aura été de
courte durée. Pour les gens qui
nous resteront, combiende nou-
veaux départs faudra-til pleu-
rer? Il est possible qu’un vil-
lage de la province de Québec
ait parfois un surplus de po-
pulation, ce qui explique l’exo-
de. Mais pourquoi ce surplus,
au lieu de se diriger vers l’é-
tranger, ne vient-il pas donner
l’apport de sa force à l’élément
français de l’Ontario, des pro-
vinces de l’Ouest: Manitoba,
Saskatchewan, Alberta?

Achetons au Canada !!! M. L. O. David, dans un ar-
i ticle qu’il donnait l’autre jour
à un journal moùtréalais, in-
sistait sur l’impertance d’a-
cheter chez nous, au Canada,
toutes les fois qu’il est possible,
les produits dont nous vons be-
soin, Commentant l’INFORMA-
TION de Montréal, d’aprés la-
quelle ‘‘un patriotisme éclairé
devrait induire les Canadiens à
acheter des marchandises fabri-
quées au Canada’, M. David
écrit: ‘‘Rien de plus vrai, de
plus juste, de plus propre a ré-
tablir la situation économique
de notre pays, a favoriser son
progrès industriel ct commer-
cial, J'ai souvent entendu quel-
ques-uns de nos marchands se
plaindre de ce que nos gens al-
laient à l’étranger acheter des
marchandises qu’ils pourraient
se procurer ici à d’aussi bonnes
conditions, Ils se demandaient
avec raison pourquoi nous al-
lions porter ailleurs un argent
qui serait si utile icit’’ C’est

! absolument juste, et la plainte
de M. David en est une entre
mille, tofites aussi légitimes. En
regard de ces plaintes, il n’est
pas inutile de . rappeler que
1e gouvernement fédéral, pen-
dant la dernière session, ache-
tait ses allumettes en Angleter-
re, ses crayons en Allemagneet
qu’un député progressiste, pen-
dant la même session, fit remar-
quer que ‘99 pour cent de la pa-
peterie à lui fournie par le gou-
vernement, était de provenance
étrangère. Nous ‘sommes aussi
en mesure de dire.que le gou-
vernement de Toronto -achète
de son côté ‘de grandes quanti-
tés de crayons auxEtats-Unis.
Parlons ensuite
l’industrie locale, nationale!

Qué veulent-ils?

Un groupeconsidérable de
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‘‘parlementaires’’ britanniques
est arrivé au Canada, avec l’in-
tention de visiter le pays. Cette
nouvelle, si agréable qu’elle soit
pour quelques-uns, ne dit rien
qui vaille, Ces bons Anglais ne
font pas le voyage pour le sim-
ple plaisir d’admirer les beaux
yeux des Canadiens, Ils ont
quelque projet dans ia tête et
viennent étudier les possibilités
d’exécution chez nous, Il n’est
pas insensé de voir résulter de
leur visite une recrudescence
d'immigration ou l'apport de
nouveaux capitaux anglais à
quelque branche d'industrie. En
tout cas, quelque chose qui nous
assujettira davantage à la
‘‘“mère-ratrie’’. On se rappelle
les conséquences de certaine vi-
site chez nous de lord North-
cliffe, il y a quelques années.
L'expérience du passé doit nous
mettre sur nos gardes?

Les raisons

L'INFORMATION, de Mont-
réal, commente le retourau pair
du dollar canadien. Elle ¢xpli-
que les changements survenus
par les mêmes raisons, à peu
près, que donnait l’autre jour
le WALL STREET JOURNAL.
On donne plusieurs raisons,
dit-elle, pour expliquer l’amé-
lioration, ‘‘mais la première et
la plus importante de toutes
résulte certainement dufait

. que nous avons cette année une
magnifique récolte de blé, Il
en est d’autres toutefois qui
jouentun rôle important: Ce
sont: l'amélioratoin de notre
commerce extérieur, l’achat par
les Américains de nombreuses
valeurs canadiennes et enfin le
chiffre plus. considérable d'af-
faires qui s’est fait depuis quel-

ques semaïnes au Canada, par
suite des difficultés ouvrières
auxquelles les Etats-Unis ont à

faire face en ce moment”

La situation

On explique partiellement la
hausse de notre dollar par la
reprise des activités dans le mon
de du commerce et de la finan-
ce. À quoi tient cette reprise ?
Le travail est moins rare géné-
ralement dans le pay: ; nombre
d’industries ont ouvert de nou-
veau leurs portes aux ouvriers.
Le dernier BULLETIN mensuel
de la Banque Royale, livraison
de septembre, fait la revue de
la situation ct donne les con-
clusions suivantes:

‘‘En-dépit des troubles ou-
| vriers, l’on rapporte qu’il y a
une augmentation notable dans
certaines branches de l’indus-
trie. Dans l’ouest central, la de-
mande s’est considérablement
améliorée et les perspectives en
ce qui concerne les affaires
sont beaucoup plus encoura-
geantes.

‘L'industrie textile dans
l’Ontario et le Québec continue
d’être passablement active. Les
manufactures de pneus font du
temps supplémentaires et les
usines des compagnies de papier
continuent à fonctionner à leur
pleine capacité, Commeil arrive
régulièrement à cette époque
de l’année, la fabrication des
automobiles commence à se ra-
lentir. Par contre les mantfac-
turiers d’instruments agricoles
s’attendent à une reprise d’ac-
tivité de leurs affaires, comme
cénséquence des excellentes ré-
coltes moissonnées cette année.
Dans d’autres lignes cependant
les affaires sont assez calmes.
Le commerce des chaussures
s’est un peu ralenti, randis que
les industries de la confection,
de l’ameublement et des pianos
sont tranquilles. La production
de l’acier s’était d’abord amé-
liorée, mais elle est aujourd'hui
affectée par le manque de char-
bon’.

Pour Sainte-Anne

La quête s’est faite dans les
églises d'Ottawa, dimanche der-
nier, pour la reconstruction de
la basilique de Sainte-Anne de
Beaupré. On la faisait à Mont-
réal le dimanche précédent,
pour la même oeuvre; on doit
la faire dans le Canada catho-
-lique en entier, Tous, se sont
fait, ou se feront un devoir de
verser leur obole. Il s’agit de la
reconstruction d’un. monument
national,.à laquelle tous les ca-
tholiques de ce pays voudront
avoir participé.

 

‘chaud et sec de ces derniers ji&urs
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Pas de juridiction.
Moosejaw, 6. — Les juges Em-

bury et McKenzie ont décidé qu’ils
n'avaient pas de juridiction com-
me juges de la cour du banc du
roi dans la demande d’invalidation
de l'élection de M. R. M. John-
son, député de Moosejaw.

Uu fou?
Saskatoon, 6. — Un homme i-

dentifié comme étant George B. Ha-
leck, 35 ans, journalier, a plongé
‘hier après-midi dans la rivière
Sasatchewan et s'est noyé, après
être sorti des chantiers et avoir je-
té son chapeau par terre,

    
  

+I

Une enquéte.
St-Jean, - Terreneuve, 6. -— Le

département de la ustice a ordon-
né une enquête surf l’assassinat de
R. W. Powell, ingénieur civil de
Toronto, à Bay d’Espoir.

Feu M. Powell était le fils du
Dr R. W. Powell, 180 rue Cooper,
Ottawa. Il fit du service outre-mer.
Au temps de l’armistice il avait ie
grade de major. Tl fut blessé deux
fois et mérita la croix militaire.

On veut enlever Guillaume.
Halie, Allemagne, 6. — Des au-

tomobilistes américains ont essayé
d’enlever l’ex-empereur Guillaume
de Doorn, Hollande, mais leur ten-
tative a failli, d’après une déclara-
tion faite par le comte von Molt-
ke, autrefois adjudant de l’empe-
reur a Doorn, Von Moltke a aus-
si déclaré qu’un Belge a déjà ten-;
té d'assassiner l’ex-empereur; il se
cacha derrière un arbre et braqua
un pistolet sur lui, mais le dépo-
sa lorsque Guillaume l’aperçut.

Le Sampaio Correia. »
Cairbarien, Cuba, 6 — L'aéro-

plane, Sampaio Correia II, est ar-
rivé ici de Key West à 4 heures 30
hier après-midi. A court de gazo-
line, le lieutenant Walter Hinton,
le pilote de l’aéroplane, qui tente
une envolée des Etats-Unis à Rio
de Janiero, a été foré d’atterrir i-
ci. Les conditions atmosphériques
d'aujourd'hui décideront si les vo-
yageurs partiront pour Nuevitas ou
Guantanamo, ou s'ils essaieront
d'atteindre Port ‘au Prince, Haï-

ti. Lr

Combustion spontanée?
Peterboro, Ont.,, 6. — Les vas*

tes granges sur la ferme de Mil-
ton Eason, canton d’Otonabee, ont
été détruites hier par un incendie
dû croit-on, à la combustion spon-
tanée. Les pertes sont considérables
mais en partie couvertes par les as-
surances,

Dimanche soir le feu a détruit
les granges et les dépendances d’u- |
ne ferme à environ deux milles à
l'est de Warworth appartenant à
R. G. Weddell, de Trenton. Les
pertes de la récolte et du bétail
sont en parties couvertes par les
assurances. La cause de l'incendie

est inconnue,

On demande de la pluie.
Toronto, 6. — Les fermiers des

différentes parties de la province
demandent de la pluie. Le temps

a retardé le labour d'automne dans
plusieurs districts, d’aprés ies rap-
ports hebdomadaires du départe-
ment d’Agriculture d'Ontario. La
sécheresse du pâturage se fait aus-
si sentir sur la production du lait,
qui a été exceptionnellement bon-
ne tout l’eté.
La récolte des fruits est Mans son

plein. Il ÿ aura probablement des
prunes en abondance sur le marché
dans quelques districts. I! y a2 pro-
grès agricoles spéciaux dans les
districts du nord.

Envolée en aéroplane.
San Diego, Californie, 6. — Le

lieutenant James H. Doolittle, a-
viateur de l’armée des Etats-Unis,
qui a entrepris une envolée à tra-
vers le continent, étant parti- de
Pablo Beach, près de Jacksonville,
à 10 heures 03, temps de l’est, a-
vant-hier soir, est arrivé ici hier :
soir à 5 heures 34, heure du Paci-
fique. Il ne s’est arrêté qu’à ‘San |,
Antonio. La distance actuelle par-
courue est. d’environ 2,275 miiles.
Le lieutenant Doolittle a complété
el voyage en 22 heures 31 minu-
tes. Il a demeuré une heure 13 mi-
nutes à San Antonio pour prendre
du combuétiblé; par conséquent il

a pris 21 heures 18 minutes, à une

vitesse de 100 miltes à l'heure, pour
faire son voyage.

——rste

QUEBEC VIA LE
PACIFIQUE CANADIEN|

mrrép

Le Pacifique Canadien offre un
excellent service de trains entre
Ottawa et la Ville de Québec com-
-me suit:

Dpt d’Ottawe à 5.25 a. m., ar-
rivant à Québec à 1.00 p, m.

Dpt d'Ottawa à 8.00 a. m,, arri-
vanl à Québec à 9.15 p. m.

Dpt d'Ottawa à 6.35 p. m., arri-
vant àQuéhec, à 6:00 a. m.
H y a un aussi bon sesvice en vi-

gueur à destination de l'Ouest.
Le magnifique Château Fronte-

flac surplombant le St-Laurent est
sans comparaison pour le revus et
Pagrément- Le tout est d'après \e

 

 

Une Prescription pour
l’Estomac Acre, Acide

 
 

Neuf-dixièmes de tous les cas de

maux d'estomac de nos jours sont

causés par un excès d’acide. Au

commencement l'estomac n’est pas

affecté mais si cette condition aci-

dulée continue ainsi, l'acide finira

par pénétrer à travers les parois

de l’estomac. Cela peut nécessiter

une opération chirurgicale radicale

même pour prolonger la vie. Par-

tant, l'estomac acide est vraiment

une condition dangereuse et on de-

vrait la traiter sérieusement. L'ex-

cès d'acide ou l’hyperacidité de

l'estomac peut être facilement neu-

tralisé par la Magnésie Bisuratée

prise en doses d’une cuillerée à

thé dans un verre d’eau après cha-

que repas. On peut en prendre de

plus grandes quantités si c’est né-

cessaire, car elle est absolument
inoffensive. N'oubliez pas de de-
mander à votre pharmacien la Ma-

gnésie Bisuratée pure spécialement

préparée à cette fin.

'HANGEMENTS DANS
SERVICE DES TRAINS
DU NATIONAL CANAD.
Le National Canadien annonce

les modifications suivantes dans

les service des trains, à partir du

10 septembre.
Le train du soir pour Toronto

quittera la Gare Union d'Ottawa à

10.05 p. m. tous les jours. Le train

de nuit de Toronto partira à 11.10

 

 

  

 
p. m. arrivant à Ottawa à 7.45 a.

m. tous les jours.

 

Fa dessus e-‘#ent Ottawa pour

Pembroke à 4.30 p. m. sauf le sa
Co aU Mmessimedbesl) ACI QUES Lacs

nier voyage le 8 septembre. Le

train arrivant à Ottawa de Pem-
broke a 10.35 a. m., sauf le di-

manche et le lundi, fera son der-

nier voyage le 9 septembre. p

Le train quittant Ottawa pour

Pembroke a 12.45 p. m. le samedi

seulement fera son dernier voyagq

le 9 septembre. Le train arrivantäk

a Otawa de Rembroke a 7.50 a

m., le lundi seulement, fera sof

dernier voyage le 11 septembre. j

Un nouveau train quittera Ot

tawa à 8.00 a. m., les lundis, mer

credis et vendredis, via le Natio-R

nal Canadien, arrivant à Pembro4®

ke (Gare du Grand-Tronc), à 3.16

;. m.

P Un nouveau train quittera Pem-

broke (Gare du Grand-Tronc) A

7.00 a. m. les mardis, jeudis et safg

medis, via le National Canadien, ar
Yevailt ib ULdWd ou L.40U DP. ul,

———t———
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N'oubliez pas le tirage de l'auto

mobile “Overland” a PERKIN®

MILLS, QUE, en novembre. Assu

rez-vous de votre billet immédiate4

ment. sc

Il n’est pas el aisé que vous le

croyez peut-être de revendique

des droits; car c'est par là mômé

revendiquer des devoirs.
  

  

  

   

       

 

 
 

Soulage promptement ot E
sans danger la

CAPSULES

pharmacies (des « Et A
1Unis et de l'Etranger  
 

hypothèque de $1,250,000 à 7% de

224 RUE GUIGUES.

La Grève Sydney
Un Contraste

En même temps que les mineurs de la Nouvelle-Ecosse répudiaien

les engagements conclus en leur nom par

délibérément de noyer les mines — tentative qui ne fut déjouée qu

par l’arrivée de la troupe — les ouvriers

réunis en congrès à Montréal, se signal

des délibérations et des voeux empreints d’une ferm

ne saurions trop appuyer sur ce contraste.

q] Avec l’esprit du législateur, celui de l'ouvrier

paux facteurs de la situation industrielle.

{| Les industries de la province de Québe

lea troubles ouvriers, et parmi celles-h n

des entreprises dont la vie ou la mort ne

dispositions des Chambres ou des gouvernements.

 Enverruns sur demande tous renseignements sur emprunt 1èr

{| Offrons aussi montants peu considérables des excellentes obliga |

tions LEGARE, LAMONTAGNE et SAGUENAY-PULPR. ’

 

Succursale d'Ottawa: ‘

    
   

   

   

 

    

 

leurs propres chefs et tentaien

de la province de Québec

aient à l’attention du pays pa
e modération, Nou

est un des princi

c ont moins à braind
ous n'aidons à financer au

dépendent pas davantuge de

CARON FRERES (INC.).

  _ feat ames CP

‘on a

MiITÉE ' ToT

MONTREAL QUEBEC _ | OYTAWA

TEL: RIDEAU2321-Vig
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Lorsque vous

Considèrez

tion d'un de nos splendides

d'importance,

   
ce que seraient vos propres sentiments si vons étiez à la

place de vos enfants, avec toute la vitalité de la jeunesse

et le penchant pour tout ¢equi ‘est beau — — les cho-

ses qui sont nouvelles et d'accord avec les désirs innés

— si on vous confrontait dans votre foyer avec l'addi-

    

PIANOS AUTOMATIQUES

ELLWOOD
Le bas prix de 2595 vous serait naturellement de peu

mais dans .votre esprit triompheraient

d'abord les visions des soirées, alors que le papa ou la

maman pédaleraient la musique pour accompagner la

voix des enfants ou égalerhent, les danses des bébés.

VENDU A CONDITIONS FACILES

CHEZ

 

1
\
  prototype du Pacifique Caradien.

{ omnr ana 
 

   ! Le vrai.moyen d’adoucir nes
peines, c'est de soulager celles
d'antrul,

Tmaesamas men em mais ——. -

»
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CSW.LINDSAY LIMITEE :

189, Rue Sparks, Ottawa
85, Rue Principale, Hull
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| M. V. D. FALARDEAU DONNE A

;*. Lea nouvelle sensationnelle de la
séänce régulière du Conseil hier
soir a été la demande de M. V. O.
Falardeau à ses collèges d’accepter

; immédiatement sa démission com-
: Mo échevin du quartier 3, pour rai-
, san de santé, lit-on dans la lettre.
La rumeur de la résignation cou-
rait un peu depuis quelque temps,

8 dépuis longtemps même, mais ce
! n'est que ce soir que plusieurs ont
pu le savoir avec certitude, Un
échevin nous affirmait que c’était
même du nouveau pour lui.

‘M. Faiardeau a fait parvenir au
Conseil la lettre suivante:

3 Angers, le 3L août 1922.
Monsieur le maire,
Messieurs les échevins,
“Sur l’avis de mes médecins de

prendre un repos absolu si je dési-
r6 réfaire ma santé, je suis dans
l'obligation de vous donner ma dé-
jmission et de résigner mon siège
comme échevin du quartier, je
"vous demanderai de la considérer
;à votre prochaine assemblée.

J'ai l'honneur d'être votre bien
y dévoué,

: V.<0. FALARDEAU.

La lettre a êté reçue le 2 sep-
tembre au bureau du greffier.

Tous les membres du Conseil ont
été unanñimes à accepter la démis-
sion. Bien que l'échevin Chénier
‘aût demandé,si cela ne nutrait pas
aux procédures en suspens devant

- les’ tribunaux par suite de la con-
testation de l'élection de M. Falar-
doay par son adversaire de janvier
dernier, on. n'a pus considéré cet
aspect dela question qui relève du
tribunal. Les échevins Talbot et
Legault se sont faits les parrains
‘de la résolution d’acceptation. Is
ÿ aveient ihclus des remerciements
st des appréciations qui n’ont pas
été prises par tous. L’échevin Va-

lin êt le maire étaient d’avis qu’il
faHait se contenter de répondre di-
rectemerit à Ja demande de M, Fa-

{ fardebu,‘stits commentaire. M. Tal-
bot a exprimé toute sa surprise de
jme pas vouloir,douter des remer-
riements, jugeant cette attitude
jme réritable disgrâce. — Différen-
pe d'appréciation] s'est écrié le
“maire. A-M film fin de réunir
‘tous les &uffrages dur le point ca-
pital, la démission, le secondeur
Bt proposeur ont consenti à retirer
fes ‘‘commeonfaires” inclus dans la
'résolution. Celle? exprime sim-
nement que l’on accepte la démis-
-sion; elfe fixe an 18 courant la
late de ls mise en nomination des
jandidats pour brigwer les sutfra-
tes dans le quartier 3, et au 25
Ja journée de le votation, s'il y a

flomme sur les rangs.
i CIE EDDY CONTESTE

;. Dans un rapport au Conseil, l'é-
yraluatour dé la villerappelle que
sia Cie HB. B. Eddy n'accepte pas
#’'évaluation qu’il a faite de ses pro-
tpriétés, évaluation maintenue par
juies Teviseurs.  Bile-recourt aux
‘ribunaux et fe procès débutera
Jans ce mois-ci. L'affaire est im-
portante, L'’évaluateur demande
d'être autorisé, de concert avec l'a-
riseur légal, de faire toutes les
Réponses nécessaires pour avoir les
‘experts et les témoins voulus. Cet-
%eautorisation est accordée.
NOMBREUSES DEMANDES DE
T SOUMTSSIONS

Î Le chef Groulx a été autorisé à
smander des soumissions pour

pourvoirses hommes” d'habits”d'hi-
Jer, pour la cor =“uction d’une nou-
elle voiture. (— patrouille,. pour

vstème de chauf-

; Le greffier a (té autorisé à de-
mander des sownissions pour l’é-
‘mission d'obligation de $204,600
‘it de $127,000, la première en ver-
in des règlements d'emprunt, la se-
= pour rencontrer une échéan-

LA SÉANCE CONTINUE CE SOIR

 

-DÉMISSION COMME ÉCHEVIN

  

— -

La mise en nomination pour candidats au poste de représentant du
quartier 3 aura lieu le 18 courant, et la votation, s'il en est
besoin, le 25. — Soumissions et travaux.

 

ce le ler novembre. Les soumis-
sions seront reçues jusqu'au 2 oc-
tobre, 4 heures de l'après-midi.

L'ingénieur a été autorisé à de-
mander des soumissions pour l’a-
chat des matériaux de travaux d’é-
gouts et d'aqueduc; à demander
des soumissions pour les pavages
des rues St-Jean-Baptiste, de No-
tre-Dame à Laurier, et Du Pont,
de Frontenac à Garneau, ainsi que
pour la construction du tunnel de
la rue St-Etienne.

Le chef du département de la
lumière demandera lui aussi des
soumissions pour l’achat de po-
teaux et de lampes électriques.
Le chet des pompiers ira de sa

demande de soumission afin de
faire réparer la voiture à échelles
du poste No 3.

NOUVEAUX REGLEMENTS
On a adopté les règlements 235.

237, amendant les règlements 215,
183, 199, le premier ayant trait à
le licence d’embouteilleur des li-
queurs douces et l’abolissant, le se-
cond se rapportant aux cochers de
place et aux charretiers, le troisiè-
me concernant les automobiles et
le trafic, defendant le stationne-
ment dans les rues, a certaines
conditions, le flânerie, la soilicita-
tion de la clientèle.

CETTE ENQUETE
L'enquête sur l'administration

municipale dont il avait été ques-
tion en comité général vendredi
soir dernier commencera à ia date
indiquée, le 12 septembre, mardi.

Elle continuera plus longtemps,
si nécessaire.

LES TRAVAUX
Ils commenceront dans cinq ou

six jours, quant à l’aqueduc et aux
égouts. En effet, l’ingénieur a
été autorisé par le conseil hier soir
à entreprendre ces travaux en au-
tant que ses plans le permettent et
en raison du montant d’argent à la
disposition de la ville. Celle-ci
n’attendre pas l’admission des obli-
gations, qui prendrait encore plus
d'un mois. La baïñque est prête à
fournir temporairement du “‘nerf’”’
et on en profite avec raison. Ii
est tard. Les gens ont besoin de
gagner et de faire provision pour
l'hiver.

EN CONVENTION
On a résolu d’envoyer le docteur

J. Isabelle, médecin hygiéniste de
la ville, à la convention des servi-
ces sanitaires qui a lieu à Québec
les 7, 8 et 9 courant. On en agit
ainsi sur la recommandation du co-
mité de la santé.

A L’'AN PROCHAIN
Plusieurs présidenls du quartier

5 ont fait parvenir au conseil une
requête demandant la suppression
des nombreuses porcheries qui en-
vironnent leurs demeures, qui dé-
gagent des odeurs insupportables
et occasionnent la création et la
présence de milliers et de milliers
de ces transporteuses de microbes
qu'on appelle les mouches.
Un règlement municipal défend

l'existence de ces porcheries. Seu-
lement, paraît-il, leur tolérance
dans le quartier 5 remonte à l'é-
poque de la guerre, alors qu'on l’a
mise en usage afin de secourir la
misère et de contribuer à réduire
le coût de la vie. La tolérance
s’est maintenue. L'abus s’est vite
glissé et certains gardent présente-
ment tout un nombre de ces habi-
tants incommodes.
On est décidé de survelller l’ob-

servance du règlement, de protéger
ainsi la santé publique seulement,
la saison. est avancée; on s’est
plaint tard: de plus, on ne veut
pas prendre les gens à la gorge ou
les précipiter dans l’embarras. La tolérance va continuer encore cet-
te année, mais Il est bien entendu
— MER
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+ 3 Céréinonie au Cimetière Notre-Dame de Hal

Nous pouvoze, dans le cours de cette semaine, axéeuter

.rection de nouveaux monuments que l’on nous confiera, et
- ; cela au plus bas prix possible, tel que nous l'avons toujours

fait durant les vingt années passées, 10220

LAURIN
Mannfactariers de Monuments

atelier : 95, Rue George, Ottawa. Tél. K. 612,

  

10 septembre.

nouvelles inscriptions, es l'é-

   
——  

améliorations -

‘Poudre “Magic”.

]| Sucre en poudre.

LA FERMETURE À BONNE HEURE

 

Deux causes-types dans lesquelles les autorités ont gain de causé.
— Condamnations très minimes. — Il faut fermer les ‘‘épice-
ries à l'heure obligatoire.

———ntmeedmibent

Le recorder Desjardins a ren-
du jugement ces jours-ct dans deux
causes-types amenées devant lui en
vertu du règlement de fermeture à
bonne heure, no 211, adopté le 10
septembre 1920, à la demande des
marchands de Hull.

Les épicieries et autres établis-
sements de commerce en général
doivent ordinairement fermer à 7
heures le soir, à 9 heures le sa-
medi.

Dans les deux causes en questi-
on, 1! s’agit d’épicerie-restaurant
et d’épicerie où l’un vend en mê-
me temps de 1x b'èrs.

La partie restaurant et la partie
magasin de bi“re peuvent légale-
ment fermer plus tard que la par-
tie-épicierie.

Le recorder Desjardins & lu le
paragraphe ler du règlement 211,
qui dit que: ‘pour les fins Je ce
règlement les mots “‘épiceries” dé-
cignent tout établissement où des
épiceries, légumes et conserves, sont
vendues, offertss ou exposées en
vente an détail.”

Dans le cas de l’épicerie-restau--
rant, il a été établi qu’on vendait
au détail et qu'il y avait eu des ‘‘é-
piceries’’ exposées en vente après
l'heure de fermeture, tel soir.

L'avance de Fheure n’y peut rien
légalement, ici, car une résolution

du Conseil existe disant que l’heu-
re nouvelle est en vigueur dans
Hull pour toutes fins municipales.
Le même article s'applique à la

partie épicerie du magasin Ge bie-
re.

La recorder ‘ronve donc que les
deux accusés ont contrevens à la
loi. Comme ce sont des causes-ty-
pes, ils recuivent cette sen‘:nre.
$1.00 d'amende sans frais, un 8
jours.

FERMER 3 7 HEURRES
Il ressort de ce jugamrrt, Qui

peut intéresser, dit-on, quelques
centaines d'étahiissemonts à dou-
ble rower e dans Hull, qu'on doit
prendre les mesures nécessaires
pour fermer la partie-épicerie a
l'heure règlementaire. Le règlement
ne dit pas, ni le recorder n’a dit ce
qu'il ‘fallait faire pour séparer les
commerces après ce temps, scule-
ment, le règlement existe, et celvi
que la chose concerne doit pren-
dre les mesures pour que, après
l’heure voulue, des ‘‘épicerias” ne
soient vendues, ni offertes ni exz-
posées en vente au public. J1 v a

lieu d’appuyer sur les mots offer-
tes et exposées, car l’on désobéit au
règlement, non-seulement si lon
vend des ‘‘épiceries’”, mais enco-
re si on en offre ou en laisse ex-
posées en vente au public, le temps
pour la fermeture est arrivé,

 

que la chose ne se renouvellera pas
1’an prochain.
On ferait bien en tous cas, chez

les propriétaires, de ces intéres-
sants quadrupèdes être auési minu-
tieux que possible T!) sous le rap-
port de la propreté.

LES POMPIERS
L'Association internationale des

pompiers de Hull demande au Cun-
seil de payer les hommes du dépar-
tement dernièrement entrés au ser-
vice de la ville à un salaire de $1,-
100 au lieu de $1,000. La chose
est renvoyée au comité.

RUE DUPUIS
M. Jos Couture fait savoir à la

ville qu’il accepterait la somme de
$600.00 pour ses lots portant les
Nos 137 et 138 et qui sont néces-
saires pour l’ouverture de la rue
Dupuis. Le comité des rues et

s’oécupera d'abord
de cette affaire. .

“ONE MAN CAR"
Sur une question de privilège,

l’échevin Legault a dénoncé l’em-
ploi par la Cie Hull Electric de
tramways sous la conduite d'un
seul employé. C'est dangereux,
très peu confortable; on perd du
temps pour entrer et sortir par une
seule porte. Il veut qué la ville
proteste et prenne les mesures pour
leur suppression pour leur suppres-
sion tels quels, si possible. On re-
viendra sur cette question plus
tard, vu qu'on n'a pas la charte
sous ia main pour prendre connais-
sance de ce qu'elle peut contenir
sur ce point. A Ottawe, a dit l’é-
chevin Valin, la Cie électrique est
obligée d’avoir toujours au moins
deux employés sur chacune de ces
voitures.

SEANCE CE SOIR.
A la demande de l'échévin Ché-

nier, la séance a été ajournée à
ce soir.

ECONOMISEZ EN ACHETANT
CHEZ

LUCIEN PROVOST
184, Blvd St-Joseph, Wrightville ;

Téléphone: Sher. 4888-W.

VENTE DE TROIS JOURS
, SEULEMENT

Thé **Salada’, noir ou vert.
lier 65c la livre.
2 livres pour ... ..

Macaroni et vermicelle.
Rég, 14c. 2 boîtes pour

 

Régu-

… $1.20
.25c

Régulier 35c, pour .. .. 33c

Biscuits soda “McCormick”,
Rég. 18c, 3 livres pour ..

Savon à laver “Peerless’.
20 barres pour ….….. $1.00

Allumettes “Eddy”. 35c

… 23c
Régulier 40c, pour .. ..

Fêves au lard “Clark”.
Régulier 25e, pour ..

Sardines ‘Brunswick’.
Rég. Se. 5 boîtes pour

Saumon rose. .
Rég. 15c, 2 boîtes pour …25c
Rég, 15e. 2 livres pour .. 25¢

Confitares pures. Jarres de 4 li-

Régulier 90e, pour …» - 10c
Epices à calsun. ' 15c

Rég. 50c. 2 Hvres pour ..

33c
Rég. 15e. 2 boîtes pour

de classe à prix- réduits.

Lessive “Gillett”.

Assortiment complet d'articles

30c|

…25c! Oeufs (strictement frais).

25c
Saumon rose.

Téléphone: Sher. 4838-W. 
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DE RETOUR DE
L’CUEST CANADIEN|
PE

M. H. À. Fortier, avocat, et dé-
puté du comté de Labelle au fé-
déral, est de retour d’un voyage
dans l'Ouest canadien. Il a visité
les capitales et autres principaux
endroits des provinces des prairies,
qu’il parcourait pour la première
fois. Il a rencontré plusieurs de
nos éminents compatriotes cana-
diens-français de là-bas, a pu se
rendre compte de la situation des
nôtres, apprécier leurs oeuvres et
mérités, connaître leurs besoins.
Parmi ceux-ci, le plus pressant

serait celui d’un solide appui de
la province de Québec, appui que
l’on doit interpréter dans le sens
d’une plus nombreuse Immigration
de co-nationaux. Cependant, les
canadiens-français, qui réussissent
là-bas et sont méme

lément anglais ou américain y do-
mine par le nombre et par l’in-
fluence. L'augmentation de la po-
pulation francaise contrebalance-
rait, fortifierait et consoliderait 1a
résistance. ’

M. Fortier a trouvé absolument-
intéressante, instructive à tous é-
gards, cette randonnée à travers
les prairies, immenses à perte de
vue et fournies d’une végétation
luxuriante.

—aflE—

CONSEIL CENTRAL
Ce soir, premier mercredi du

mois, il y aura la réunion régu-
lière du Conseil central il n'y a
pas eu d’assemblée depuis assez
longtemps. Il v aura assurément
des choses intéressantes dont cau-
ser, ne serait-ce que de la bella
journée de la fête du travail svr
laquelle les premiers rapports se-
ront donnés.

———Prcmstteres

‘
me

+

| ABSENT JUSQU’A MARDI

 

Le docteur Isabelle sera absent
jusqu'à mardi prochain, afin de se.
rendre à Québec où il assistera à ‘
la convention des services sanitai-
res, les 7, 8 et 9 septembre.

N’OUBLIEZ PAS
Pour vos commandes de

BIÈRE et PORTER
Chez

J. UBALD GRATTON
188, Ave. Champlain - -

Téléphone: Sher. 8098.

mare;

Hall

 

     Lecons de Musique
Lecons de Piano, de Solfége et

de chant
Enseignement soigné et prix

modéré.

3 S. SAINT-LOUIS
] Professeur

$ 82, rue Courcelette -
Tél: Sher. 2086.

Hull $
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prospères, | -
sont bien organisés. Seulement, l’é-|.

TE mAASRAT RES
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CANDIDAT DANS :
LE QUARTIER
+

A la suite de la démission de
M. V. O. Falardeau comme repré-

sentant du quartier 3 et de sonac-

.ceptation par le Conseil hier soir,|
plusieurs se demandent quel sera!

ou quels seront les candidats qui-
brigueront les suffrages pour suc-i

céder à M. Falardeau. i

Les rumeurs veulent que l'ex-

maire Augustin Thibault soit can-

didat.

 

 —m2ererarrer

CONTESTATION. |
D’EVALUATION |
estar

DE LA CIE DE TELEPHONE,

POUR IMPOSITION SUR LES!

POTEAUR.
——pres—me !

La Cie de téléphone n’est pas|

satisfaite de l’évaluation pour im-;

position sur ses poteaux qui or-,

nent (!) les rues de la ville de;
‘Hull. Blle en appelle devant les.

tMbunaux. La cause serait entendue
oft Cour Supérieure vers le milieu

de ce mois. Le tribunal serait pré-

sidé par le juge Loranger de Mont-

réal.
—_ =="——000ma

'GAGNANTES DES PRIX

ROUR TRAVAILACCOMPLI LE |
JOUR DE LA FETE DE LUN-
DI.

—_—————

Mesdemoiselles Laurette I.éves-

que, Laurette Stafford et Evangé-
line Treau DeCoeli sont les heureu-
ses gagnantes des trois prix décer-

nés par l'Association ouvrière ca-
tholique aux trois jeunes filles des.

syndicats féminins qui ont vendu!
le plus d’insignes le jour de la!
tête du travail.

LA CIE CANADIENNE
DE REPASSAGE ET

DE TEINTURERIE
———eerer

Un diplôme d'honneur et une

médaille d’or ont été décernés hier,

après la parade, de la fête du tra-

vail, pour char allégorique, non

pas à M. E. Julien personnelle-

ment, majs a la Cie canadienne de

repassage et de teintureries de

tourrures dont il est menbre.

INHUMATION
arrtrempe

A trois heures et à quatre heu-

res hier après-midi, il y a en trois

sépultures d'enfants dans la pa-

foisse Notre Dame.

"Diana, enfant de M. Joseph

Moyneur et de Régina Fournier.

H3 rue Ferland, décédée lundi à

‘20 mois. ;

Emile, enfant de M. Henri Si-

mari et de Eléonore Poirier, rue

Ste-Hélène, décédé lundi à 5 mois

Carmen. enfant de M. Victor

Chrétien et de Germaine Lemieux

115 rue Dupont, décédée diman-
che à 9 mois.

——

L’ALMANACH DU
C TELEPHONE

On a commencé à distribuer

“hier, le nouvel index téléphonique

de la Cie Bell dans la région.

REDEVANCES
‘ MUNICIPALES
* Des avis publics affichés hier, de

par la ville font savoir que le rô-

le de perception est maintenant

complété et déposé au bureau du

trésorier de la Cité. Toutes person-

es qui doivent cotisations, taxes,

Eontributions municipales. doivent

fu les payer dans les 10 jours

 

 

   

 
uivant cet avis, sans autre aver-

issement.

| OUVERTURE DE MODES
” edi le 9 septembre, chez

MileLaurence Thibert, 11 Verdun,

Hull. Nous avons un assortiment

‘de nouveautés en chapeaux et aus-

i de jolles garnitures.

Cordiale Invitation.

m
é
r
e

rar
_

—p———

IS: M. Raoul Raizenne barbier,

AVIS: Du Pont, Hull, coupé les

cheveux, 25c avec parfum de choix.
204-205

? Cement

LE CHEF TESSIER
HORS DE DANGER
pre

ir
Un télégramme Tegu hier so

par le sous-chef Bond nous ap-

prend que le chef Tessier prend

du mieux et est maintenant hors

de danger.
Cette nouvelle sera reçué avec

plaisir’ par toute la population de

HuH.

COMMENCEMENT
| D’INCENDIE
RUE PRINCIPALE.—ETEINT A.
VEC UN EXTINCTEUR.

etfs

Lundi soir à 8.10 heures les

pompiérs ont été appelés par té-

léphone au no 71 rue Principale

chez M. Donat Forcier.

Ce commencement d’incendie a

été étéint par ud- éttineteur chi-

nique.
+ Les pompiers étaient sous les
ordres du sous-cisf Bond,

"CHEZ LA POLICE
terete

I! n’y a eu que duélqués arres-
tations, hiér et inndi. plupart
des inculpés étaient, comme tou-
jours des citoyens d'Ottawa.

DECES
Ce matin est décédé à l'âge de

21 ans, mademoiselle Fleur Ange
Charbonneau, fille de M. Albéric
Charbonneau et de Alphonsine Ma-

   

 

RANEYREPOND

| aura une troisième

} gravement b'assés Tors de

 fiom, rue Kent no153. Les funé-
‘aitloë onkénTelgaged!.

{
~

 

idé mai au'inditférent,|

*>

-

DE H. FERGUSON
—

‘Toronto, (Presse canadienne) —|
Répondant à M. Howard Ferguson,'
le chef conservateur, M. Raney,’
procureur provincial, a déclaré que
les affirmations du chef  conser-,
vateur au sujet de la lof de tem-
pérance d'Ontario sont absolument
fausses. ‘Les déclarations de M.
Ferguson à ce sujet ne sont pas
fondées comme la plupart des dé-;
clarations qu'!! a faites au sujet
du procureur provincial”, a dit M.
Raney. ‘‘La rumeur veut que la loi
de la tempérance en Ontario sera
modifiée dit M. Ferguson'” ajouta
M. Raney. ‘Que M. Ferguson le
prouve! S'il ne le peut pas il aura

une autre chance de se retirer. Il
à aussi afffrmé que le gouverne-
ment était venu à la conclusion
que cette loi était de mauvaise po-
litique. C’est une autre aftirma-
tion mal fondée. J’invite de nou-
veau M. Ferguson de prouver ce

qu’il a dit. S'il ne le peut pas il
occasion de

donner sa démission.
“A ce sujet le chef conservateur

n’a-t-il pas promis à la proroga-
tion de la Législature d'’énoncer
son programme de Tempérance;
aussitôt que poss'ble? Trois mois
se sont écoulés et M. Ferguson n’a
encore rien fait connaître. Pour-
quoi cacher ainsi son programme?
demande M. Raney.
rer

L'IMPORTANCE DE
LA COLONISATION

DANSONTARIO
De la Presse Canadienne

Toronto, 6:— Une conférence
sur l’immigration a été tenue ici
hier par l'hon .Manning Doherty.;
ministre de l'Agriculiure d'Onta-
rio qui a insisté sur l'importance
de faire venir des colons dans cette
province. Je crois, dit le ministré,
qu'aucune nationalité particulière,
ne devrait être exclue, mais je suis:
d'avis qu’il! faudrait faire un choix
judicieux. On adopta à l’uninimité
la résolution suivante, destinées à
être simplement un guide au dé- |
partement provincfal sur les détails :
d’un projet d'immigration:

Cette conférence est d’avis
le gouvernement d'Ontario serait
justifiable d’adopter, de cencert
avec le gouvernement impérial et
le gouvernement fédéral, une saine:
politique d'immigration afin d’ac-
croître la population dans l’Ontario !
rural et de développer les ressour-|
ces naturelles de lz province; et
cette conférence est d'avis qu'en.
mettant à l'essai une telle politi- |
que, on devrait considérer les |
points suivants:
“Amener ici, éduquer et établir|

de jeunes Anglais de 14 16 ans;
amener et établir des fermiers ex-
périmentés avec leurs familles, en
leur facilitant les moyens de sub-|
sistance d’après des dispositions!
acceptables aux immigrants et aux;
fermiers; encourager les fermiers
ayant du capital; faire des prêts |
aux fermiers qu! auraient demeu-
ré trois ans dans la province; con-
tinuer l'immigration des aides do-
mestiques et de ferme et leur four-
nir les facilités de transport selon
que la chose sera jugée pratique.”

IL L’ASSOMME ET
PREND LA FUITE

Montréal, 87 (P. A.).—Surpris
en train de dévaliser les tiroirs ‘
d’un secrétaire dans la maison de
M. A. Clément, 226 avenue Ré-!
gent, par une des servantes à 8!
heures 45 hier matin, un voleur
qui s'était introduit dans la mai-,
son par la porte d'avant, assom-;

ma ta servante et c’enfuit.

ON LUI AMPUTERA
LE BRAS GAUCHE
ps

TOUS DEUX SOUFFRENT BEAU-
COUP—CEPENDANT ON NE
DESESPERE PAS.—SOUS LES
SOINS DU DR BELISLE,
ee

MM. Alphé et Maurice Bertrand
l’acci-

dent d’automuobile survenu le 31
août dernier ne prennent guère dc
mieux.

Tous Jeux souffrent beaucoup
On ne perd pas espoir, cependant.
dans ces deux cas. Célui de Mau-
rice Bertrand est plus grave. On
devra lui amputer le bras gau-
che pour éviter des complications.

Le Dr Bélisle pratiquera cette
opétation à l'hôpital du Sacr-Coeur
de Hull, où sont soignéés les deux
victimes.

UNE PARTIE DE BALLE
ENTRE LES POMPIERS DE
HULL ET L'OYTAWA DAIRY.

Hiér au Parc Dupuis, ie club de)
balle au camp des pompiers de
Hull ont joué une partie avéc lé
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miniers seront présents.

 

LE COMPROMIS A
AUX DECLARATIONS| LA CONVENTION

DES DELEGUES
LES MINEURS D'ANTHRACITE
DECIDERONT AUJOURD'HUI
S'ILS ACCEPTENT LE COM.
PROMIS PEPPER RATIFIE

PAR LEURS CHEFS.
ae=ee

( De la Presse Ascociée)
Wilkezbarre, (Pa.), 6.—Les dé

‘êgués représentant les mineurs
d’anthracite de la Pennaylvanie se
sont réunis ici pour décider de la
ratification de l'entente de samedi
dernier entre les propriétaires de
mines et les chefs grévistes. On
croit que plus de 1,000 Jélégués,
représentant les trois districts

La con-
vention se réunit à une heure et
demie cette après-midi. Le prési-
dent John Lewis des mineurs et
Phliip Murray, vice-président sont
arrivés hier soir à Wilkesbarre.
Le sentiment est fortement favo-
rable au compromis mais il est é-
vident que l’élénient radical fera
une forte opposition et lon s’at-  tend à ce que la discussion retar-
de la mise au vote.

RR

LE SORT DES 46
MINEURS SERA
CONNU DEMAIN

ON AFFIRME QUIS VIVEXTY
ENCORE.

te

 

Jackson, Californie, 6 (P. A.).
—Le sort des 46 mineurs ensévé-
lis depuis une semaine dans les
profondeurs de la mine Argonaut
se décidera d'ici 24 heures, a-t-
on affirmé aujourd'hui. Où affirme
que les mineurs sont encore vi-
vants et cette opinion s'est raffer-
mie de bonne heure ce matin lors-
aur l’équipe des sauvetedrs en-

tendirent de l’autre côté du mur
da roc, des coups de dynamites
que les malheureux donnent proe-
bablement en guise de signaux
d'appel.

Comme on approche de le mine
Argonaut, en creusant le roc qui
la sépare de la mine Kennedy, on
se prépare à l'extérieur A rece-
voir, morts et vivants que l’on ti-
rera du puits. Les hôpitaux sont
accommodés pour recevoir 4¢
hommes de plus.
 - ae

 

Plus le cuir

la souplesse

mr 

 

 

Exigez la Marque“

est confortable. L'usage régulier du |
cirage Nugget assure le bon entretien et

Cirage a Chaussures

NUGGET
NOIR - JAUNE - ROUGE
BRUN FONCE - ÉLANC

>
ugget

est souple, plus la chaussure

du cuir.

    
or maeSpr wmpm vm =o

4

 

 

TRAVAILLEURS!

d’employés.

la

ses 347 bureaux et vous

BRNEST DECART,
NAZ. FORTIER,
SIR GEO. GARNEAU,
HON. J. NIGOL, O.R.…
OC. E. TASCHEREAU, T

on   

Faites travailler votre argent pour vous
Après avoir pourvu aux dépenses nécessaires, dépo
sez régulièrement votre surplus d'argent à la ban-
que, qui lé fera travailler pour vous, sôus forme de
prêts au commerce et aux industries, qul assurent
de l'ouvrage à des miliiers d'ouvriers, d’artisans et

La Banque Nationale
lus vieille banque canadienns-francaise, aved

$1.00 vous ouvrira un compte d’épargne à l’un de

l'intérêt régulier des banques.

BUREAU DE DIRECTICN: -

PRESIDENT:

L'HON. GRO. E. AMYOT, Conseiller Législatif, Tréz. de 1s Dominion
Gorges Co.

VICE-PRESIDENT:

J. H. FOTTIER, Vice-Prés. et Gérz: © zal de P. TP, i
Tégaré, Ltée. |

’ DIRECTEURS:

. N. DROLET. de P. G. Bussières & Cie, Québec.
far. DEOUIX, Président de la Rock City Tobacee Oe.
A. B. DUPUIS, Marchand de Gros, Québec.

Notaire, dfrect. du Detroit United Railway.
Manufactarier
Président de Garnesu, Ltée,
Trésorier Provincisl.
Notaire,

HBNRI DES BIVIBRES, Gérant-général.

 
paiera, tous les six mois

québecvec. |

Ste! à

de cuir,

Prés. de Bastern Canada
Works.     
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Cartes géogr

Etc, ete.  

POUR LES

COMMISSIONS
SCOLAIRES
Pupitrés pour institateurs

et nour élèves

Tableaux noirs

Brosses a tableaux

Craie --- Cahiers >

Livres classiques

aphiques

  club de l’Ottawa Dalry.
Les pompiérs ont enregistré |

sépt points ét l'Ottawa Dairy, un
point, ‘ !

L’étoile dé la partie a été. sang
contredit, le “center field” M. Na.|
poléon Lafléur. Une autré partie
entre les déux clubs séra jouée
mardl prochain au parc Gladsto-
ne, à Ottawa.

ameresttemtttif

La fol est la consolation des mi-
sérablés et le conseiller des heu-
réux.

m0
Le monde ne veut ni qu’on se

donne à Dieu ni qu’on ie quitte.
' (Marivaux)
J= a

L'accompliesement du devoir
n'est: qu'une route un peu rude
pour sé retrouver à jamais.

cfs

Méchant, on fait parfois moins  
  

I
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yy CONFIEZ-NOUS VOS COMMANDES
 !  

      “

$  SERRE, LIMITÉE |
1ELEPHONE: RIDEAU 2394.

121, Rue Rideau - Ottawa

 

    

     



Manteaux
le sont des mantes de demi-saison

ponr dames et demoiselles. Confec-
tlonnées dé Velours. en une variété de
inodéles et dans les plus récents gen-
res. Tous ‘des bons ‘coloris ‘et toutes
‘ tallies. Se vendaient £15
‘usqu'a S35. Maintenr+!
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162 ECOULEMENT DE BLOUSES
: ( LINGERIE

= Attrayantes blouses de Crépe Geo:
- ~ectte et de Sole. Les plus récents mo
= dèles de New York, avec garnitures de
bet! dentelle. Une variété de teintes et de

‘ oi ÿ tailles. Se vendalent $9.50.- §
= Maintenant . 298

ha

3

; pa COSTUMES a SUR

I COMMANDES
= ; Durant cette splendide vente de 2

-, jours, vous pouvez faire corfectionner
e : sur commande votre costume qui sc
J vendait à $55.00. ’ $ :

. 35.0¢

"4

=

 

Les Marchands Sont les
Bienvenus

‘a Cette | Vente

 

  

 

  

     
     

         

  

 

  

Robes Exclusives
2 Robes de Crèpe Canton et Satin
@ nour les dames exigeantes, en modoèles
extrêmes et sobres. Toutes les plu

84 nouvelles téintes en garnitures ep
28 assortir. Se vendaient

4 75.00, Pour
   
   

Robes de Serge C
Ml En un bon assortiment de modèle:
MIN et de tailles faites de Tricotine et Ser- M 7%
EI ge, joliment ‘garnies de perles et de Ftd

# broderie. 2a soie, avec ceinture étroité. §
Régulier $27.00. $1395 E
Pour . .
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le prix des marchandises et

  

  

 

  
   
    

 

       
et Fourrures pour

Le SUIS Dames
4itL'HOMME    

       
    

       
  

    

Vous avez lu au sujet de Grandes Ventes et d’Aubaines à

FONCTION un tel point que vous avez perdu foi en les annonces, mais vo-
tre idée et notre idée d’une vente et d'une aubaine sont les mémes. lln’y a pas de doute à l'effet que ces deux mots
sent les plus abusés dansles cercles d’zffaires. Nous n’avons jamais fait une vente d'occasion antérieurement.

La manière usuelle d'annoncer une vente c’est de lui donner un nom attirant et d’assayer ensuite de le justi-
fier par quelque EXPEDIENT, mais dansla plupart des cas les mêmes motifs existent. Nous n’avons pas de nom

particulier pour cette vente, mais nous avons une raison raisonnable. #

Nous avons trop de marchandises, nous avons besoin de l’espace, et pouvons nous servir de I'argent. Nous ne

sommes pasen difficulté financière, nos affaires ont été bonnes, mais quand un marchand devient contentil de-

vient aussi stagnant. Par conséquent nous avons résolu de faire de 1922 une année par excellence en coupant nos

profits, en pratiquant judicieusement l’économie et en stimulant les achats. Le but honnête, l’annonce véridique

et les affaires avisées sont la base sur laquelle a été érigé notre commerce prospère. Nous avons préparésoigneu-

sementcette vente, car nous sommes d’avis de fairede Grandes Choses d’Une Grande Manière et les véritables

aubaines de 100 pour cent offertes dans cette annonce Existent Réellement Dans Notre Magasin. Ces occasions

ne constituent qu’une partie des aubaines que nous avons, car tous les articles danstout notre stock ont subi des

rabais draconiens sous le direction de l'Hommeen Fonction. Une Vente dont vous nesauriez manquer de profiter.

 

 

 

 

Sept. a9 a.
Manteaux Burbery $15.95 |

Vous connaissez tous cés maäbtéaux. Ils sont faits de tissus tout laine à envers
quadrillé, mi-doublés, genre maseulin, avec pochés plaquées et crevées. Ceinture.

Boutons de cuir en garnitures. Se véndant régulièrement $28.50. $15 95

... ... ... «eo 0 as 8 . ae .. é

"Robesde Serse $10.50
Lazarus ne fut jamais aussi décidé de véndre qu'il l’est aujourd’hui. Les prix

le prouvent. Modèles très chics et fascimants, de Serge et de Tricotine. Un bel as-
sortiment au choix de robes qui se vendalént jusqu’a $20.00. $10 50

MAINTENANT ... ... ... ... . °

MAGASIN FERME
Oe magasin sera fermé

toute la journée, mercredi,
le 6 septembre, pour réduire

AIDE DEMANDE
15 VENDEUSES

S'adresser au magasin im
médiatement,

préparer la vente. Expérience préférée.

 
 

Précieux Coupon
Découpez ce coupon—il va
une piastre sur tout costum(
ou toute robe de plus dc
$20.00. On ne peut faire usa
ge que d’un coupon sur cha
que achat.

The Perfect Fit Tailors & Ready-to-Wear
~~ H. LAZARUS

Prix de passage payé
aux clients d'en dehors de la
ville qui prendront part à
cette vente, en un rayon de
50 milles pour tout achat de
$30.00 ou plus. Apportez le
talon de votre billet,   see #.. #*.. ... ...

 

104, Rue Bank Propriétaire Ottawa LS

De Vêtements tout Faits
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  Toutes nos nlus nNouve:les jupes
Ji rayées et quadrillées. en modèles plis-

M sés et unis. ceintures détachables,
une bonné série de tailtes. Se ven-
daient $18.30. $5.45

   

  
    

 

    

   
    
    

 

Manteaur
oR Velours tout laine, doubiure da soie
[ei cn entier et garnitures de broderie,
sai avec collets et poignets de fourrure

d'Opossum et de Castor. Manteaux @
LE qui se vendaient à 345.00.> $2130]@

   

 

  
    

   
   

  
  
    

  
  
  

  

 

   

 

Costumes
Les plus nouveaux modèles tan en ®

tissu beaver et madapolam, garnitu-

res de soie. garnitures de fourrure et

de broderie. Bon marché:Se,50

4 $45.00. Pour . .

  

      

  

 

   

 

    
    

  
  

  

   

 

    

     

  

COSTUMES FAITS SUR
COMMANDES

Durent cet:ie verte de 9 jours vous jg
à souvez donñer votre commande pour 5
votes Costume Fait sur Mesures qui$© vendrait 555.00. $35.06 =

  

  

 

  

 

Modèles én vogue et des plué 4t-
‘ayants pour l'apréé-midi et ia rue,

p ites de Crôpe Canton e! de Soie, ri-
W choment perlées en teintés pâles et
M foncées. Se vendaient $35> $14,75pou.

224 \laintenant .

  

   

 

     

    

       

         
    
   

   

   MANTEAU DE PHOQUE
ELECTRIQUE

3 Avec doublure de soie de fantaisie
fra] en éntier. 38 pes de longueur. Collet,

MU ct poignets de fourrure. Se vendar’t
> $195.00.

Prix de tente .
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mazs | Nouvelles de Jeudi au Magasin Freiman[===
 

Faites

 
Pour les Pre-

miers Jours ‘

d’Automne ® .

Robes de Tricotine et de Gabardine confec-

tionnées en lignes droites qui jouissent de plus en

plus de la vogue. Embellies d'artistiques tou-

ches de broderie, veston foncé ou pâle, soutache,

piqûres, ete. Echarpe se nouant une splendide

aubaine et en des modèles que les dames appré-

ceront. = 5 RE $14.95Jeudi, chacune ... ...…..

=
=

teintes. Spécial, jeudi, la-paire... pe rene»

Bas Bruyère de -

Laine pour
- Dames

Bas bruyère de laineKA
chaude pour dames. Spé-

  

  
Gants et Bas — Au Rez-de-chaussée.— =

 

Excellent Choix en Fascinantes

sea$27.50
Ravissants modèles qui jouiront d’une grande vo-

gue cet automne. Conception artistique en élégantes

et chies lignes, lignes droites, basques à extrême lon-

gue taille, blouse de dessus, draperies énégales, pan-

neaux,

Georgette, Crêpe Canton, Crèpe à revers de satin et

Comcinaisons. Les plus fascinantes innovations en

garnitures telles que plis, broderie, perles, remplis,
— . » »

fleurs de soie, soutache nouveauté, ruchés et autres

attrayantes touches les agrémentant. Les plus attra-

yantes teintes avec le marine et le noir en vedette.

Tailles pour dames * demolselles. 3 $27.50

Jeudi +... ver cue os

Gants de Simili-Cuir Lavables pour Dames
Gants de simili-cuir de qualité lavable pour dames’ Toutes les 89¢

)' Bas de Filde Soie

qualité de choix: pour da-
mes. Toutes les teintes.

Mant.59 Ÿ OU Pan" 8110

es
LE

 

 

 am

tuniques de dessus, effets slip-on et blouse.

de Taffetas, Crépe Roshanara, Crépe Romain,

  

Vous Pouvez

Toujours Magasiner 2

- Avec Confiance

chez Freiman
Un des plus gros actifs

dans le commerce c’est

d'attirer les gens au ma-

gasin pour acheter tout ce

dont ils ont besoin.

gens savent qu’il y a pour

eux meilleur pr “it ici

qu’ailleurs.

Notre politique cons-

tante est de toujours mé-

riter cette confiance.

 

Ces ; marine et noir.

  
 © 

Nouveaux Manteaux de Tissu
Polo a Envers Plaid

Pour les Pre-
,  miers Jours

d’Automne et
les Soirées ©

Ils sont tous dans les nouvelles longueurs d’automne.
Modèles masculins unis avec manches profondément in-
sérées ou manches ragian. Profondes poches à rabat.
Ceinture. Dans les plus nouveaux mélanges de Polc à En-
vers Plaid. Doublés jusqu’à la taille. Elégants manteaux
à ceinture de Velours avce attrayante garniture de piqu-
res de soie, dans les coloris de chameau, taupe, marine et
noir, se présentant aussi à ce prix. 24 50
Jeudi Lo. oo. oa 46 000 044 000 a 04e °

pour Dames
Bas de fil de soie de

 PTLl
)

 

   
— Pour écouler, jeudi, à

  

Les Plus Elégants

Contumes697
De confection choc et attrayante dans les lon-

gues lignes préférées. Ravissante confection: de

Tricotine et Gabardine. Modèles fermés ou fen-

dus, joliment finis avec touches de piqûres, bou-

tons, tissu en pareil, ete. Dans les teintes de

Doublés de soie. Tailles pour

Dames et Demoiselles, $27 50

i . , 0 eas °

Attrayantes Aubaines en

;  Chandails Tarédo vos. Den 7JUPES an mepour Dames

Ho d’Automne et d’Eté pour Dames, à
~ ‘

gues. En pareil ou avec collet et poignets de lamb-

° tex opposition. Dans les coloris de blanc, jade, boue

Soie d’été de haut ton, Satin Baronet, Satin chacun

cn relief, Crêpe Canton, Crêpe Roshanara, en

teintes foncées etpâles d’été. Aussi Flanelle Kimonos de Flanellette et de Crèpe

blanche avec attrayants quadrillés ou rayures
. > ®

de couleurs, splendide mélande de Homespun, de Coton Japonais, $2.49
tissu Prunella, Velours, Tissus Alvéolés et

Sportifs avec attrayante disposition insérée, dèles qui évoquent le coquet orient. Joliment bro-
mélanges bruyères à petits et gros quadrillés, dés et brodés de crêpe de coton blanc, coloris de fose,

ete, Riches teintes automnales. Chaque jupe

est joliment confectionnée avec diverses po- mis en modèles ouverts en avant faciles à mettre.

ches tailleur et nouveauté. Ceintures détacha-

bles. Valant jusqu’à $30.00, $7 95 dames et demoiselles,
Jeudi, chacune e080 Qo gy 6086 0e 0 (04; °
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Faits de bonne laine. Manches courtes ou lon-

ton d’or, mauve, chameau, noir, oriental, ete. Talil-

les 16, 36 et 38 seulement. Jeudi, cha-
$2.25

*ee gee 188 80 ses 06 860 6e

Les kimonos de crêpe de coton sont faits en mo-

ciel, mauve et copen. Les kimonos de flanellette se

présentent en d’attrayantes dispositions fleuries à me-

Manches courtes et longues. Dans les teintes de

hélio, bleu, rose, mauve, marine, etc. Tailles pour

Manteaur-—Au Rez-de-chaussée.

 

600 Blouses de Georgette, Soie et Voile ‘   

 
 

 

   
Robes de Serge Tout Laine Robes Lavables pour |, rua,

 

gouk de choix. Garnis ‘de den-
telle. Régulier 79¢ chacun.

chacun . . . . oe 39cLAS : - -

pour Ecolières ‘ Enfants |
Robes de Serge tout laine pour écoliè- .

res, en modèles marine et réguliers. Quel- Le solde de nos robes la- Robes de Nuit de

ues-ûnes sont finies avce soutache et dis- vables pour fillettes. Tailles

positions brodées. Pour fillettes de 6 à 12 A a 12 ans. Régulier $1.98. Flanellette pour

ans. Excellentes robes d’éco- $3 95 . Pour écouler, jeudi,.
chacune ... ... ... 98c | Dameslidres. Jeudi, chacune ... ..

Rayon pour Fillettes — Au Deuxième Roches de nuit de Flanellet-
te blanche de bonne qualité.

 Modèles à encolure haute et
 

Cabinets de Cuisine |“ri.
EE H

Ces ‘attrayants cabinets

de cuisine sont les plus mo-

dernes en vente aujourd”

hui. Faits de chêne séché au
four, fini frotté doré. Com-

plets avec un service de ver-
rerie, table dessus de porce-
laine, compartiment a fari-
‘he, boîte de métal pour pain

  

manches longues. $1 49

Ces .

Bungalow
Ces tabliers

bungalow sont
des seconds de
manufacture et hé
se vendent à K#
moins du coût §
du tissu, 600 en
vente, jeudi, à

 

 

et gâteaux, et plusieurs au-
tres caractéristiques. Régu-
lier $58.00. Prix de vente, §

oy ‘

jeudi, .. .. . ...

$46.40
_ Meubles-—Au Troisième.

 

3 pour $1 ; )

Maintenant plus que ; / oo

jamais prenez I'ha-

ser -—  Magasinez

chez Fretman, = : 
: w TS 5 a

 

  

bitude <d'économi- e

 

 

à 79c

Mille vêtements.

Premier choix, deuxiè-

me choix et assorti-

ment d'étage. D'ime

des plus grandes fila-

tures du Canada. Les

gilets se présentent en

modèles 3  encolure

haute, pointue et has-

se, avec manches lon-

gues, courtes ou sans

manches. Caleçons

longueur à la cheville

pour assortir. Bouf-
fantes. crème et roses,

faites avec gousset
renforcé, .Valant jus-

qu’à $i.29. Jeudi, le

vêtement,

79c  
 

  
Limitée

le vêtement |.

 

 

 
 

Nouvelles Ecoulement draconien de 600 Blouses et Blouses de Dessus de Georgette, Soie et Voile.
1 Modèles perlés, brodés à la main et garnis de dentelle.

- Choses Pour écouier, jeudi, chacune ... ... oo em ve + <+u ve0 ses soe cus aus wos … $1.59
a : Blouses — Au Rez-de-chaussée, ‘ ;

des ° ‘ ? eePrix Aubaines dans le Gilets, _ Spéciaux au Rayon
d'Aubaines - Rayon dela Caleçons et des Corsets

Pour Lingerie Blanche Bouffantes =
les Tricotés Corsets Gossard

BE lié -— . 7,colières Cache-Corset ; { Laçant en Avant :-
_ = 240 cache-corset “de Nan- pour Dames 1 Corscts- Gossard Jlacant en

avant. !
Très spécial, chacun $2.50

Corsets

Lacant en Arriere
Corsets laçant ‘en arrière de

brocart de fantaisie ct coutil
rose avec haut élastique. Spé-

he $1.98

Bandeaux |

Gossard
Bandeaux

Gossard en mo-

dèles s’atta-
chant en avant
et en arrière.

Spécial69c
Corsets —Au

| Rez-de-chaus.   
UK, Voyez les aubaines “non-CNL . 7. Veean SEE

i g vous promènerez dans le
. magasin. Elles sont in-

Te diquées par des Cartes
"Samed, 9 AM a 1 P.M, DurantAoût Bléier.-

  

se. Uoloris noyer, pin et cendre. $ .

© Joudi, la'verge... ++. vee oes 3.95 C

= dis. 0 20806

 

200 paires de Cou-

vertures de Fla-
nellette Blan-

che Extra

Epaisses

La paire

   

 

    
   

   

 

    

    

 

     

 

  
   

        

    

  
  

  

 

  

  

en magasin de cette série et avons 200 paires à écouler, jeudi. Vous éco-
nomiserez $1.00 sur chaque paire. Régulier $2.98 la paire. $1 98
Jeudi, la Paire «ov ven vit simone tee ven tne 000 000 °

Couvertures — Au Deuxième. :

, 00060 69

Serge Tout Laine Epaisse de [

j 56 pcs à Costumes Serge
: °

Serge tout laine épaisse pour costumes. Tout Laine

Noire ou marine. Un très bas prix pour

cette qualité, $
Jeudi, la verge ... .. Cena eee. 1.39 40 pes de largeur. Une

. splendide serge pour les
; Velours de Choix de 54 pcs enfants qui vont à l’école.

à Manteaux Tous les coloris Pure

viz end laine. La verge me ++ oo

Unvéritable velours et une qualité epais- Be vu  Tissus à Robes — Au Deuxième.

Complets deux- Culottes 9,50 =

pour Garçonnels
Ces Complets de Serge tout laine en-

chanteront tous les. garçonnets et toutes

les mères, modèles ‘d’un bel ajustement,

à ceinture. Tis ont 2 bouffantes dou-

blées entièrement. Appropriés à l’école

et ‘à la-toilette. Tailles 7 à 14 ans. Ré-

guiler $16.50. Spécial, jeu- $12.50

Complets de Tweed pour

Garçommets
Véritables faits au sujet de ces compieis d'éco-

liers. Une série de complets de qualité. Tous con-

fectionnés d'attrayants tissus durables, en élégants ma-

dèles résistant dens les plus- nouveaux genres et ler

plus récentes dispositions. Tein:es foncées et ,moyen-

nes de Tweed de laine. Complets résistants pour eco-

Miers, pour les garçonnèts éveilles, Tailles

7 à 17 ans. Extra spécial, jeudi . .. $10.95

- —Pallovers Tout Laine, 98c
Voici du confort et de la joie pour les garçonnets

qui jouent à l'extérieur. Ces modèles boutonnant à

l'épaule, à côtes résistantes, pullovers tout laine ee.
présentent dans les teintes marron, oxford, brun et
bleu marine, Tailles 4 à 14 ans. Spécial, jeu- 98

Blo eeever tre eee ee en eee ee ee ¢
Vêtements pour Garçonuets—Au Deuxième.  



~ LE DROIT OTTAW

 

   
   LeRoyaume

des Enfants
0
—1 

| PETITE POSTE - (réJremiversité, rueSaint-Denis.On
 

 
 

Petite Muguette: Vous êtes bien ai- .
mable, ma chère enfant, %e m'en-
voyer de si jolies choses. Oui, je
penserai à vous et vous conserve-
rai toujours une belle place dans
mon coeur. J'admire votre gentil-
lesse et mes meilleurs voeux sont
pour vous, petite Muguette....
Yvette Malboeuf: — Réellement, je
commençais à désespérer dans vo-
tre cas, belle Yvette. I] y avaitsi
longtemps que je n’avais entendu-
parler de vous. Vous dites que c'est
par pure négligence? Volobdtiers
je vous pardonne. Croyez que je ne

vous oublierai pas. Je sais que le
travail à l’école est souvent ardu;
mais avec de la patience, du cou-
rage et beaucoup d’énergie, on par-
vient toujours à vaincre les plus
grandes difficultés. Vous réussirez,

‘j'en suis certair..
Petite Mariette: Merci des
douces pensées que vous avez eues
pour moi au cours de votre prome-
nade, Mariette. Comptez toujours
sur mes plus encourageants con-
sils. Ce que vous allez entrepren-
dre demande bien souvent de l’ab-
négation, presque de l’héroïsme.
Comme vous le dites, c'est un véri-
table exercice pour la patience.
mais, il faut se montrer plein
d'enthousiasme. Je vous félicite de
l'initiative que vous avez prise de
répandre le “Droit” autour de
vous et, ipso facto, vous faites
preuve d’un patriotisme éclairé.
Qui, Mariette, vous me faités Lou-
jours plaisir lorsque vous m’envo-
yez quelque chose
Myrielle: — A en jugèr par la te-
heur de votre lettre, vous avez fait
un superbe voyage & Montréal, ma
chèrè enfant. Je suis eontent
pour vous. Je vous remércie de me
tanir en si haute estime au point
d'être presque continuellement sur
le tapis de la conversation; lais-
sez-moi vous dire, Myrielle, que je
vous rends le réciproque, et qué
tous vos cousins et cousinés parta-
gent entidrement mon avis 4 ce su-
jet. Mes pérégrinations. & Wych-
wood vous intriguent, n'ést-ce pas?
Chérchez encores, ma petite. ...
Cul, les vacances sont finiés et il
aura du déuil au ‘Royaume’. Plu-
sieurs feroût leur entrée au cou-
vent pour la nouvelle année sco-
lairé;mais j'ai le fermeespoir de
les retrouver toutes.à Noël et je
leur dis “Bon Sucéès”. Vous, au
moins, petite Myriellé, vous n’a-
handonnerez pas votre vieil Onele,
dites?.... ’
Marié Jeanne: — À ma pétite ni-
tee de Saint-Pascâl-Baylon, je dis
mon plus affectueux bonjour. Vos
envois étaient charmants et je les

publierai bientôt...
Farinet®: —- En fait de peintre
d'Ames, vous êtes passée maître,
petite amie. Vous êtes douéeé d'uns
puissance d'analyse qui vous fait
honneur certainement. Oui, le

* “Royaume” grandit de jour en

qu’à mes

    

 

  

     

; 2  

neveux et nièces de le faire gran-
dir davantage. N'est-ce pas que les
vers’ de Lissa étaient jolis? Cer-
tes, elle vous répondra si vous lui
écrivez au Bureau d'Echange, et
‘Mife Thérèse Leclaire aussi. Je
vois avec plaisir que vous appréci-
ez les contes publiés dans le “Re-|
Yaume', Cela m’encourage à en
faire paraître d’autres. J'en ai qui
sont de véritables bijoux. Je vous:
donne ma plus tendre affection en
échange de vos tendresses....
Cécile Trudel. — Non, vous n'êtes
pas de trop, ma Cécile. Loin de là,
croyez-moi. Déjà, malgré le peu de
temps que je vous connaie, je vous
affectionne beaucoup. Le ‘“Royau-!
me” est immensément grand et, il
Y a place pour abritér Lous les pe-
tis Canadiens-français. Dites à
vos petites amies de m’éerire aus-
si,. Cécile...... A
Gilberte Labrosse: — Oui, la cor-
respondance peut’ facilement se
faire dè la façon dènt vous parlez
dans votre léttre. J& penserai tou-
jours a vous, Gilbérte. Pour le mo-
ment, je ne puis rien vous dire de
ma personne. Un pea plus tard,

ma petite. Au sujet du cadeau,
vous étes réellement trop bonne,
mais vraiment ce n’est pas néces-
saire...Je vous remercie de vos
caresses et vous dis mille bonnes
choses én retour.

Agnès Herard: — Ah, ma petite
Agnès a passé son temps à cueil-
Hr des blusts et des framboises! Y
en a-t-il hoauocôup dans vôtre loca-
lité? ‘Vous aimez lès plaisirs des
champs, à ce que je vois! Vous
faites bien, ma petite. Le grand Ho-
race h'âfimait-il pas à se délasser
dans les piaines -de Tibur et d’Ar-
canum? Mais, re tardez plus à
m'écrire; vos 1-:*-às sont si gènci-
les....
Irène Rôveuse: — En effet, vorte
pétit doight est bièn bavard! Vous
avé2 frappé juste; mais je vous en
prié, chut! Pas ua mot! .Aînei,
vous venéz an couvent de la rue
Rieau? Nous vous sonhaitons Jonc
la bienverue dane noire vi''e, Irè-

ZI] Ju aFvEseomi TOA 1813] df ‘su
voie ou Bureau d'Echanse. Dé-

ces. ca
Done, aux

crochez la médaiile d'or;
que je vous souhaite.
Fétés, ma mignonne..... - .Au revoir!
Cécile Forget: — Vous répondez
très bien aux jeux d’esprit publiés
dans le “Royaume”, et je vousen
félicite sincèrement, Cécile. Vous
savez que je professé pour vous les
meilleurs sentiments: c'est ‘vous
dire qué vous occupez une place
priviligiée dans notre Coin ! |
Lissa. — Votre acrostiche paru
dans le ‘Droit’ du 30 août vous
a valu les félicitations dè tous vos
cousins et cousines, ma belle Lis-
ta, Je me joins dônc à eux pour
vous remercier des paroles ai élo-
gieusés à mon égard. Ainsi, vous
vous reposez 4 Saint-André-Avelling 
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Ad}TOBACEO COMPANYorCANADA. UMITÉE.

Votre jolie composition décrit. ad-

| Rue francaise de l’Amérique

et les séances

| Géraldine. — Vous êtes une bien

 

PROGRAMME DU
CONCRESMEDICAL

LA SEANCE D'OUVERTURE AU-
RA LIEU DEMAIN MATIN, A
10 HEURES.— DISCOURS DE
M. ATHANASE DAVID.
——

Montréal, 6:— Le congrès de
l'Association des médecins de lan-

du
Nord s'ouvr'ra à 9 heures du ma-
tin par l'inscription des membres

leur insigne, leur progremme, etc. ;
A 10 heures aura lieu au même

endroit. la séance d'inauguration.
C’est M. David, secrétaire de la
province. qui ouvrira le congrès et
M. le Dr Léo Parizeau, radiogra-
phe de l'Hôtel-Dieu, fera l'éloxe
de Pasteur. Les séances d’étude-
commencéront dans l'après-midi,

La soirée de demain a été réser-
vée aux délégués français qui don-
neront lecture de leurs travaux.

. Le vendredi matin 1! y aura des
cliniques dans les divers hôpitaux

reprendront dans
l’après-midi. A 5 heures, auront
leu la bénédiction et la pose de la
nremière pierre da l'hôpital Notre-
Dame, à l'angle des rues Maison-
neuve et Sherbrooke. Le banquet
sera donné à 7.30 heures à l'hôtel
Windsor.

Ainsi qu'il a déjà été annoncé,
l'après-midi du samedi sera con-
sacré à une vis‘te suivie d’une dé-
monstration à Saint-Jean de Dieu.
Un concert-boucane terminera le
congrès au Cercle universitaire,
avec nos meilleurs artistes fran-
cais et canadiens.
 ——EEEE

que vous menez dans ce joli coin
de la belle province de Québec. Ma
plus profonde tendresse est pour
pour vous, Lissa.......

Brunette. — Ma petite nièce d’Ayl-
mer est bien aimable de ne pas ou-
blier son vieille oncle; aussi, je
la chérie beaucoup. Continuez dans
cette voie, ma jolie enfant...
Bluette: — Je suis très heureux
de vous recévoir au ‘Royaume’ oi
s'épanchent tant de douces amiti-
és, Bluatte. Vous avez déjà toute
mon affection. N'oubliez pas de re-
venir souyent, ma petite amie...
Dolly: — Vous avez une façon si
aimable de frapper à la porte du
‘Royaume’ q:> j> ne saurais, sans
mauvaise grâc:, vous hospitalisèr.
Comme dans la chanson de Gou-
nod, c'est tout doucement que je
vous accueillie.
Chérie: — Oh! Ja magie des va-
capcés, comma elle passe vite!
Mais on én garde de doux souve-
nirs et tout un approvisionnement
de force et d’énergie nouvelles.
Merci. de vos envois.

tendre petite amie, et j'ose croire
que votre santé s'est améliorée
puisque vous ne m’'en parlez plus.

Myosotis: — Venez chanter parmi
nous, ma pétite fleur, et que vos
notes demeurent toujours doucés
et gaies. Vous n’êtes pas trop exi-
geants, et la placé demandée vous
éèst accordée dé grand coeur.
Simonne Tessier: — La leçon qui
se dégage du beau conte que vous
m’avez envoyé ést des plus mora-
lisatrices, et c'est avec plaisir que
je le publierai dans le ‘Royaume’
prochainement. Je vous salue donc
de ma plus affectueuse bienvenue
en vôus disant de revenir bien-
tôt......
Pierre Amédée Aubry: — Qu'est
donc devenu mon petit ami de St- 

  

André-Avellin?....
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LaReine
des Cigarettes

pour 15%
pour     35°

1000 Oeufs dans
chaque Poule
PP* ;

Nouveau système d'aviculture——Ob-
tenez une piastre la douzaine

d'oeufs — Un fameux
Aviculteur

DIT COMMENT|
arr : ,

‘La grande difficulté dans l'a-
viculture a toujours été la courte
durée de la vie de pônté d’une pou-
le,” dit Henry Trafford, Expert et
Eleveur de Poules nternational, du-
rant presque dix-huit ans RIédac-
teur du Poultry Success.
La poule moyenne pont-- 150

qeufs. Si on la garde lu deuxiè-
me année, elle pourra pondre 100
oeufs de plus. “Puis, elle va sur
le marché. Toutefois, on a établi
scientifiquement que la poule naît
avec plus de mille germes d'oeufs
dans son système-—et qu’elle les
pondra ‘sur une base très profita-
ble durant une période de quatre
à six ans si on la soigne comm
il faut. «|
Comment faire pour obtenir

1,000 oeufs de chaque poule; com-
ment avoir des poulets pondant de
bonne heure; comment faire pon-
dre de vieilles poules comme des
poulets; comment obtenir une for-
te ponte durant les mois d'hiver
alors que les oeufs se vendent très
cher; tripler la production des
oeufs: donner de la vie aux poules!
paresseuses: $5.00- de profit de
chaque poule en six mois d'hiver.|.
Ces secrets profitables et plusieurs
autres se trouvent dans le système |.
d'aviculture deM. Trafford, ‘1,000 !
EGG HEN, dont un exemplaire se-
ra adressé absolument ‘£tatuite-
ment à tout lecteur de ce journal|-
qui garde six poules ou plug,
oeufs se vêndront nne’ piastre ou
plus la deuzaine cet hiver.. Cela
signifie un gres profit pour ‘l’avi-jfialo fut donnée

culteur qui aura. les oeufs.” M.
Trafford dit comment. Si vous
gardez des poules et voulez faire
de l'arzent, découpez cette .annon-
ce et envoyerla avec vôtre nom et
adresse à enry Tratford;-…. Appt
1626P, Immeuble Herald, Bingh-
amton, N Ys et un exemplaire
grätis de ‘’The 1,000 EGG HEN"
vous sera adressé par le retour dnl
courier, . .

>

Ruby Biage. — Mon plus affectu-
eux bonjour est pour vous, ma pe-
tite hulloise..... .
Jean Bellefeuille: — Avez-vous
bien joui de vos vacances. petit
gaillard? Countez-moi cela un peu. .
Brise de Fabre: — Vous vous fai-
tés rare, ma jolie Brise? Que fai-
tes-vous donc dans vos parages?..|
Anne Marie Corbeil: —- Ja vous at.
tends toujours, ma chara.
Laure Aimée €Eaza et Rianche A-|

lice Caza. — Avez-vous recominen- Richer. :

lé de Saint-Anicet? :

Colin: — Vous savez si j'ai bien
aimé vos envois ladernière foi. Ne

cé vos classes? Allez-vous à l’éco-

me privez doñc pas d’ua nouvéau |; .M.“at"Mme Xavier Barrette oni
plaisir. Je vous-attends, sous -peu.
Emilie Rouleau: — Pourquei vous! AFo la-’nalssance d’une

iabend fille baptisée “le lér sept.faire sielncieuse ainsi? — NT
Rooney.Pelletier:— C'est malnte-:

 
  

A, MERCREDI,LE
syre

|Marie Recine Vachon: — Géral-

Fes {8}

Buckingham. La bénédiction nup-

6 SEPT. 1922   
perdez pas patience, mes chères
enfants.....
Retit Mausse du Parc Champlain:
—Oul,ca: qu6 vous m'envoyes ma

vos cousins de ces jolies choses.

dine me prie da vous saluer pour
elle. Doat acte, et je me joins à el-
le pour cela. :

: : — On parle beaucoup de

Votre popularite va de plus en

plus augmentant, et je vous en
félicite chaudemen..
Yeux bleus; — La délicatesse de
votredernière lattre m'a rendu a-
vide. Vous savez ce que cela veut
dire, n’est-ce as, jolies yeux
bleus?
Janon Imparfaite: — Je crois que
vous faites erreur, petite Janon!
Votre identification de ma person-
ne est loin de toucher à la réalité.
Secret du métier de journaliste,
voila la raison de mon incognito.
Ainsi, vous êtes allée rendre visite
à Noëlle? Que fait-elle de ce temps-
oi? Je vous dis mille bonnes cho-
ses et vous envoie toutes mes pen -
sées. Ne me grundez pas trop fort
de ne pas répondre à vos désirs.
Au revoir! ma petite Janon,

fait plaisir et je ferai profiter tous |

Quand les dents sont sales Quand les dents brillent

 Marie-Jeanne Carrière: — Je pan-

sement, ma belle. Toute mon effsc-
tion. _
Ninon: — Bonjour. y
A TOUS: Un bon baiser.

L'ONCLE RAYMOND

N.-D. DU LAUS
"2 septembre, 1922.

Mariage.

-Lè 28 avait lieu dans notre é-

ise le mariage de Mlle Eva Vin-
Joyce, de‘cent et de M. Walter

par M. l'abbé

Landry, vicaire de Buckingham

venu pour la circonstance. La ma-

riée qui était accmpagnée de son

pare, était ravissante dans Une

toilette de crêpe de Chine et de
Tricolette blanche. Un succulent

liner fut servi aux parents et a-

‘mis chez M. Pierre Vincent, père

de la imariée. I '

En voyage.
& Mlle Edna Vincent pases quel-
ques jours à Buckingham chez de:

parents. - ;
Mme L. P. O. Picard, de Bue-

kingham, est chez Mme J. E. Mc

Cabe, pour une quinzaine.

L'ouverture des classes se fera

parmi nos institutrice: Mlle A

Richer qui remplacera Mile A. Roy

partie pour Cap Chat, Gaspé.

Nous souhaitons à tous, bôn

courage pour l'année nouvellé.
Mlle A. Chalifoux, de Détroit

Michigan, est en visite chez M. O

1. LEFAIVRE
[a arrears

- 27 août 1923.
Kaissançe.— |

dre À lurs pa;
+,

‘sous les noms de Marie-Jeanne

se toujours à vous, petite Maria-; Avez-vous remarqué combien de dames riantes
Jeanne. : montrent maintenant de jolies dents? Et com-
Petite Fée: — Votre demande em-| bien elles ajoutent de la beauté? combattants d
pressée a reçu tout mon empres- rés.Des millions combattent maintennt la pellicule

—la sale pellicule sur les dents. Et elles obtien-
nent des résultats dont vous ne voudrez jamais
vous passer, dès que vous serez au fait.

La pellicule est laide
Vous pouvez gentir sur vos dents une pellicule

visqueuse. Elle est toujours présente et toujours
en formation. Le simple brossage ne la chasse
pas. Il en restera suffisamment pour former la
base des sales couches.

La pellicule est ce qui décolere, ce ne sont pas
les dents. La pellicule est la base du tartre. Elle
tient la substance alimentaire qui fermente et for-
me des acides. Elle tient les acides en contact
avec les dents et cause la carie.

Des millions de germes y vivent. Ces germes,
avec le tartre, sont la cause principale de la pyor-
rhée. Ainsi la plupart des maux de dents et des
dents sales sont tracés à la pellicule.

Des millions font maintenant ceci

Pour sauver les.dents il était essentiel de com-
battre cette pellicule. De sorte que la science den-
taire, après de longues rechérches, trouva deux
manières de la combattre. Les dentistes réputés
de par le monde les recommandent pour l'usage
quotidien.

l'appliquent m
jauissent- des2.9

salive. Cela p

des acides.

Le résultats

Adressez le
Notez comme
après chaque

disparaissent.

“ta Meedes

_

 

Ajoutez des Dents Brillantes
A vosattraits --- Combattez lapellicule

Une pâte dentifrice moderne a été crée — fai-
te pour satisfaire aux nouvelles exigences. Et ces

Cette ‘pâte dentifrice:est"
Des millions. de gens qui”en

s'attachent aux dents.

cront. Vous verrez que le brossage
être rendu beaucoup plus effectif.

  
 

Demandez-Nous
VOTRE ESSAI

GRATIS
A chaque foyer nous

offrons. un essal gratis
* de ‘Pepsodent.-- Si vous

tl'avez pas eu le vôtre,
sdressez le coupon maine
onant. Pa

L'essai sqra',anchan.
‘eur. Les résultats vous
lonneront de, nouvelles

. idées au sujef de la si-
; Rnification ‘des dents
.Plus blanches.”  >

a

PT OR x

las péliioulé. dt ento.lai palijeyle.§ AHO *éht’ fncorpo-

défiommée Pepsodent.
n° ont/vul led résultats

aintedant deuxfols“par-jour. Et ils
dents que vous véyez — ‘plus blan-

ches, plus propres etplus saines.

Bouches tenues alcalines
Un autre résultat c’est de multiplier l’alcalinité

de la salive. Et cela neutralise les acides qui cau-
sent la carie des dents. ;

Chaque usage multiplie aussi le digestif dans la
our digérer les dépôts d’amidon qui

S'ils y ‘restent {ls forment

Ainsi chaque application multiplie le pouvpir
. des forces protectrices-des . dents -de la Nature
dans la bouche,

vous surprendrontet vous convain-
des dents peut

coupon pour un Tube de 10-Jaurs.
les dents:paralssent plus propres
usage. Remarquez l'absence de la

pellicule visqueyse.. Voyez comme.lesdents blan-
chissent .à mesure que ‘les couchés pelliculaires

Alors vous saurez pour quelle rai-
son cette nouvelle méthode est conseillée partout.
Récoupez le coupon maintenant,”4-

 Fait au CanadaPapsadand
Ce Le Nouveau Dentirice

Es

Fait pour satisfaire aux nouvelles exigences modernes.
Maintenant recommandé par les.dentistes réputés de par

A

 
      Jug ————

On annonce le mariage de M «
Josaphat .. Clairoux, à Mlle Léa} -Mme L. Beauchamp, ainsi que
Lalonde. sa fille, Mlle G. Béauchamp et

M. et Mma Ferdinand Ménard [Mme J. Descelles, ét sa” fille, Mlle
de Hull, sont en vigite chez ML: Descelles tous de: Montréal é-

Daniel Charhonneau, de la 3ième taient en visite chez M, Napgléo?

di dérnier pour affaires. 
 

 

 

   

    

  

  
  

 

 

 

   
  

 

   

 

Tabe Gratis de 10-jours su
THE PEPSODENT COMPANY =;

10-Jours de Papsodent à ;_

Dépt. C-43, 191 rue . Georges …
Toronto, Ont,

dressez par laposte un.Tube de °
4

opeTel eelTeal eam Bi 6 EO ve 8 }
le monde. Tous les pharmaciens vendent les gros tubes. ve + :—te De eee WVBET CS

Un tube s<ulement parfamille;
orme  

  pro RS +

‘Montréal est:-venu-rencontrer nes
gas, qui l’ont défait avec ur ré--
sultat de 19 4 13. La partie fut
intéressante.” Nos- télicitations 3.
nos joueurs. Nous remerciond *
aussi le club- visiteur, car i] a é-

 

 

 

  
     

nant: le temps d . fiéafe-|Germaine, ‘Rita. concession. Dumontet, dimanche. té très gentil, 4
ment causeravac l'OncleRa py =Parrain et marraine: M.'Amé-| M. J. .Ernest Préseault et M. Dimanche ‘dernier, nous avont| Rerre
T1 désire que vous lui éerivie ne ‘@6e--Brisebois. et ea soeur, MIlc Albert Préseault, son frre, étaient eu ume grande , Joute. de ‘‘Base- Le sentiment de nok forces les

Papiole. — A quand 1a fin de va.|Stmonne Brisebois. de passage à Hawkesbury vendre.bil - LeSclub SeSe; 3° otii - re 7”
tre beau conte? Je n'attends que a : Co CL ;

Del our en commencer la publi-|, FFE doorERRSETn..... ? -
Lilas Royal: — Vos envois sont Cem= ae &
prisés par tous vos cousins ct dou- .

àsines. Plusieurs m'en ont parlé et po
Je vous trancmeis leurs plus sin- 2cèrés félicitations. A bientsdt?. .. 5 i =
Laurence Lalonds: — Etas vous € = - it
toujours à Alfred? Irez-vous au La ; .
couvent cette année? Je - serais |: » =. wma we “
enchanté de le savoir... . _ D t | d B d Î V TO... .
Jacqueline Laflèche. — Mon meil- Aux e enteurs es ons e a 1Ictoire;: .
leur souvenir. Votre lettre se fait|. s 1 eo LOUE LT Te
attendre, ma belle.... “qe a cu ae 44705
Gérard Dufour: — A mon petit d C d 5 5: p ro
neveu du Lac Ste-Marie, je serre. u ana a, a ans et a 2 our
cordialement la main... =~ |: : ge , A Sh Len ga
Laurette Franche: …— Ma plus ES
tendre amitié vous est transmise{ cent d interet - .
par la voie de la ‘Petite Poste”. _ B -- ; &

| Vous ne m’aver pas encore dit ce , ' ; J
ue vous allez faire cet automne, |. ;
mon amiae "4 Émis en 19147 et échéant le 1er décembre 1922 ;
Armand Garand: — Plusieurs de i
vos envois parattront sous peu. Na |: : &@
vous découragez pas. :

Lucette Gravelle. — On a remar- ‘ Le
qué votre absence au ‘Royaume’ - deekaos ton piri. or OFFRE DE CONVERSIONrevenez, pétite hirandelle...
Marie Hamel: — C'est avec plai-| : ë
sir que j'insérerai quelques-une de a oe

tes-molcequavous Avesfaitpen. E MINISTRE DES FINANCES offre aux déten- |, Les détenteursdes bons échéants, quidésirent profs |g
dant les vacances... ; teurs de ces bons, qui désirent continuer leurs r de ce privilège conversion, devraient portes Jeurs
Cécile Ouellatte: Pauv etite . us bons, LE PLUS TOT POSSIBLE, MAIS NON PAS

Cécile, on m'a ditque depuis votre |. | placements sousla garantie du Dominien du Canada,le PLUS TARD QUE LE 30 SEPTEMBRE,dunesuceur- |
vorate à Québec. vous êtes bien ma: .. | privilège d’échanger à l'échéance les bons de l'une et de sale de toute banque chartrée au Canada,afin d’en rece-
lade? Je prierai fort pour que vous l’autre catégories portant intérêt de 53 pour cent, paya- voir en échange, pour les bons remis, un reçu officiel |x
reveniez à la santé. Ma meilleure ble semestriellement: , contenant une promesse de distribution, de bons corres- a
caresse. pondants de la nouvelle émission.
Tda: — Quelquet-unes dé vos cou-| , . UT AT4e
ginés m'ont prié de vous saluer (a) Les bons de cinq ans, datés du 1er novembre Les détenteurs des bons échéants pleinement enregis- 3
tendrement, ce que je m'empres- 1922, échéant le ler novembre 1927. trés, dont l'intérêt est payable par chèquesémis à

ge de faire, Sen mime temps, j'a- ds d > Ottawa, recevront, le 1er décembre,commeàl’ordinaire, i
joute on meilleur bonjour. , (b) Les bons de 10 ans, datés du ler novembre jours chiques d’intérét. Les détenteurs de bons à cou-
Rarmondvousaimemo 5 1922, échéant le 1er novembre 1932. pons détacheront et retiendront le dernier coupon non
: ‘est. ; ~ échu, avant-de remettrele bon lui-même pour être con- 2vousJe savez, n’est-ce pas, mon | ie Tandis que les bons échéants rapporteront de Jin verti. on Po =

P. E. Morin: — Mes salutaiiens |, Ë térêt jusqu’au ler décembre 1922, les nouveaux bons , . Ç

Leslus emprossées vous sont ac-| (A) commenceront à produire de l'intérêt à partir duler Linisttredes Finances,Ottawaoù lsserontérhangés. . : Ut x . ’ ’ La

Juliette Olivier; — On e‘informe E ‘ novembre 1922, CE QUI DONNERA UNE BONIFI- contre des bons de la nouvelle émission, sous forme de
de vous dans ‘notre groupe. ma CATION D'UN MOIS ENTIER D'INTÉRÈÊT À bons pleinement enregistrés, ou de bons à coupons en- &
Juliette. Veuillez dome nous don-. CEUX QUI PROFITERONT DU PRIVILEGE DE registrés, ou de bons à coupons au porteur, avec intérêt
Der de vos nouvelles ... . - payable le 1er mai et le 1er novembre de chaque gnnée i
Lucienne et Jeanne Quesnel: —1| à LA CONVERSION. . A » de chaqu ce, 15
Je charge la brisé qui passe de set = pendantla durée de l’emprunt. Le paiement du premier

rendre jusqu'à Casselman et de} < Cette offre est faite seulement aux détenteurs de  intérétséfera le ler mai 1923, et les bons de la nouvelle a
vous porter toute me fendresse. bons arrivant à échéance et non pas à d’autres préteurs. émission seront transmis aux banques pour distribution |g
Reine d'Azur, '— Je vous prie d'ac. | Ce immédiats après la réception des boné remis... . =
cepter l'expression de ma meilleu-, 1 Les bons à émettre en vertu de cette proposition seront … ; RT

re affection. Reine. | = virtuellement de même nature que ceux échéants;’sauf Les bonsde l'émission arrivant à Échéance,.qui
Marguerite Thérien: -— “Avez-vous | . - lg) ‘que l’exemption de tlixe ne sera pas appliquée à la nou- © N'ont pas été convertis en vertu de cette proposition,
passé de bonn*s vacances? Volie que exemptio P : serontacquittés le Ter décembre 1922.
yons. contez celà à vetre vjeil On- ; 4 -velle émission. ee : =
¢le. Tout ce qui touche & sa petl- ~~ Lo - EC -
te Marguerita l'Intéresse” vivouent, CORE co "W. S. FIELDING, . @l
Regisvindis: — Amical bonjour. . a nic

Gérard Simard: — Une franchè -- Daté à Ottaws. le 8 août 1922. Ministre des Fihanees.
| poignée de mains tent ; A od - 3 Looe ; . Ln

Simonne et abrielle Sauvé: * — IE
L'un après l’autre,vos envois pa- | ace : =
raîtront dan” hoù “odlounng; © Ne tT ;
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L'OCCASION DE LA RÉOUVERTURE
DES ÉCOLES ET DES COLLÈGES

 

LUCILLE, L'INSTITUTRICE
gr

Lucille X est une élève modèle

dans ea conduite .Dans ses étuae
elle ‘est très bien, même brillan-

te. Elle finit cette année son court

primaire, avec de grands succès

en perspective .Lucille n’est pas

orgueilleuse, mals elle a conscien-

ca de son talent; et de ce talent,

qui est réel, elle veut faire lc

meilleur usage possible. Elle a

manifesté son attrait à ses pa-

vents. Ceux-ci en ont parlé à M.

le curé, qui a chaleureusement

approuvé. Lucille sera institutri-

ce. Elle possède pour cela toutes

les qualités.

Les parents de Lucille ne sont

pas riches. C’est le cas ordinaire

pour les parents des institutrices

comme pour ceux des prétres

d'ailleurs. Pour pouvoir tenir leu:

fille à l'Ecole Normale il va fal-

loir ménager. Mais M. et Mme X

sont si fiers de leur enfant, qu’ite

sont prêts à faire pour elle tous

les sacrifices.—Le lendemain de:

l'entrée de Lucille à la grande é-

cole, un des compagnons de tra-

vail de M. X. lui a dit: “Ta fille

va faire quelque chose de bien.” ..

C'est son orgueil et sa récompen-

se. ...

Lucille a plusieurs mois. d'Ecole

Normals de fait. Elle remplit

pleinement l'espoir ‘je ses parents

Ses notes sont parmi les meilleu-

reg. Elle étudie peut-être même ur

peu trop pour Ba santé, qui est

assez délicate. Ses livres absor-

bent sa pensée toute entière. À se:

dernières vacances sa mère a trou-

vé qu'elle avait l'air beaucoup

fatiguée. En effet, elle est fati-

guée. Le courage lui manqueraït

quelquefois; mais elle a pour la

fortifier et l'encourager. la eain-

te Hostie qu’elle reçoit chaque
le crucifix

d'ivoire de la salle d'étude. et,

dans yne avenir prochain le bril-

J

critices que ses parents font main-

tenant pour elie...
= a =

Lucille & terminé ses études

Elle a obtenu avec grande distine-

tion son diplôme - modèle. .Nous

sommes au grand jour de la colla-

tion des dipl!mes. La grande sal-

le de réception de l'Ecole Norma-

le a revêtu un air de fête avec

son parquet reluisant, ses murs

enguirlandés, et ses fenêtres gran-

des ouvertes. qui respirent 1 at-

mosphère embaumée des fleurs dv

jardin. ‘Dans un- coin dela salle, |

sur une petite table carrée receu-

verte d’un tapis à glands, sont a-

moncelés des rouleaux de papie:

blanc, attachés chacun d’une bou-

ele de ruban rouge. Ce sont les
diplômes des nouvelles institu-
trices, Celles-ci, correctes dans

o

tendent nerveusement l'arrivée dr
Monsieur le Principal et des invi-
tés d'honneur. Cette année Mon-
sieur le Surintendant a pu se ren-
dre a l'invitation. Il sera là dans
quelques instants. .…
Ils sont entrés aux
ments de l'assistance.
‘es professions lih“r…"

ré

applaudisse-
Le clergé es
73 sont as  
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sez largement représentés. Lu-

cille, le premier succès de l’année

a lu l'adresse de bienvenue, qui

sont d sa composition. Très bien!

Elle a tout exagéré, çomme c’est

de mise dans une adresse. Elle

connaît les convenances. Et df

plus, sa voix était presque ferme.

Elle fera une excellente institu-

trice: M. le Surintendant vient

d'en assurer M (le Principal. Il

Jui a en même temps présenté ser

félicitations... M, et Mme X son’

dans l'assistance. 1ls sont telle-

ment contents qu’ils ne veulent

pas le faire voir. Ils ont cons-

dignité nouvelle qu:

leur est conférée, en même tempe

que ieur fille reçoit son diplôme. .

Suit la lecture des notes: unr

longue énumération d’excellences

d'accessits, de mentions, etc...

Le nom de Lucille revient sans

cesse. Mais ce qui est encore plus

beau, c'est que parmi ses compa-

gnes pas la moindre nuance de

dépit ou de jalousie; au contrai-

re, à l’énoncé de ce nom, il est
facile de lire eur chacune de ces
figures, un sentiment d’admira-

tion. Voilà qui parle haut en fa-

veur des qualités de Lucille....

M. le Principal a dit quelques

mots, puis la collation des diplô-

mes a commencé. Trois sourires
combinés se lisent sur les lèvres

de Sr Supérieure: sourire de bien-

veillance pour apprécier la présen-
ce des personnages qui viennent

rehausser la cérémonie; sourire de
légitime fierté au succès des di-
plômées; sourire d'amitié a se:

chères élèves....
La collation des dipl.mes ter-

minée, plusieurs discours ont été
prononcés. M. le Principal se lève
et fait à grande traits aur nou-
velles diplômées, leur future his-
toire d’institutrice. Il ne leur ca-
che pas la vérité. Ce ne sera pas
toujours rose. Le. ciel sera quel-
quefois bien sombre. ...Pendant le
discours de M. le Principal les
nouvelles institutrices ont l’im-
pression d'être dans un nuage.

=» x x
Lucille est dans sa classe, <de-

bout à son bureau, en face de se:

élèves. Son installation vient d’a-

voir lieu, Elle ee sent presque

nerveuse devant ces petites fille:

de huit et neunf ans, qui la regar-

de avidement. Hier et ce matin

encore elle a repassé rapidement

sa croyant naïvement que cela
peut lui être de quelque utilité.—
Lucille est contente de ses élèves
Elle gent qu'elle va les aimer. El-
le le leur dit. Réponse en choeur:
Nous autres aussi, Mlle! Elle
commence sa classe sous les plus
heureux présages. 11 11i semble
qu’elle ne rencontrera aucune dif-
ticulté.—‘Mais. mon enfant, c'es’

une impossibilité que vous espé-
rez là’ Regardez donc. Sn vous
ne deviez pas avoir de croix à
porter, pourquoi ce crucifix serait-
il accroché au blanc mur devotre
clagse?”. .. .

Deux mois se sont deoulds de-
puis la rentrée des classes, Tout
va bien. La cranté d- Lucille ne
semble p23 d2veir «- “’rir de l’en-

————"
-———
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‘elle en a reçu bien d’autres! En

‘Thérèse R.… et a fait contre elle

-que Lucille ee pose et qui l’inquiè-

EE= = argp Tm

seignement. Sa mare est rassurées
Car ella craignait pour la santé
de ea fille. La jeune institutrice
se plait beaucoup à sa nouvelle
carrière. C’est beauté de voir s'

classe. Les murs en sont ornés de

belles images, que les petites ai-

ment beaucoup: le petit Jésus, à

l'âge d'environ six ans, revêtu

d'une belle petite robe rose, avec

des bordures dorées, el s'amusan‘

à porter une petite croix sur son

épaule.…..: la Sainte Vierge, toute

petite fille, aidant sa maman à

filer du rouet...; Notre-Seigneur

ayant autour de lui une foule de

petits enfants, qu’ll bénit et ca-

resse avec une infinie douceur...

etc. ..Sur son bureau elle a pla

cé une miniature de la Vierge de

Lourdes, encadrée d’ébène.

Lucille aime beaucoup sa clas-

se, Et ausei ses élèves sont bien

fines. Thérése L., avec ses petits
yeux qui rient toujours entre leur:

cils dorés...Emma D. qui sem-
ble regarder avec son coeur, tant

la douce bonté est empreinte sur

son visage....Juliette G. aux che-

veux bouclés, à l'oeil vif et si in;

telligent, que c'est un plaisir de

la voir écouter les explications dc

sa maîtresse...etc, etc... Quel

petit monde intéressant renfer-
ment les quatre mure de cette
classe.

Cependant il y a parmi ces pe-

tites filles si aimables, cinq ou

six petites détestables: Juliette C

et Laurette M., les habits et les

cheveux toujours en désordre, le

cou et les oreilles mal lavés, et

toujours prêtes à dire des inju-
res oy a donner des coups de
griffes à leurs petites voisines...
Simone T., la petite paresseuse
qui ne sait jamais ses legons...
Thérèse R., la poupée orgueilleu-
se qui ne veut jamais se laisser
réprimander quand elle en a be-
soin, ce qui arrive trég souvent,..
etc... Lucille essaie de se faire
aimer méme de ces derniéres. Mai:
ce n’est pas facile. Ces pauvres
petites reçoivent dans leurs famil-
les une mauvaise éducation. Les
conséquences de cette mauvaise é-
ducation c’est qu'elles n’aimen’
véritablement personne, pas mêmc
leur mère. Comment aimeraient-
elles leur maîtresse? Elles n’ai-
ment que leuré défauts et leurs
caprices. Leur maîtresse s'’effor
ca de les aimer autant qu’elle ai-
me les autres, elle les traite =-
vec les mêmes égards, la même
douceur. Parfois elle sérait obli-
gée, à regret, de les réprimander.
Mais alors même qu’elle les re-
prend, que de tendresse dans ca
voix, que de douceur dans sa main
qui les caresse plutôt qu'elle ne
les châtie...

11 y a trois mols que Lucille
enseigne. Sa classe serait pour
elle un véritable lieu de délices,
si ce n'était ces petites méchan-
tes qui y edment le trouble et
s’obstinent a ne pas reconnaître
la bonté de leur maîtresse. Ce
qui lui est surtout pénible, c'est |

qu’elle est maintenant certain
que ces. petites filles-là sont en-
couragées à mal faire par leur:
parents eux-mêmes. Thérèse R. lu?
a fait hier après-midi une répon-
se insolente qui n’était pas de sor

Age. Cette réponsevenait très pro-
bablement de sa mère. La maf

tresse s’est fâchée, comme c'était
son devoir. Elle a mis Thérèse en
pénitence, à genoux dans un coin
pendant cing minutes. Puig elle
I'a fait retourner a sa place. et
lui dit avec douceur: Ne fais

plus ta petite folle comme cela,
‘ma Thérèse.—Mais voici que ‘ce
matin Lucille a trouvé sur son
bureau un billet conçu en ces ter-
mes: “Mlle, vousavez traité ma
petite fille de folle hier, en clas-

se. Vous apprendrez qu’elle est
aussi fine que vous. On vous con-
nait vous savez, vous et toute vo-
tre famille. Vous êtes pas assez
drôles pour vous mêler de rirc
des autres. Dans tous les cas fai-
tes attention à vous si vous ne
voulez pas vous faire mettre à
votre place... Mme R.” Et la pe-
tite Thérèse était là à son bu-
reau, Elle a à peine baissé lea
yeux sous le regard douloureuse-
ment eurpris de sa maîtresse.

e e -

 

C’était là le premier billet que
Lücille recevait. Mais durant les
quelques semaines qui ont suivi

voici un de la mère de Laurette
M.: “Si vous êtte trop bête pour
ête capable d'enségné, enségné
pas engagé’ vous pour lavé ler
planché. Mme M.”

Lucille a versé des larmes. Malt

ce qui lui a fait le plus de peine,

c'est que Cécile V, une de ses

meilleures élèves, une de celles

en qui elle avait le plus confian-

ce, s’est laissée circonvenir par

un faux rapport à ses parents. Il

est vrai que Mme V. digne mère,
est venue lui demander poliment
des explications, et que Cécile a
dû avouer son mensonge devant
ses compagnes et demander par-
don à sa maîtresse. Mais depux
ce jour surtout elle porte Sans
son coeur sensible une douloureu-
se blessure. '

Et pour ajouter encore voici
que M, l'Inspectèur va bientôt
venir visiter sa classe. Elle ne le
connaît pas. A-t-11 l’air bien sé-
vère? Devant ce Monsieur qu’elles
n’ont jamais vu, ses élèves vont:
elles se trouver assez Intimidées
en est ainsi, comme c'est très
probable, pourra-t-elle poser elle-
même quelques questions à ses é-
lèves, pour les orienter un peu?;
M. I'Inspecteur eera-t-il bien|
pressé quand il viendra? Aura-t-
il le temps de questionner ses é-
lèves assez longuement pour se
rendre compte de ce qu’elles sa-
vent? Voilà autant de questions

 
tent beaucoup. Car elle sait que
de ces diverses circonstances dé-
penira en grande .partie le rap-
port de M. l’Inspecteur, c’est-û-
dire sa boune ou mauvaise renom-
mée comme institutrice.
Luclile a tout de même des con-  solations dans l’enseignement comme on en a dang l'exercice de,
tout apostolat, malgre le épreu-|

  

LE DROIT OTTAWA. MERCREDI, LE 6 SE
PIcentee ESmrscoreEE

LES HINDOUS
AU CANADA ET
LA CITOYENNET

L'HON. TRINIVASA SASTRI,
PARLE AU CANADIAN CLUB
SAMEDI DERNIER.
et

La revendication de la franchi-
se électorale pour les Hindous ré-
sidant au Canada a servi de thème
à l'hon. Srinivasa Sastri, membre
du conseil d'état des Indes, pour
le discours qu'il prononça, samedt
midi, devant les membres du Ca-
nadian Club. Six ministres y assis-
taient, dont I'hon. Mackenzie
King. Le président Edwards a pré-
senté et remercié l'orateur qui a
reçu un chaleureux accueii de la
part de l'auditoire dont il attaquait
souvent le sentiment britannique
cependant.

Le seu! motif de la mission di-
plomatique qui fait gue 1'hon. Sas-
tri est dans notre ville est le dé-
sir de voir tous les Hindous qui vi-
vent en Canada jouir du privilège
de citoyenneté canadienne. I! y a
environ 1,200 habitants de l’Inde
au Canada et ils sont privés du
droit de vote aux élections muni-
cipales, provinciales et fédérales.

Une foule de restrictions exis-
tent contre les Hindous dans notre
pays et ils ne peuvent voyager en

première classe dans un train, mal-
gré qu’ils offrent de payer le mê-
me prix que les autres. En 1917, ]’-
Inde a admis la restriction de l’é-
migration de ses sujets dans les au-
tres parties de l'Empire, mais ce
fut à condition de recevoir un trai-
tement équitable des pays britan-
niques et c’est ce qu'‘elle ne reçoit
nulle part. À la conférence de 1921
l’'hon. M. Meighen a admis qu’il
était désirable de donner le droit
de vote à tous les sujets de l’Inde
vivant dans une partie quelconque
de l’Empire, mais cette promesse
n'a pas encore été remplie.

L'Inde se demande aujourd’hui
si elle doit rester dans l’Empire
et elle ne le fera certainement pas

si elle doit accepter un état d'in-
fériorité, elle fera au contraire
tous ses efforts pour rompre ce
tien qui stigmatiserait tous ses
descendants. Personne ne devrait
pouvoir vivre à l’aise quand il vit
du malaise des autres. I! n'existe
aucun danger pour le Canada de
donner le droit de vote aux Hin-
dous, car ils sont peu nombreux et
ils ne peuvent guère augmenter,
vu les difficultés créées par la loi.
Les chefs ouvriers en Colombie an-
glaise, où vivent 1.100 Indiens, se
sont déclarés en faveur d'accor-
der la franchise aux Hindous à
condition que la loi d'immigration
reste la même. ;

Refuser plus longtemps le droit
de citoyenneté britannique à l'Inde
c’est interpréter le titre de cito-
yen britannique dans son sens le
plus étroit et non dans son sens
le plus large. ‘Je vous parle, de
cette manière, dit M. Sastri, parce
que le drapeau britannique fiotte
sur vos têtes dans votre Canada,
mais n'oubliez pas qu’il flotte aus-
si sur les nôtres dans l’Inde.”

SERVICE DE
TRAINS SPECIAL

A l'occasion de l'Exposition
d'Ottawa, du 8 au 18 septembre,
le Pacifique Canadien mettra en
circulation les trains spéciaux com-
me suit:
Ottawa-Meath

Les 12 et 14 septembre mardi
et jeudi. le train No 17 devant
quitter la gare Union à Ottawa à
11.35 p. m., arrétera a Stittville,
Ashton, Snedden, Pakenham, Brae-
side, Sand Point et Meath en plus
des arrêts réguliers.
Ottawa, St-Lazare et Prescott

Jeudi, le 14 septembre, un train
spécial quittera St-Lazare à 6.00
a. m., arrivant à Ottawa 9.30 a.
m. effectuant tous les arrêts in-
termédiaires via Bedell.

Retour départ d'Ottawa, gare U-
nion, le même jour. à 10.00 p. m.,
avec wagons-lits directs jusqu’à
Prescott.
Ottawa - Lachute

Jeudi, le 14 septembre, un train
spécial quittera Lachute à 6.50 a.
m., arrivant à Ottawa à 10.30 a.
m. et effectuant tous les arrêtsin-
termédiaires.

Retour, départ d'Ottawa, gare
Union, à 10.30 p.m. le même jour

Tous les trains susmentionnés
circulent d'après l'heure scolaire.
l’économie de la lumière est une
heure en retard.

J. A. McGill, agent général,

  

ves qui peuvent B'y rencontrer
Mais elle sent que pour soutenir
et raviver son courage elle a plus
que jamais besoin de la sainte
Hostie qu’elle va recevoir chaque
matin à l’église, et de la vue du
crucifix qui est accroché au blanr
mur de sa classe.

A. Brosseau, ptre

St-Joseph de Hull

.vez publier ceci, si vous désirèz.””—
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ELLES AUSSI FORT QUE
LES HOMMES?

Oui. Et il leur faut rester fortes
et en bonne santé

Deux lettres intéressantes
Toronto, Ontario.—*Lorsque mon

mari fut rappelé en Angleterre en
1914, j'ai pris le Composé Végétal
de Lydia E. Pinkham afin de me
fortifier pour travailler. J'avais une
maladie qui m’affaiblissait, mais je
fais mon travail maintenant, et suis
très satisfaite de votre remède. J'en
achète encore à la pharmacie et le
recommande à toutes celles qui di- |
sent souffrir comme moi. Vous pou-

Mme E. Hornblower, 899 Yonge St.,
Toronto, Ontario,
Je n’avais pas le courage de travailler
‘Tout mon système était épuisé,

avec douleurs dans les reins et lasse
en général, je n’avais pas le coura-
ge de travailler. Ma mère prenait le
Composé Végétal de Lydia E. Pink-
ham et me conseilla d'en faire au-
tant. J’en ai pris, mes reins sont
mieux et je fais mon travail, Je re-
commande le Composé Végétal à
mes voisines, et vous pouvez publier
cette lettre.”—Mme Josephat À. Gre-
nier, Casier 47, Carbon, Alberta.

Il faut prendre le Composé Vé-
gétal de Lydia E. Pinkham dès les
premiers symptômes de nervosité,
douleurs de reins, faiblesse et irré-
gularité. Il vous débarrassera da
tous ces maux et préviendra des ma-
ladies plus graves. Faites-en l’es-
sai.

APPRECIATION
DU SERVICE DE
L'AGENCE COOK
ef

LE COMITE DU PELERINAGE
CANADIEN AU CONGRES EU.
CHARISTIQUE DE ROME
TRANSMET TOUT RECEM.-
MENT A L'AGENCE THOMAS
COOK, LA LETTRE SUIVAN-

tps

A MM. Thos. Cook et Fils,
Londres.

Messieurs,
Notre comité a l'honneur de Vous;

faire part de la résolution suivan-
te adoptée à l'unanimité le 18
Juin 1922, dans les salons du
Grand Hôtel à Bruxelles. :

Les pèlerins canadiens, acadisns
et franco-américains ‘au Congrès
de Rome, arrivés au terme de leur
voyage, sont heureux d'exprimer à
l'Agence Cook et Fils, toute leur
satisfaction pour la manière libé-
rale qu’elle a mise dans l'exécuti-
on des promesses formulées dans
le programme-itinéraire. Cette fois
encore, l'Agence Cook s’est montrée
à la hauteur de sa réputation mon-
diale. Ils tiennent de plus À si-
gnaler le zèle, la sollicitude et
l’habilité de son représentant, M.
Louis Novelli, qui n'a cessé de se
prodiguer de toute manière au
cours de ce long et difficile voya-
ge. Ils considèrent que ce n’est pas
s'acquitter envers lui que de lui a-
dresser leurs plus sincères remer-
ciements. Non moins vive est leur
gratitude à l'égard de M. Emile
Vaillancourt, de l’agence de Mont-
réal, qui s’est multiplié en toutes
circonstances pour assurer le suc-

cès de ce pèlerinage dont il à été
l'organisateur dévoué. :

Ils ne peuvent non plus s’em-
pêcher de rendre hommage au zè-
le religieux des RR. PP. Archam-
bault et Devine, qui. en leur qua-.
lité de Chapelains, ont su conser-
—

 

  

 

 

 emmh

  

-—

15

Eczéma dans le Visage
Démangeait Terriblement
Des boutons pendant environ

un an. Dormait à peine.
Cuticura la guérit.

“Je souffris d'eczéma pendant
environ un an se montra sous

forme de boutons sur
M mon visage et en quel-

ques jours il se forma des
ampoules La nuit je
pouvais à peine fermer
‘oeil à cause de la ter-
rible démangeaison, et

- quand je me grattais le
visage. cela me brûlait J'étais ter-
riblement défigurée.

“Je vis une annonce pour le Sa-
von, l'Onguent Cuticura, et envoyai
chercher un échantillon gratuit
J'en achetai encore et après avoir
employé deux barres de Savon et
une botte d'Onguent j'étais guérie
(Signé) Mme David Betz, 4159 rue
Fox, Denver, Colorado.

Fiez-vous au Savon. à l'Onguent
et au Tale Cuticura pour le soin de
votre peau.

Echantillon chacun gratis par la malle.
Adressez: Lymans Limirted, 344 rue St-
Paul Ouest, Montréal. En vente partout.
Savon 25e. Onguent 25c et 50c. Tale 25c.
8237Le snvon Cuticura rase sana pot.
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Ecole des Hautes Etudes
Commerciales de Montréal

Ouverture des Cours du Jour:
MARDI, LE 12 SEPTEMBRE

Bourses du Gouvernement

Prospectus et Inscriptions—à

399 avenue Viger,

 

Montréal     
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| LES FEMMES TRAVAILLENT-
ver A ce voyage son véritabls ca--

    

   

    

 

    

  

  

  
    

 

  

 

  

  

 

   

         

   

          

 

  

     

  

 

  

 

ractére. Entin, ils télicitent 'agence
de l’excellente idée qu’ella a eue
d’adjoindre aux pèlerins M. Jean-
Baptiste Lagacé, M. A. dont :es
conférences artistiques ont si lar-
gement contribué à leur faire ap-
précier les merveilles d’art conser- :
vées dans les villes et les. musées
visités en couts de route,

LE COMITE,

La Marque
que vous avez toujours attendue.

NOIR}
etdes INDES

A

EVLAN

 

-CEYLA
(Signé): iQ

Norbert Decelles, prés. J. H.
Destroimaisons, sec. Membres du Ui es a
Comité: Edward P. Folley, J. A. ne haute qualité à un
Nesbiens, Alfred Trudel, Joseph prix modéré.

 

 

 
 
 
 
  

Corbeil, F. Bouret. | os En paquets de 25 Ib, 1 Ib. et 23% The: =
permets . AY) _ <> e .

EXPOSITION =—— ‘ rg
DE TORONTO CHASE & SANBORN, Montréal, !

L'Exposition de Toronto aura m= == =
lieu cette année à T'oronto, du 26
août au 9 septembre. Un tarif de
passage spécialement réduit sera
en vigueur via le Pacifique Caaa-
dien. I y aura un service de trains
recommandable, à des heures com-
modes. Les trains partent comme
suit:

Départ d'Ottawa, Gare Union, à
9.40 a. m. tous les jours excepté
dimanche arrivant à Toronto, Ga-
“e Union, à 6.25 p. m.

Départ d'Ottawa. Gare Union, à

10.40 a. m. tous les jours, arri-,d'après l'heure régulière de l'Est,
vant à Toronto, Gare Union, à €|une heure en arrière de l'écono- =
40 p. m. mie de !l2 lumière. ‘

Départ d'Ottawa, Gare Union Pour de plus amples informations -
12.30 p. m.. tous les jours excep-|au sujet des prix de passage, etc.
té dimanche, arrivant à Toronto —_——————

Gare Union, à S.45 p. m. La récolte des fruits au Canada’
Départ d'Ottawa, Gare Union, #jest abondante et le coût de mise |

10.15 p. m., tous les jours, arri-|en conserve est plus bas qu’il n’a
vant à Toronto, Gare Union à 7.00{ jamais été depuis nombre d'années,
a. m. d'après L. F, Burrows, secrétaire

Toutes les heures indiquées sont du conseil d’Horticulture canadien.
mme EE
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‘AVANT D'APPELER
---veuillez consulter le nouvel index

téléphonique

Avec l'ouverture du nouveau système Téléphonique du Gouver-
nement du Dominion, plusieurs numéros téléphoniques ont été
changés. Il y a eu aussi plusieurs additions et changements faits
à Ottawa et Hull depuis la publication du dernier index télépho-
nique.
L'INDEX D'ABORD évitera les mauvais numéros, l’ennui et ls
perte de temps en conséquence,

J. A. Gorrie, fils, Gérant

THE BELL TELEPHONE COMPANY OF CANADA
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rapidement obtenues par l’emploi du

GENTIN
(LE BON TONIQUE)

Son heureuse composition en fait le plus

puissant des toniques.Il convient aux Convales-

cents, Vieillards, Femmes, Enfants et aux

personnes débiles et délicates.

Le Gentin, purement végétal, est originaire

des Montagnes Rocheuses où les Sauvages Sioux

l’employaient pour COMBATTRE LA MOL-

LESSE DES CHAIRS—SE DONNER DE LA

RESISTANCE. En vente partont $1.00 la bouteille
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CALENDRIER
JEUDI 7 SEPTEMBRE 1922

250ème jour de l'année

.. 5.27
. 6.29
. 7.04

6.32

«ever du soleil, .. .. ..
Coucher du soleil .. .. ..
Lever de la lune, .. .. ..
Coucher de la lune, .. ..

QUARANTE-HEURES

Diocèse d'Ottawa

Pakenham. b, 6, 7 septembre
Fournier, 7, 8, 9 septembre

 

Djocése de Haileybury
Lorrainville, Notre-Dame de Lour-
dés, 6, 7, 8 septembre

Diocèse de Mont Laurier
£aint-Donat de Montcalm, 5, 6, 7
septembre.
Sainte-Anne du Lac, 7, 8, 9
tembre.

“SAINTE DU JOUR

Sainte Reine, vierge et martyre
- Elle subit le martyre pour sa

foi, sous l’empire de Dèce.

sep-
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[omCARNET MONDAINJ
L’honorable Dr et Mme S. H.

Béland sont revenus ces jours der-
‘ Dierg de St-Joseph de Beauce.

x x x
M. A. Beaudry, gérant de la

banque de Montréal, est l’hôte de
M. A. Tison, rue Clarence.

x x x
Le Dr et Mme Emile Fortier de

“ Québec, sont de passage dans la
: Capitale, les invités de M. et Mme
“Wiltrid Lefebvre.

x x x
Mile Béairice Huneau est par-

"tie pour un voyage à Toronto et
ux Chutes Niagara,

x XX X
Mme Laperle et Mile B. Laro-

chélle, de Montréal, passent quel-
-Qués jours à Ottawa, les hôtes de
Mlle A. Tailléfer.

x x x
Mme Victor Mathieu de Québec,

ést en visite chez son père, l’hon.
8. H. Béland et Mme Béland.

x x X
Mme Georges Turgeon et sa fi!-

ie Thérèse, sont allées passer uné
dizaine de jours à Québec.

x x x
Mme D. R. Turcot et Mlle Jean-

ne Turcot sont revegues samedi
d'une promenade de deux mois a
Québec et au Lac Noir.

x ro x
M. Bailiargeon de la banque

Hochelaga dé Montréal, passe quel-
que temps à Ottawa:

x x x
Mme Fdgar N, Rhodes qui a pas-

s6 l'été à Chester, N. E., est de re-
‘tour en ville.

’ Xx x x
M. F. X. Tétreau, de St-Hyacin-

“the est de passage à Ottawa chez
¥me Emile Bellemare, ainsi que
chez le Dr Édouard Tétreau, d’Ayl-
mér.

x x x
"M. J.-E. Lecourt et son fils Ri-

= wehard, de Winthrop, Mass étatent
"de passage à Ottawa la semaine

: dérnière les hôtes de Mme Lecourt,
‘112 rue Water. Ils ont fait le
voyage en Automobile.

Ix x x
“. Mme Racine, Mlle Adrienne
‘Brossard, ainsi que M. Germain

‘Bouchard, sont venus passer quel-
““-qués “fours-chez Mme- M, Chéné,
262 avenue Roi-Edouard.
po TX XX
—Mp les docteurs J.-E. Chalitour

ntoine Delisle, MM. Ephrem
A et Joseph Brossard, tous de
Montréal étaient de passage à
Bourget chez M. F'. Delisle, en rou-
té pour la capitale où ils sont du-|
ränt lgur séjour ici, les hôtes de M.
Léon St-Laurent, 369 ‘rue Ridéan.
Les voyagéurs ont fait le trajet en
auto, .

«= x x
Mme F. A. Heney ‘et sa famille,

sont de retour du- Lac au: Poisson
Blane où ils ont passé la belle sai-
son,

M. et MmeC. Dumelle et Mile
Lillian Tallon, son partis pour la
Californie où ils y passeront plu-
sieurs mois.

: x
M. René Latlamme: E.B.P., est

pärti pour Montréal, on il. conti-
nuera ses études en pharmacie.

x x x
Li norable et Mme Rodolphe

Lefnieux. et leur famille, qui ont
passé touté la belle saison à leur
ville à la Pointeau Pic ne rentre-
ront à Ottawa qu'à la fin de sep-
temVre.

] M. et Mme Hector Laflamme, ent
reçu avant de revenir à la ville;
une quarantaine d'invités, à leur
résidence d'été. Etaient présents:
M. et Mme St-Jean, M_ et Mme Pa-
rent, M. et Mmé Bureaï, M. et
Mme Loyer, M. et Mme J. Robert-
son, Mmes P. Vinet, H. Gauthier,
H. Genest, Mlles J. Gencst, A. Mar-
coux, L. Gaulin, A. Genest, L. Bu-
reau, C Pelletier. A. Fortier, M.
Gaudreau, B. et C. Laflamme, M.
M. Ed. Clément, E. Bureau, E. Pel-
letier, A. Chartrand, A. Chafron,
J. Sénécal, F. Benoît, G. et M. Vi-
net, P, Parent, R. Latlamme.

x r x
Réunion d'amis dimanche soir

éhez M. et Mme Théodule Ledou-
ceur. à l’occasion du départ de M.
D. Cousineau pour le collège de
Valleyfield. Au nombre des invi-
tés: M. et Mme M. Racine, M, et
Mme D. Carrière, M. et Mme I.
Plante, M. et Mme A. Lajeunesse,
M. et Mmè J Daveluy, Milés V. et
J. Racine, MM. H. Racine, R. Da-
veluy, M. D. Cousineau, M. et Mme
T. Ladouceur.

x x x
COTE-BOLDUC

Hier matin, à l’église Ste-Anne
de cette ville. a été célébré dans
dans la plus stricte intimité, lé ma-
riage de Mlle Maria Bolduc, au-
trefois de Québec, fille de M. et de
Mme G. A. Bolduc (décédés) à M.
Joseph Côté, négociant de Québec.

La bénédiction nuptiale fut don-
née aux époux par M. l’abbé £carit-
land. La mariée qui était accom-
pagnée de son beau-frère M. Wil-
frid Lefebvre, portait un tailleur.
bleu-mérine, un chapeau de ve-
lours noir avec garniture paille-
tée-argent et une écharpe d’écu-
reuil. Des roses orchidées for-
maient son bouquet. Le Dr J.-
Emile Fortier, de Québec, servait
de témoin au marié. Il y eut dé-
jeuner intime après la cérémonie
religieuse, à la résidence de M. et
Mme W. Lefebvre, rue Wurtem-
burg,- M. et. Mme 'J.-€ôté, sont
partis pour un voÿage au Lac Pla-
cide. Atlantic-City et Washington,
A leur retour. ils habiteront à 48
Chemin Sté-Foye, Québec.

x x x
AVIS—Toute nouvelle concer-

nant le “Carnet Mondain” pourra
se communiquer par téléphone, Je |
soir de 7 à 8 héures à R. 2154W,
ou par écrit à Case Postale 554 lé
Droit, Ottawa.

VICTOIRE POUR
LES GRECS
ire

Suite de la lre

 

 

retraits dans la direction de Brous-
se. (©: corps fut attaqué par une
division de la câvalerie turque à
l’ouest de Bilejik.

Les alliés semblent s'entendre
sur ce point qu'il est nécessaire
pour eux de débarquer des fôrces
navales ét de l'infanterie en Tur-
quie d'Asie pour protéger leurs na-
tionaux ét maintenir l’ordre.
Du train que vont les choses,

rien n'indique que les Tures lais-
seront un moment de répit aux
Grecs. Un ordre du jour, émis par
Mustapha Kemal Pacha, le chef na-
t'onalisté ture, se termine comme
suit: ‘Nous devrons affronter d’-
autres batailles; Vous montrerez
l'endurance et la bravouré tradi-

nation. Votre prochaine avañcé de-
vra se faire sur Smyrne.”
Avec l'arrivée de nouveaux ren-

forts de la Grèce, lés Grecs espè-
rent pouvoir mettre obstacle à l’a-
vance des Turcs.
Rome 6:— Jelal Eddy Bey. re-

présentant ici.
d’Angora, a envoyé un rapport-àla’
société des nationsà Génève dé-
nonçant les Grecs pour les massa-
crés en Asie Mineure dont il les;
accuse. 1! décléré que ceux-ci. ont
violé les priñcires les plus élémen-
taires de ‘l’humanité.

UN ARMISTICE
Paris, 6:— Le gouvernement

français à réçu hiér, par l'intermé-
diaire de l'ambassade anglaise une
note du gouverdement anglais de-
mandant de considérer là -possibili-
té de prendre des mesürés pour la;
conclusion d’un armistice entre. les
Grecs et les Turcs.. Les Français
ont répondu par une note envoyée
hier soir au bureau des affäires é-
trangères. Bien que la teñeur de
la note ne. soit pas connue, on con-
clut, par la promptitude de la té-
poñse, qu’un accord sera -bientôt
conclu entre les deux ‘ gouverne-
ments.

,Ç EN FUITE
Smyrne, 6:— Des milliers de

Grecs fuient dans les iles voisines.
Les consuls alliés et des Etats-U-
nis ont tenu une conférence à.
du Iron Duke, et ont étudié l’op-
portunité de pretidre des mesures
pour protéger léurs nationaux et 
tionnélles qui font l’orgueil de it |.

du gauvernement{.
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y grecque doit tenir - ses positions
pendant dix jours ‘afin .- que des {
troupes alliées puissent être, envo-
yées sur les lieux, -

LES ETATS-UNIS …
Washington, 6°—. A ls deman-| =

de du secrétariat d'Etat, Jegecré-
taire Roosevelt a ordonné àl’ami-
ral Bristol. haut commissaire des
Etats-Unis ‘à Constantinople, d’en-
voyer des destroyers Américains à
Smyrne pour protéger la vie et la
propriété. On crott ‘que l’amiral
Bristol! enverra quatre destroyers
à Smyrne.

LEGENERAL TRICOUPIS
Constantinople, 6— Pendant que

les Turcs s'efforcent de reprendre
l'avantage sur les Grecs dans leur
marche sur Smyrne, ces derniers
envoient des renforts sur le théâtre
des hostilités; et, si le général Tri-
couûpis réussit à remanter le moral
de ses hommes, il est possible que
les Kemalistes soient contenus.

La nouvelle de la nomination du
général Tricoupis comme comman-
dant en chef a été reçue avec en-
thousiasme par la population loca-
de grecque, qui entrevoit‘le succès
de ses armées.

Il est officiellement annoncé que
tous les corps d'armée du sud ont
opéré leur. jonction, ce qui amélio-
re la situation.
Le haut commissaire -Sterghiadis

s’occupe, dit-on, avec succès du
problème des réfugiés.

ATTAQUES REPOTUSSEES
“ Athènes, 6:— Denouvelles atta-
ques par les nationalistes tures
ont été repoussées par les Grecs,
qui ont fait subir de lourdes pér-
tes aux Turcs d’après un commu-

le communiqué: ‘‘L’offensive de.
l'ennemi vers Akardag a rencontré
une résistance opiniâtre de la part
de nos troupes qui ont repoussé
de récentes attaques. Le nombre
des ennemis tués et blessés dépas-
se dix mille. Les forces se sont re-
tirées en bon ordre détruisant les
communications.

“L’ennemi n’a pas encore occu-
pé Eski-Sherhr, quoique la ville ait
été -vacuée il y a cinq jours.

“Les massacres et la persécu-
tion des chrétiens se continuent
dans les districts évacués. Une nom
bré considérable de réfugiés sui-
vent nos troupés retirées.
LASITUATIQN 8S’AMELIORE.
Athènes, 6 (P. A.).—En géné-

sidérée comme s’améliorant dan:
les cercies officiels, et les positions
de l’armée grecque du sud à A-
leshehr, à 80 milles, à l'est de
Smyrne, est très solide.
Le ministre de la guerré Théo-

tokis ot Te général Dousmanis
chéf .> l'état-major, sont partis
hier soir pour Smyrne afin de
conférer avec le général Tricoupis
le nouveau commandant en chel
dés armées en Asie mineure.

- Le peuple, bien que compre-
nant très bien la gravité de la si-
tuation se rassure un peu à la sui-
té des derniers ‘événements et suf-
tout à la suite dela victoire d’hier
prés dé Brousse. Les prix à la
bourse dénotalent une améliora-
tion. To
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ON PRECONISE UNE
UNION ECONOMIQUE

(Sulie de 1x 116)
 

Certains préconisent une union é-
conomique‘avec une autre nation,
cependant que d’autres croient|
qu’il ést plus opportun de. laisser
l’Autriche se relever elle-même, én
lui fournissant les fonds dont elle
a besoin.

Diversss-déligatiosis-‘semblent.fa-
vorablés ‘& une union’ économique
rae la..plupart des pays de l’Euro-
pe centrale. l’Autriche, la Hongrie,
la Echéco-Slovaquié. Les Italiens
s'opposent fortément au projet, en
raison des dangers politiques que
comporterait, selon eux, tine telle
union. .

Le comte de Balfour et M.
Bourgeois semh:.ent croire que”le
meilleur moyen de sortir de l'im-
passe est de. laisser l’Autriche À el“

pital; Qn éliminersit ainsi lec rau-]
ses. de frottement.

- Leg orateurs semblent peu pres-
sés d'adresser la paroie contraire-
menzÀ ceux des sessions pr323 Ign:
tes, La ‘éerniè:e assemblée d'hier a
dû rmrrnéêtre a'uurnéa, faute d'o-
rateurs:

8..G. Mgr Seipet, te chancelier
de l'Autriche, a déciaré que la so-
ciété des Nations a devant elle
une occasion unique de prouver sa
valeur pratique, en aesurant A son
pays des garanties politiques.

LES FONDS MANQUENT
AUX GREVISTES transporter les réfugiés, au cas que

Smyrne tombe aux mains des for-

Le fâge et Mme P. B. Mignaultces de Mustapha Kemal Pacha. Le-
sont revenus. d'un voyage aux cô-haut commissaire anglais a dit aux grévistes des chemins de fer, L'e-

” “chéfs militaires grecs que l'arméexéeutit -‘démandera enfin au pré! itesdu Pacitique. .

Te
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(Suite de la ire)

niqué officiel ‘publié hier soir. Dit,

‘| MAISON dé six apnartements.

ral la situation militaire est con-{

| Moristeur ‘Chätles Gantier,

lé-même, en Ti frurnissant dy ce: [
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bré, tlant  1’Anglais,
de chamber 3 die Wilbroad.

200-205

FILLE
Madame Dosbarats,:

 

UN GARCONNET avec expérience d’un ou
deax 808 a ‘la compogition typographi-

case. B'adresser The Venis
press 5’Tue Nicolss. 203-205

UX OOMPOBITBUR deux-tiers. Bons ga-
gos... B'adresser The Vonis Press, 9

rus Nicolas. 203-305

AGENTS-BOLLIOITEURE. 5adresser 163
Principale, Hull 208-305
 

 

UNE JEUNE PERSONNE pouvant travail-
ler sur clavigraphé le noir, S'adresser

A 114 rue Welington, Hull. 304-206

UN VENDEUR de pianos expérimenté,
anglais et français. S'adromser entre

R.80 hrs et 9.30 hrs a.m. C. W. Lindsay,
Ltd. 55 rue Principale, Hull, 204-208
= reseau + +pre = mat ew” Stl

 

 

on"08DUMANDS . ï

MENAGERE pour famille privée. Bon
11 floire. S'adresser 76 Sterling, ul

 BURBAUX à louer, dans l’édifice O.
Lindsay, appropriés aux chambres a

chantillons de gros au pour agents d’as-
surance. Service d'aseenselir, Lind-
say Jtd., 189 rue Sparks. 210

CHAMBRE pour un S'adrouser
316 Water. 3-205

MAISON pour logis privé, 19 rue ‘Wright,
Hull, comprenant salle, salon, trois

chambres 3 coucher, cnambte de lollette.
S'adresser 81 rue Wright, Hull. 208-205

2 CHAMBRES. S'adressér 317 St-Patri-
ce. . . 204-209

couple.

 

  TRES BONNE MAISON à touer, 283 St-
" Rédempteur. Hull, coin des rues Lévis

st ‘St-Rédempteur. S’adresser à H. Thé-
rien, à Aylnier. 204-206

MAISON. S'adresser Ludger :Leblanc,
264 Notre-Dame, Hall gh. 4089. 204--206

MAISON nitude 78 Notre-Dame, Hull, 350,
S'adresser 35 Notré-Damé, uli.

 

 

 

MAISON, coin des rues tordu, et Mai-
sonneuve,- Hull, S’adrosser 32

Hall, 204-206

APPARTEMENTS A ver sur la rue
Vaudreuil. Hull. és appartements

sant chouffés. eau chaude et eau froide.
Nouvellement construits et possédant tou-
tes les améliorations modernes.  S'adres:
tr 101 rue Du Pont. Tél. 2115,
Hull. 204-297

Laurent,

Sh,

 

61 .Charle
Arthur - Chevalier.

204-206
* vois, Bull. M.

x mat

sident Gompers de convoquer une
assemblée ‘nationale des représen-

des unions ouvrières pour étudier
les meilleures moyens de porter. se
cours aux grévistes, ;

OU EST JEWELL?
: Chicago, 6.—Les chets grévis-
tes ont nié la nouvelle -16 la con-
vocation du comité des 90 à Chfca-
go jeudi prochain. M. J. F. Me
Grath.. qui remplace M. Jewell
prési”. ‘ des fraternités. des em.
ployé da chemins de fer, a dé-
claré, à ce sujet, quela. nouvélle
est nullement fondée. t'a refusé
de dire où ‘se trouve actuellement-
M. Jewell qui serait, suivant.la
rumeur dans une des ‘vitles de
l’est atéritain. .

PAS DE SOLUTION SL
Chicago, 6.—Les chefs grévis

tes et leg exécutifs des chemins
de fer ont nié aujourd'hui que
l'on ait .tenté une autre soluti a
‘de la grève des cheminots.
Willarda-nié aussi que M.. Jewell,
Je. président des fraternités ab-
sent -des quartiers-généraux de Ia
grève depuis l’émission de l'injonc-
tion, du. gouvernement, était à
Baltimore en conférence avec lui
Je président de la Baltimore et O-
hip Railway. Les agen: du gou-

M. Jewell pour lui signifiér l’În-
jonetion formellement. La sitün-
tion de la grève ‘ reste générale-
ment patsible. ’ :

———_

TRIBUNE LIBRE

  

pa

Rédactéur'le “Droit”,
Ottawa.

-Monéieur le Rédaéteur,
Dans votre journal du 14 ceu-

rant était publiée en dernièré page.
une nouvelle ayant trait à la for-
mation d’une branche de la Fédé-
ration des F. ¥. C.-F. à Victoria,
C. B. ’
-Nous voulons attirer l'attention

du lecteur sur l’un des derniers ‘pa-
ragraphes due Noux reproduisons
textuellement:
ieee 11 .est demotré devoir de

noter ici le zèle que deploient les
sections d'Alexandria et de Süd-
bury pour l'enseignement du fran-
çais. Comme à ces endroits on
n’enseigne pas le francais dans ¢es
écoles. certaines dames, membres
de ‘sections, ontpoussé de dévoite-
ment jusqu'à ouvrir elles-mêmes
des classes privées où, leurs com-
patriotes viennent apprendrea par-
ler et à écrire leur langue.”
C'est sans doutepar erreur que

-

 
 

 

 

‘voir m'entendre me juger, il cog-
tharkit avec mol que je suis. sbh-
- blableà un arbre dont le vent a
fait tomber toutes les fleurs avait
‘qu’êlles aient donné leurs fruits.
‘Lb douleur a dévasté mon coeur
èt antatitr en moi toute fleur d’es

dir.
pakGuillemette oubliait de quelles
: pâroles, de quels récits, de quels
“exemples sa tante Adeline avait
“harcé son énfance et préparé son

ellé né songait plus au se-

“æritice suÿlime de son pare, elie
ou sortout qu’elle portait en
», sourte de tous les dévoue-

ati

“al  
 

   
  

   

  

   
  

   
    

 

   
  

 

le foyer de l'amout divin,
Quillemette avait vingt ans l'A£e

od on ne s'éndort jamais sans uné
flidsion ou un eppdir.

Cet espoir . qui la soutenait au
c'était le besoin dé fairé du bien
mifleu de tous sés décourigements
c'était le besoin de faire du bien à.
la petite aveugie. Elle sentait ve
nir vêrs elle ce petit coeurd’enfsnt

Hélône ne pouvait plus se passer
de Guillemette: - et l'institutricé
trouvait tous les jours une occu-
pation nouvelle pour jntéresser son
élève. Blle lui avait enseigné à fal.
re du crochet. Mélèhé éxécutait as
‘bez bién quéléutés” déntelles. ‘Pour. 

  

m ¢ tous les Hits,“et/-ajouter un -véritablé {ntéret à son '
12 source 81 rar&vgt 81 -puFe Les siècles

(rharitsc:t'en mete temps travall, Éuitemeite ‘ dus hye;ut“Où

* 

‘ooplent, fu-les créés.

Hélène ‘avait appris 3 ‘fabriquer
l'histoiré dé la dentéllé 4, travers
dés fleurs ¢fperles Son ‘pore s'é-
merveillait dévant l’hab de son

  

   
  

enfant, et gon coeur divéit trouvé
pour sa filé un éloge tllement in-
vraisemblable:
Cleat. foieuy,disait}’¥
Qûe si tu peignais les fTébrE
lé font les Séunes fillesdd ton Age
qui peuvent les admfriy.Elles les

r Guillmette -excusait cot gfose exa-
gérds lo -brave homm t unsf
profond chagrin. de l'igftrmité dé
son enfant! .
Mme‘Dadroca sé fA(Bobi.

| —Je voudrais. Medemois

 

destinés à ‘gagner leur vie.
Hélène ‘suppliait alors Guille-

mette de lui apprendre encoreautre
chose.

lle savoir
| plus que gi j'avais le bônBeur dy
| voir, car ainst. fé .suisnloins pri-
vée de cé que je Hé vois pas.
Guillémetté était étonnée de l’es-

prit réfléchi et des remargmes
“pléines de bon sens et àimtéliigence
de sa petite élève.
“ Hélène lui dit un. jour quelle
avait assez de toys ces contes et
histoires pour pêtites‘ fillés.. Guil-
Jemette lui. proposs la lééture du
saint Evangile. La tillétté con-
naissait fort mal les: Erangiles.
—Ce sera ennuiyeux Mademoiselle]

un-livre de piété ne doit Pas avoir)
un srénd intérêt. -

“~_Mon enfant, le saint Hvangile
ést le livre de Dieu pour: les Armes:
Ecoutez cétie de saint Jean:
“Si tu savais le don de Dièu et quel
est célui qui te parle”!
— Le savez-vous, Mademoiselle,

quel est celui Qui parle?
—Qui, mon enfant, les évangélistes |
ont rapporté fidèlement la Parole
dé Dieu lui-méme. Et la parole de
Dieu est vie ét lumière.
—Vie- et lumière, répéta l'enfant

sémblént ne pds compreñdré.
-—Oui, ma petite Hélène, câr cha

204-205 w
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tants nationaux et internationaux |

vernement attendent le retour de/-
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BOIS d'épinette, Pin, Pruche, à des
Ddrix raisonnables. B

tage, $7.00. Machineris d’occa-
sion. Wm. Freedman Ltd. Tél. C:
4687, 155-232

BLOC vert de moulin. S'adresser
337 Champlain, Hull. Tél. Sh.-

2911-W. 178-207

2 MAÏSONS dans le centre d'East-
view. -S'adresser 55 Chemin de

Montréal. Tél. Rid. 5088-W,
186-211

MANTEAU, Mouton es manteau seal a-
vea coflet et poignets d'alsska, très jo-
$ randeur 40x40, prix raisonnable. 88

2 MACHINES à coudre, en parfait ordres
$10. ct $15. 443 Cumberland. - 189.2

VERNIS A couverture, en papier, bois, tô-
les, etc, Says égal, flexible et ne craque
pas en hiver. Batisfaction garantie. Ar-
chambault, Wellington et St-“Rédempteur,
Hull. Tel. Sh. 21res 199-213

TERRE, 100 acres toutes cultivables, 3-4
de milles du village de Bourget. Prix

$6000. $3000. comptant. Balance en ter-
mes convenables, S'adresser M, Nap, Long-
tin, Bourget. 201-206

‘’SULKY’’ en jonc, ‘S'adres-
ser 160 Bolton. 203-205

GROS POBLE éloctr.que ‘’Moffat’’. -S'a-
Ere 250 Maisonneuve, Hull, Tél. Sh.

UN BOGHBI ‘‘subber-tire’’ haut. S'a-
dresser Pierre Charron, 57 rue Lévis,

Huit. 203-204

475.00 achètent un piano de - pratique.
caisse acajou, splendide état. $10.00

comptant, 85.00 par mois. C, W. Lind:
say, Limited, 189 rue Sparks. 203-207

CABINET, chépe, approprié"àun pavil-
lon ‘téléphonique partieulièr, aûbaine À

seulement 825.00. Peut être vu chez C.
. Lindsay, Limited, 189 rue Sparks.

 

 

 

 

pour bébé.

 

 

 

203-207.
 

““Oolumbia‘’, modèle X,
$97.50. La .meilleure
$15.00 comptant, $7.00

. Lindsay. Limited, 189
: 203-207-

genre cabinet.
aubuine qui soit,
par mois. C, W
rue ‘ Sparks.

$395.00
 

achètent attrayant piano
Lindsay, caizre acajou. méônture tou-

te d'acier, tonalité et touches riches et
fidèles. Meilleure nubnine. Au Canada,
825.00 compfant. 310.00 par mois. C
w Lindsay Limited. 180 rue’ Sparks.

- 203-207

un.

 

| POULES Wyundoit blanches et Rhode Ts-
land__ houges. S'adtesser 58 ‘ Cource-

Tette. Hull. - 203-204

2 RONÉ CHEVAUX, hon marché, S'a-
dresser 134 Chapel aprés 8 heuresnm.

2 205

 

 

BOIS sec, bois mos.
, de ou au voyage.
ling, 8h. 1199.

TERRE, 1.000 acres. 90 en culture. mai-
son, grange. $4,500, 32,000 comptant.

halance A -termes facilés. S’adresser E.
Lajoie, curé, Vars, Ont. 204-206

TROIS COBTUMES noirs. un gris. Mman-
teau d'automné et d'hiver, manteau de

fourrure. six chapeaux noirs. tépt paires
da hottines, renard brun, tout À sacrifire.
S'adresser 161 Laurier. Hull. - 204

MATSON aver terr£in. A dour ‘Togis, amé-
Tiorations modernes. bon: coin de: com-

merce, S'adresser 54 St-Etienne,. Jia

bois franc à la cor-
S'adresser 76 Ster-

 

 

 

 

UN OHAPEAU dé vonva et pleareuse.

Rois de chauf-| ;

198-218 |

202-204 |

204-208 :

rrr———re

INSTTTUTRIVES. DEMANDEES
 INSTITUTEIOR pour enséjgner le-français
°° anglais. Certificat Be clange. Salai-
"se 8adrosser, B. Perrier, Bperétai,

To aird,
 

BOIS}BOIS:

VENTE d’écoulement de gros“voyas
ges de croûtés (slash) $2.50.

Rid, 1905. J. Dolans & Som, 135
Chapel. ’ 188-214
 

 

~MACHINISTES -

3-218 (

 

 

Hôpital Vimy (Privé)i
Dr L. P. GAUTHIER

- Médecin résidant: -
Cas de maternité, dix fours aves
soins du médecin et gardes-ma- «

lades, 845 et 855.
Aucane dépense extra.

!
|

 

 

M, J. ARMSTRONG BT OIB, machine.
te, ingénieurs et forgerons, 136 rue

Queen, Ottawa. Tel. Queén 7465, La nuit

 

 

 

Queen 4748, Carling 3188. 202-228
— re

PLOMBIER

ENTRBPRENEUK, plombier, chauffage,
prix spéciaux. aux communantés religi-

euses, Louis Gendron, 89 rue DuPont,
Hull, Tel, Sh. 2215. 202-328

PROFESSEURS —
STUDIO OHA 'ELAIN -—
‘Cumberland, angle Rideau. p

cals, anglais. ~ Enseignement

 

 

Apprtement
ano, fran.

indiæiduel.
202-227-

CHAMBRE ET PENSION

CHAMBRE-BOUDOIR, sur devant,
une famille atrictement privée.

du téléphone. Pour monsieur.
148 St. André .

 

dans
Usage

S'adresser
202-204
 

FERBLANTIER
J. B. ARIAL, plombier, pasage. réparage

fournaise à air chaud. 160 Water. Tét,
R. 1216, 203-228

PERDU

PORTE-MONNAIE contenant certaine som-
ma d'argent, chapelet vert, monté or

perdus ‘au magasin 15e de Hull. Ré-
compense à qui le retourners au No 210
Maisonneuve, Huil. 203-204

MONTRE d'or de: homie Rideau- à
203 Chemin Montréal. Tél. R. 4937W.

Récompense. 204

CHAPELET monté or,
cimetière Notre-Dame.

 

dimanche p.m. ‘an
Retourner 317

Tél, "Sh. 3047. 204-205

= SERVANTES DEMANDEES

SERVANTE. S'adressor‘103° Waller.

Rochester.

 

 

 

 

202-204

SERVANTE  générale., 8'adresser 201
rue St-Patrice. oo 203-2

EBRVANTE demandée. Références exi-
gées. Dr Telmosse, 247 Notre-Dame,

-Hull, - “ 203-204

SERVANTE immédiatement. S'ilresser |
Nelson Gratton, 9 rue Nicolet, Wright.

ville. © 203-205
 

SERVANTE pour famille de” trois, S’a-
. dresser 109 - Hôtel.de-vitle.Has,

‘303-205

SERVANTE, 678”ETEdward. 203-305

UNE 1BONNE SERVANTE Fénéraie. bien
recommandée. demande de l'emploi.

S'adresser 28 rue McGee. 203-265

UNE SERVANTE pour pider aux soins du.

 

 

 

ménage, ‘ Bornes . réfétences. - exigé
sadresser. No 214. Tue,eo, Wallington,Bile

| SERVANTE générale. S’adresser-. 107: 80
04-206

SERVANTE nena. Sor First Avende.|
204-209
 

ÉERVANTE preventpour -3 ersonnes,|

 

 

 

tout neufs. ainsi que d’autres vêtements, sachant faire un pe. de 3perofournaise. ‘‘hose’’ grilles pour les fené-! de campagne préférée.  B'adrossér Piestres et les portes, ete. 198 ‘Frigcinale ‘rus Fagin, appartement KénnlstônHull. sc ;206 waz Ee s204-208 |
2 EMPLOI co SESVANTR Amédihtemsnt 22 Water.

204.
EMPLOF— Tontos personnés qui veulent|- pes a8

offeviller du mica, Àe première aualité !RERVANTE.. sépérale ape références
À domiri'e. pourront s’en procurer À 214 Bons ‘gages. de laviges. On €Laval. Hull. 204. 206° de nusai* unè ‘au re bonne,” 8’adres .om 229 Stewart. <r rasp : 

votre correspondant a mis sur le

ménis pied la situation scolaire
d’Alexandria et celle de Sudbury. .
Nous savons bien que le para-

graphe que ‘nous avonscite s'appli- |
que bien â’la sithafion’ a
dria. Et il n’y a rien de tropcer-
tes.

Tel n'estpas lé cas à-Sudbury.
Nous tenonsafaire conialtre que,
“dès la première heure, nous nous
sommes ‘assurés’ de l’enseignément
de otrelangue ‘maternelle tans nos
classes. Grâce à la clairvoyance et
au savoir-faire de nos chefs et en
particulier 4.M. F.-A. Ricard, nous
avons maintenu et développé, l’en-

| seignement de notre langue, malgré
toutes 'les oppositions et toutes les
difficultés. -A ce point que. aujour-
d'hui sur trente classes, qui sont
sous le contrôle -de la commission
d’écoles- séparées, nous en .comp-
tons vingt où les deux langues of-
ficielles du pays sont enseignées.
Les dix autres sont fréquentées par
‘des enfants de langue anglaise. Et
11 nous plait de dire quecet ensei-
gnement est donné surtout par.les|’
RR. SS. Grises de la Croix quil
comptent assurément parmi les
meilleures religieuses enseignantes
bilingues de la province et du pays.

Il n’est donc pas exact de dire
que le français n'est pas enseigné
à Sudbury. Il l’est aussi dans le
collège classique très prospère que

| Nous ‘possédons. Le français conti-
ré.

 

Dieu, si nous l'écoutons avec le dé-
sir de la comprendre et de le met-
tre en pratique nous oblige à aimer
Dieu à l’adorer et A vouloir lui
ressembler. Aimer Dieu, nous avons
été créés pour cela. Viouloir lui
ressembler, c’est avoir Bt touché
de sa grâce, inondé de sa lumière,
‘car il est lumière et vérité. Saint-
Grégoire le Grand a dit que tout
être ralsonnable était un beau vase

:| façonné - par le grand Artiste de
l'univers pour le remplir de cette
diviné lumière.

—Alasl je suis un des beaux va-
ses dont parle le Saint. -
—Mais, oui mon enfant.
—Commencez vite cette lecture,

Mademoiselle, :je voudrais être inon
déeds cette lumière. : '
--—Mon Dieu, pensa

ne. .-refusez pas votre lumière. à
ceux-qui, la demandent!

“ Hélène se fit lire plusieurs fois
le récit des miracles de Notre-Bei-
gneur. Elle voulut transcrire-en
Braille les Evangiles où Jésus s'ex-
‘prime en parabolés. Elie les spprit
par coeur,

“WnJour elle réalisait l'Evangtle-
du bon Samaritaïn. qu’elle venait
de tranecrire: “Tu.aimeras le Sei-.
gnèür‘ton Dieu, de tout ton coeur
de toute ton âme, de toutes tes]

d gine:tot. sile,.

   

Alexan- |"

Guiliemette |
avec toute la simplicité de son coeur. |.

 

  HF
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204
UNL SERVANTE‘ trmiméditer
dresser 82 Dollard, Hull.

 

 

SERVANTE f ’
dresser TTfe: train. si.

nd na og
= rereor

wuera . d'être. enseigné aux - enfants
canadiens-francais parce que-les pé-
res de famille- conscients de leurs
devoirs n'ont pas abandonné leur
-poste de vigilance: et:Als me. l'aban-
- donneront pas: #2 02! :

-En terminant, “noys tenons à
vous dire, Monsieur. te. Rédacteur,

| que nous ne tenous.pasla “Droit”
responsahle ‘de la note publiée. Je
comprends qu'il vous .est impossi-
ble de contrôler jusque dans les
moindres détails les nouvelles et
rapports d’assemblée que l'on vous
‘apporte peur la publication, Il ne
s’agit au reste, que d’un manque
d’information précise et ce n'est que
dans le but de remettre les choses
en place que je vous écris: cette
lettre.

Je vous remercie de votre hos-
r=

m——— gy

à
A

I
E

280, AVE. LAURIER EST,

même.” i _
Elle prit la main de Guillemette

et lui dit presque bas:
—Je vous aime, Mademoiselle.

C’était le premier mot ‘tendre
que Guillemette entendait depuis
son arrivée à Bordeaux’

Elle se pencha vers Hélene, l’'em-
brassa.
—Moi aussi,
aime bien.
-—Depuis longtemps je voulais vous
le dire, mals je n'osals pas, Made-
moiselle.
—Pourquoi n'osiez-vous pas? On
Ope tout cequi est bien, petite Hé-

ne. Ce

—J'avais été si
vous, au “début!
—Je Me m'en souviens pas.

Lenfant passases ‘deux bras au-
tour ‘du cou de l'institutrice.

© Quelle joie pour Guillemette d'a-
voir gagné: l'affectionde.eette en-
fant! 11 Ini semblaqu'unsouffle de
printemps traversaitson coeur. Bl-

se réjouissait-d’avoir appris la
parole de Dieu à cette petite âme,
et, suivant l’habitude que lui. avait
donnée sa pieuse,tante -elle .remer-
cia Dieu de avoir ai bien Jnspirée
:8t de.:Ub--poiut avoir refusésa lu-
mière.:à cette enfant... gran

. .« CHAPITREVE.

Map’ Jivre préféré,isa”selene
3 quelque.tempsde 1a) cross.FEyant

A
MESAAE -

chère petite, je vous

méthente .- pour 
r
a

+" iod yf

   

‘SERVANTE 8pdrogser 151. Chompiaif
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Y Docteur ALBERT CHARLEBOIS
Alimentation et Maladies des. Enfants Exclusivemens

Consultations:2A4pm

,NIDVETTEYEETD(ES:YETLR

364 rue Chapel - - Ottawa
‘Tél. Rideau 4781.

  

A ; 2

Docteur DE HAITRE
Des Hôpitaux de Paris

CHIRURGIE — Organes Génito-
Urinaires et

Maladies des. femmes.  

 

2 à 4 PM Tél, R. 68
739 PM R. 148

110, RUE STEWART |
 

  

ELECTIONDE
RUSSELL AURA LIEU!

LE 33OCTOBRE]
Suite dela‘la lère page

aidat 4 une convention. M.. Alfred
Goulet, -märchand de Bourget. Ce
comté compte un très grand nom-
bre de’ progressistes et les deux
dernières luttes électorales ont é-|
té très actives. A l’élection du 20
ostobre 1919, M. Damase Racine, |”

 

131 votes, M. P. Blanchard, can-
didat progressiste 4,947, et M. S.
A. Landry, 1,180. Le vote combiné
de MM. Blanchard et Landry était
de 6,127 contre 6,121 pour M. Ra-
cine: M: Racine remportait sa plus
forte majorité en 1914 côntre M.
Elisée .Laverdure,, conservateur, a-
lorsqu’il était élu pour la cinquiè-
me ‘fois par 2,454 de majorité, Au

205 fédéral le comté est libéral depuis
(1887. T1 a élu W. C. Edwards jus-
qu'en 1904. M. Norman Wilson en
11904 et l'hon. Charles Murphy de-
puis cette date. L'élection de 1921
a donné la majorité à M. Murphy
contre M, Marshall Rathwell le can-
.didat’ -progressiste. Ce dernier ce-
pendant a obtenu 6,836 votes soit
le double du vote qu’avalent obte-
nu.avant lui tous les autres candi-
dats oppositionnistes dans le com-

té’ de ‘Russell.
-LES PROGRESSISTES

| Il semble que seuls les progres-
sistes puissent faire la lutte dans
-ce comté. Les conservateurs ont
très peu, de chance de remporter
une élection et 1! est évident qu’ils
ne mettront pas un eandidat sur les
rangs pour faire opposition à M.
Goulet, Dans les rargs progressis-
tes ‘il était question il y a quelque

| temps de faire la lutte. Aujourd’-
hut, parsilts des derniers- déve-
loppements politiques, at en raison
de Vincertitude -ad se trouvent les

progressistes fassent la lutte dans
“ fe cômté. :

A moing da nouveaux développe-
ments, qui sont peur le moment
imprévus, M. Goulet, le candidat li-

{béral sera élu sans oppositio.
ess

LIGUE DE L'AVE MARIA
frre -

Case postale, 554, Ottawa, Ont.
Son organe: Le ‘‘Potit Journal|.

Bleu.
Abonnement par poste: 25 sous

par année. ;
rer

Les événements retardent sur la
logique, et ce qui a céssé d'être
en raison continue à être en faît,
comme la chaleur de la vie dure a-
près ls mort.
rer

Il ne faut jamafs regretter. le
temps qui a été nécessaire. pour.
bien faire.

(Joubert)
——

Les grandes pensées viénment du
coeur. .
 

candidat- libéral avait obtenu 6,-|.

bpartis 1f ‘est -peu- probable-que les |-

Aug.PEN
avocar -——

Ontario et Québec

3/318, rue Rideau - . Ottawa

}  (Rait Banque_Nationsle)

    

 

  

 

 

  

  Dr Adolphe Drouin
Des Hôpitaux de Lond

Paris et Lyon. oo

SPECIALITE: — Maladi
Yeux, Oreilles, Nes, ormese

Jonsultations: 10 à 13 am, $ à
5 et 7 à 8 pm. Le dimanche:

sur rendes-vous.

95, rue Rideau - - Otta
Tél. R. 4780—Rés.8. sama.

eee.

   
  

   

 

Babe aaSO OOD

APPA ever,

Médecin OhirergionEi
Spécialités: — Accouchements otmaladies des voies urinaires, -

Tél. Sher. 20527,

"eve aaa
OOS 0000 ADOBE

 

CAPO

Docteur E. H Dion
Des Hôpitaux de Paris

Successeur au Docteur Morin:

106, RUE RIDEAU
Spécialité: — Maladie des Yous,

Oreilles, Nes et Gorge.
Heures de Bureau: 11à 13 am, ;2 à 4 et 7 à 8 p.m. ‘3=

OPO OP 0090000. 00202000

 

 

 

 

[ Docteur J.—
CHIRUBGIEN

$ Diplômé des Hôpitaux de. Paris,
Spécialités: Chirargis, Maladies

des Femmes.
Consultations: Z à 4 pay

: 749 pm, .
> 169, rue St-Patrice - Ottawa’
3 Tél. Rideau 1818, 

Dr J.M. Ravary
Spécialité: —Maladie aryYeux,

Orellles, Nez et Gorge.-
A l'Hôpital Général d'Ottawa et

Sacré-Coeur,de Hull,

3 Consultations:1

a

138 hre {
748 hrs pen.

{Coin Chapel et Rideauy

‘Téléphone: R. 1485.
BOO PDDDoldB OOOOSDDOd

 

Docteur M. Ww. LeBel}
: BA. L.Ph, L.C.M.C.

CHIRURGIEN
Attaché 4 I'HOpital Canadien

No 3, McGill,

Récemment chef interne au
Royal Victoria, Montréal.

262, Laurier-Est, R. 5397,
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pitalité et vous prie de mie croire,
Votre . tout .dévoué,

X XX.
>
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——Vraiment, ma chérie, c'est inté-
ressant? questionnait le père avec
étonnement.
—Je t’en lirai des passages et tu
verras comme lés paroles de Notre-
Seigneur sont admirables!
Mme Dubroca soulevait les épau-

les. -
—Quelle idée avez-vous. Mademoi-
selle, de donner A lire l’Evangile à
cette enfant? C’est un livre trop
sérieux pour elle.
—L'Evangile est pour les petits
comme pour les grands — pour les
jeunes aussi bien que ‘pour les
vieux. -

—J'aural seize ans le mois pro-
chain, maman. Me trouves-tu si
petite fille? Je dois bien savoir &
mon âge comment on doit aimer
son prochain, comment on doit ê-
tre indulgent, bon et justs envers
les autres.

—Et tu l’a appris en lisant I'E-
vangile! demandà Mme  Dubrôca
ironiquement. Je t'avais déjà.’ dit

ta première Communion.
—Oui, tu de l'avais dit, mais pas
ainsi. Tu De m'avais pas dit que
les amis de Dieu sont les pauvres
les petits, les miséreux, les infir-
mes, ceux qui pleurent, ceux qui
n'ont ni feu ni demeure. Je vou-
draïs pouvoir les secourir tons, fai-
te-du bibn à tous, je Youdrals con-
soler toutps-les douleurs.
 
   

tout cela lorsque- je te préparais &'

| Belcourt,Leduc

>" & Genest
AVOCATS

18, rue Rideau Ottawa
(Edit. Banque Nationale) 
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répliqua vive-

ment sa mère, comme tu as tort
de te rendre malheureuse pour tous
ces gens que tu ne connais pas!
—Je voudrai les connaître!
—Tous! tu aurais du travail, Si ta
savais combfen ces gens sont pes

—Pauvre chérie!

intéressants; des parésseux pres-
‘que toujours, lorsqu’ils n’ont pas de

du populo, même lorsque ces gens
essayéut de faire quelque chosé de

vetllerai,
Les paroles de la petite Hélène

avaient amené des larmes dans les
yeux du père.

appelée dans la chambre de Mme
Dubroca.
—Prenez garde Mademoiselle, de
ne pas outrépasser vos droits au-
près de votre élève. Vous avez vu
dans quel état nerseux l’a mise la
lecture des Evangiies. Vous avez
voulu sans doute attendrir le coeur
de cette petite, vous avez essayé de
lui inculquer des idéos de bonté
exagérées, espérant en tirer profit.
Je ne comprends par ce que vous
voulez dire, Madame. De quoi me
soupconnes-vous®
—Je vous prie, Mademoisélie, de

laisser vos airs
 

er CN ee a tea Sad _ |
-

   

Ottawa — Téléphone: Rid. ove, 3

    

    

     

 

   
  

 

  

  

  
  

   

433, rue Rideau - - Ottawa Ÿ

Le soir même, Guillemette était ”

candides, 4 yousÀ

  

Aa
.

  

“

défauts pires. Moi, tout ce qui vient. Æ

bien, me déplatt; j'ai pourtant des M
idées larges, je crains qu’on ne
t'inculque des idées fausses. J'y

1
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DENOUEMENT
TRAGIQUE D'UNE

FETEINTIME
Jerry H. O'Brien, 8 rue McCor-

mick et George Gravelle, son voi-

‘sin, ont été poignardés lundi soir

‘au cours d’une réunion d'amis as-

‘semblés pour célébrer un anniver-

‘gaire.  L'assaillant s’écheppa, mais

hier Norman McNulty, 59 avenue

Laurier-Est, fut arrêté sous l’accu-

sation de ce délit. Il a comparu

en cour de police ce matin et sa

‘eause & été ajournée au 13 cou-

rant,

; La tragédie s’est déroulée à la

‘demeure de M. et Mme William

jJennings, 215 rue Armstrong, où

hes amis s'étaient réunis pour fê-

ter l'anniversaire de naissance de

eo Jennings. On dit que Mc-

ulty, qui n'avait pas été invité,

itenta d’entrer dans la maison avec

‘deux de ses camarades, mais qu’on

refusa. Ils s'en allèrent alors,

'mais on dit que McNulty retour-

na immédiatement à la maison et

demanda la permission de télépho-

ter. Comme M. Gravelle le lui re-

ffusait, les autres essayèrent d'en-

trer de force. D'après la version

ide la police, l'attentat fut commis

au moment où M. Gravelle, assisté

de M. O’Brien, essayèrent de met-

tre à la porte l’intrus qui voulait

entrer. M. Gravelle porte trois

coupures au côté gauche et au dos

et M. O'Brien une large coupure

eu dos. Leurs blessures ne sont

pas graves cependant. C’est le

constable Lacasse qui a opéré hier

f'arrestation de McNulty,
~~ ————rte

“FAITS-OTTAWA
Fes

Extension proposée.
On est à prendre des mesures en

Yue de l'extension du service de

a lumière et de l'énergie éiectri-

ques sur le chemin de Montréal, à

partir d’Eastview jusqu'à St-Jo-

geph d'Orléans. Un comité s’est

occupé de la chose et à négocié

avec la Ottawa Electric Co., et la

Ontario Hydro Electric Commis-

‘sion, et un rapport complet de

Jeurs négociations a été présenté

à une assemblée qui a été tenue à

3a salle paroissiale de l'église St-
ÿoseph lundi soir.
i .

Condamnations,

"Le magistrat Askwith a signifié

élairement qu'il entend protéger ies

watmen et les conducteurs de la

figne de Hull. Thomas H. Per

kins, 18 avenue Stirling, a été con-

idamné à une amende de cinquante

dollars et aux frais sous l’accusa-

kion de conduite désordonnée.
Charles Underwood admit sa

Suipabilité à l'aceusation d'avoir

endommagé des meubles au restau-

kant de Robert Fung, rue Metcal-

fe. Il devra réparer les domma-

pos.qui s’élèvent à vingt dollars

nviron.
Joteph Marcellus a été condam-

mé à sept dollars amende et frais

pour avoir passé du côté gauche

d'un tramway, rue Albert.

La pénalité usuelle de deux cents

‘dollars et les frais a été imposée

a deux femmes accusées par lins-

pecteur provincial Russell de pos-

session illégale de boisson.

‘Assemblée,

 

.ry

La première assemblée de la sai-

son de l'Association Municipale

d'Ottawa-Est a été tenue hier soir.

On s’est occupé de l'étude du pro-

gramme d'automne et d’hiver.

A la prochaine assemblée qui se

tiendra le 3 octobre prochain, on

recevra les nominations des offi-

ciers pour l’année courante.

rouvé
L’auto de M. F. D. Helps, 92

évenue ‘Carling, volé en face de

j'hôtel Windsor lundi soir, a été

vetrouvé à Eastview hier matin.
+

Auto volé

L’auto de M. Charles Hickman,

478 rue Albert, @ été volé hier soir

entre 6.30 et 10.30 heures, rue

Queen, près ‘du théâtre Loew's.

C’est un chevrolet Baby Grand por-

gant. la licence No 74-521 Ontario,

ommencement d'incendie

| Un commencement d'incendie

dM'est déclaré. hier soir dans un
tramway de la rue Somerset, an-

gle des rues Somerset et Cambrid-

ce Le service n'a été retardé que
quelques .instants. Les pom-

‘ piers du poste No sept éteignirent

 

feu avec les employés de la com-
fad i.

Haar DECES
TATURINaime .Calixte Laurin,

(née Olympe Sauvé) décédée le

® septembre à l’âge de 73 ans. Fu-
mérailles demain à 7%4 heures à
d'église St-Rédempteur. Départ de
la maison mortuaire 50 St-Hyacin-
the, Hull, A 73% heures. Elle lais-
se un fils, Polydore, une fiffe adop-
tive, Mme Jos, Thivierge (née Ali-
ce Sauvé). Parents et amis sont
priés d’y assister sans autre invita-
tion.. 204
-we
¥
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Ouverture des

"Modes d’Automne
Le 7 Septembre et les Jours

vante, chez

MileE. BRIEN
= Modiste de Chapeaux”

| 370,rueDalhousie,«_Ottam    
 

LES TRANSACTIONS

IMMOBILIERES
DU MOIS D’AOUT

* Voici les Princihaies transactions
immobilières enregistrées au cours
du mois d’août:—

Succession Alfred C. Johnes à I.
Sugarman et Geo. C, Graves, ap-
partement, angle des rues Somer-
set et Rochester, $835,000; Chas, E.
Lowe à George et M. Barrett pro-
priété rues Catherine, Isabelle et
Hugh, $6,500; succession M. Kava-
nagh à l'église Méthodiste Domi-
mon, rue McLaren, $19,000; Elea-
nor Beaton à J. Beaton, rue Elgin
$10,000; D, Younghusband a J.
Dash, lre.Avenue, $6,800; Dr. R.
H. Parent à C, H. Brunet rue St-
Patrice, $8.000; Caleb Brooks à
W. G. McDonald, ave Broadway,

$8,775; I. Bwitzer à Margueri-
te Dewar, Ave. Sunnyside,
$7,000; Ville d’Ottawa à J. A. La-
rocque, rue Rideau, $8000; suc-
cession W. J. McConville à Joseph
et Marie L. Fréchette, ave. Roi E-
douard, $10,700: WalterJoy a Eug.
Lecompte, rue Bank, $5600; D.
Arbuckle a A. Whelan, rue Stewart,
$7,750; H. Rose à W. Budofsky,
suce, Lebreton, $9,000; J. E. Lu-
by a E. J. Reid, 1re avenue, $10,
000; Camille Gauthier à L. Green,
$3,000; Marie Faulkner à J. et S.
Toronto, angle Clarence et Dal-
housie, $26,200; Pat. Brophy à S.
M. Trudeau ave. Spadina, $7,600;
James Clarke à A. Théodoses, ave.
Laurier, $10,000; Auguste de
Champlain à Marie de Champlain,
succ. Lebreton, $4,000; Harold Fi-
sher à Susan O'Connor, ave. Marl-
borough, $10,000; Martha Bower à

 

 

 

 

la commission scolaire publique,
Ottawa-Est, $3 700.
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AVS |}
L'affluence des vis.ieurs

à exposition d’Ottawa
cause dans la ville une ra-
reté de logement.

Les lecteurs et les amis
du ‘‘Droit’’ en dehors de
la ville éprouvent, comme
bien d’autres d'ailleurs,
quelque difficulté à se pro-
curer des chambres. Le
‘“‘Droit’’ a pensé rendre
service à ses amis en trou-
vant les maisons où des
chambres pourraient être
disponibles pendant la se-
maine du 11 septembre,
Nous demandons à nos

lecteurs d’Ottawa qui au-
raient des chambres meu-
blées à louer de nous en-
voyer immédiatement leur
adresse, le numéro de leur
téléphone, le nombre de
chambres disponibles et le
prix de location.

Prière d'adresser toute .
communication à: ‘‘Service
des Pensions’’, Le “Droit”,
Ottawa.    ç

LES DINERS DE
EXPOSITION

. ss
UNE ANCIENNE COUTUME A LA
FOIRE LOCALE. — LES PRE-
SIDENTS.

meer

On annonce aux bureaux de l’As-
sociation de l'Exposition, qu’aux
dîners quotidiens donnés par, les
directeurs durant la foire, des ora-
teurs bien connus sdresseront la
parole sur des sujets d'actualité;
on réservera une journée pour cha-
que catégorie d'exposants et de vi-

J 
 

  
siteurs. Voici la ltsie officielle:— |.

Lundi: Jour ‘es Citoyens ot des
Vétérans, président. M. Geo. Pink,
le président de l'Association.

Mardi. Jour des Marchands et
des Manufacturiers, président, Col.
J. W. Wooëds.

Mercredi: Jour des Bonnes Rou-
tes et de la Messe, présisent. John
Bingham, le v’ce-prés:dept de l’As-
sociation de l'Exposition. 74

Jeudi: Jour de l'Agriculture,
président, W. R. Cummings,

Vendredi. Jour des- Expésants et
des, Voyageurs de Commerce, prési-
derft, M. A. E. Provesl,

Il y aura pas de diver, samaët,
|desniè- © journéerv‘is la foire.

LES PROTESTATIONS
DES REVENDEURS
rer

La” décision prise récemment par
le comité municipal d’exclure les
revendeurs de la place du marché
a soulevé de nombreuses proteésta-
tions de ceux qui se croient lésés
dans leurs droits. Une pétition a
été présentée au bureau des Com-
missaires, hier par T. Greenberg;
il y est dit que les revendeurs ren-
dent de précieux services en con-
tribuant À réduire le coût de la vie
et qu’il serait injuste de les expul-
ser.

la requête sera soumise au co-
mité du marché qu! fera ensuite
repport au Conseil de Ville.

Le plaisir échappe,:comma le

 
sommeil, à qui y pense toujours."
vaiabat Rect Sonia. snl. +
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iEFEDERAL
À ASSEZFAIT,

DIT MURDOCK
LA CONFERENCE NATIONALE
DE LA PREVENTION DU CHO-
MAGE. LES SANS-TRAVAIL EN
1916 ET CETTE ' ANNEE,

—————rer

Le chiffre de ceux qui ont un
emploi au Canada n’est que de 3
points inférieur à ce qu’il était en
1916, alors que l’on compta lc
plus grand nombre d’employés chez
nous. Le 31 août derier. la mnyan-
ne des gens au travail était de 93.
1, tandis qu’elle était de 95.9 en
mars 1916, et de 91.1 en juin der-
nier, Ces statistiques onz été four-
nies ce matin, à la réuniou de la
conférence nationale pour la pré-
vention du chômage, à la raile des
ckemins- de fer dy Pzsrlement.
_ Les rapports venus de diverses
provinces permettent d’espérer que
la situation s’améliorera et si le
travail manque encore, l’hiver pro-
chain, les provinces et les munici-
palités se croient en position d’y
faire face.

Plusieurs délégués Nouveaux as-
sistaient, ce matin, à la conféron-
ce et nous avons remarqué l’hon.
M. Ernest Drury, premier minis-
tre de 'Ontario, M. J. C. Tory, de
la Nouvelle-Ecusse et M. l’éche-
vin. Trépanier,. de Montréal.

L'orateur de la matinée a été
M. R. A. Rigg, du bureau des em-
plois des fédéraux qui a donné une
série de statistiques tendant à de-
montrer que le travail augmente au
pays.

LA SEANCE D'OUVERTURE
Au cours de leur séance d’ou-

verture les membres de la confé-
rence nationale pour la préventi-
on du chômage, l’hiver prochain.
ont déclaré quo nos perspectives
d’avenir ne sont pas aussi Noires
que certains pessin.istes se plai-
sent à les pein.lre at qua l'emploi
ect normal dans toutes les provin-
tas à l'exzeptiou 7e deux. En On-
tario et en Nouvella-Ecosse l’on-
viage manque encors. mais dans
tout le reste du Canada la situati-
on continue de s'amélioYer.

Les trois. rey,ésentauts du go-
vernement.ont yrononcé. hier après -
inidi, . deurs . discours d'ouverture
et de bienvenue, Le premier minis-
tre a rappelé que le gouvernement
fédéral a fait beaucoup dans les hi-
vers précédents pour aider aux cko-
meurs et il est d'avis qu'ine con-
sutlation gén‘r:le des provinces et
des municipalités aurait le bon ef-
fet de coordonner les efforts pour
le plus grand avantage du pays.

Représentant des soldats invali-
des, le Dr Béland a réitéré lz pro-
messe faite par les autorités fédé-
rales d’aider les vétérans qui ont
reçu, au front, quelques blessures,
ou qui ont contracté des maladies
pendant leur service dans l'armée.
“LE FEDERAL A ASSEZ FAIT”
Au cours de l’année dernière nn

à pris dans le trésor fédéral Ia
somme de $1,560,000. pour soula-
ger les infortunes et la misère des
sans-travail, L'hon. M. Murdock,
ministre. du travail, déclare que
cette aide doit cesser imraédiate-
ment, malgré que des demandes
constanies. arrivent de tous les
coins. du pays. Notre contrée est
trop vaste, trop riche, nos finances
sont aussi: trop pauvres, pour qu’il
soit nossible de continuer longtemps
la politique de secours financier ac-
cordés aux chômeurs, Cette aide
pourrait soulager quelques sans
travail, mais notre pays et nos in-
dustries cp souffriraieut.

Il est nécessaire d’admettre ce-
pendant que certains . ouvriers ne
sont pas €n position de s'aider a
eux-mêmes et c’est pourquoi le gou-
vernement demande la coopération
des pouvoirs provinciaux et municl-
paux. Le pire de la crive semble
d’ailleurs être passé et nous avons
raison d’être p'us optimistes ue
d'habitude pour la saison prochai-
ne,

; LES DELEGUES
Toutes els provinces du Canada

sont représentées dans la déléga-
tion et le gouvernement fédéral
compte trois délégués: le premier
ministre, l’hon. M. Murdock et le
Dr Béland. Après consultation on a
décidé que le ministre du travail
serait le représentant officiel des
réunions,

La Nouveile-Feosse est représen-
tée par le premier ministre Murray,
Vavocat général E. R. Finn et M.
W, B. ‘McCoy, le Nouveau-Bruns-
wick, par l’hon, C. W. Robinson; la
province de Québec par MM. Jos.
Ainey et J. A, Metayer. touz deux
du ministère provinc!al du travail;
l’Ontario par Yhon. W. Rollo et M.
James H. Ballantyne; la Manitoba,
par MM. R. W. Craig et A. M. Mc-
Namara,'la Saskatchewan, par MM,
J.-J. Gardiner et T, M. Molloy;
l’Alberta par M. Ajex Ross, et la
Colombie anglaise par M J. D. Mc

sous-ministre du travail.
Après quelques délibérations il

fut décidé que.les représentants des
municipalités serafent admis aux
discussions et seraiest invités à
donuer leur avis, mris qu’ils n’au-
rafent pas le droit de vote. L'Invi-

voyée qu'aux provinces,

DANS NOS HOTELS
ttre

- Btaient de passage hier dans nos
principaux hôtels les Canadiens:
français dont les noms suivent

Château Laurier: MM, E. C. Vi-
dricaire,. Montréal; L. Martineau,
Montréal. .

New Russell: MM. A. 0. Du-
fresne, Québec: BE. C. S. Champa-
gne, Montréal; M. et Mme Bineite
et fils, Vonda, Sask/ (i. Nolet,
Montréal; A. Dussault, Montréal.

Windsor: MM. Aug. Desrocher,
StI-Didace; E. c, Massicette, Mont-
réai. -
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{UN-TRAMWAYDE ..
HYDROE. DANS
HARBOUR FRONT|

Toronto, 8 (P. C.).—Le conseil
de ville, aujourd'hui, a autorisé
la compagnie Hydro Electric 3
mettre en opération des trains é-
letriques dans la région d'Har-
bour Front. Le vote s'est pris à
6 heures 30 ce matin. Il a donné
un résultat de 18 voix contre 8,
en faveur de l'autorisation.
La séance du conseil a duré

toute la nuit dernière. La discus-
sion relative aux traine  électri-
ques se continuait le 29 août. II
n’y a eu interruption que pour
le dimanche de la fête du travail,
On a consacré en tout 43 heures
au débat,

Quand le vote a eu lieu ce ma-
tin, deux échevins ataient absents.
L'échevin Birdsall était rentré
chez lui et M. Whetter. était dans
un corridor au moment critique.
ayant été forcé par la chaleur de
quitter la salle des délibérations.
Les deux absents étaient censés
voter contre le projet.

L'autorisation de Toronto de-
vra maintenant être ratifiée par la
Législature provinciale. Elle pour-
voit à un droit de passage sur la
propriété du port, pour cinquante
ans, moyennant la somme d’un
dollar par année. L'Hydro Electric
pourra construire six voies de
chemin de fer. La commission de
Transport de Toronto a ‘tout le
temps été fortement opposée à
l'admission des trains électriques
dans le voisinage immédiat de la
ville. Elle prétendait que c’était
donner le droit à l’Hydro Elec-
trie, ni plus ni moins, d’avoir des
tramways électriques dans Toron-
to et de faire ainsi une concurren-
ce injuste a la compagnie de
Tramways de Toronto,, cela au dé-
triment de la ville elle-même.
La Chambre du Commerce

la Commission du Port
aussi opposées au projet. -

LA VILLE CONTRE
LE CITOYEN CLUFF

—_———

Les autorités municipales ont dé-
cidé de croisé le fer avec:le cito-
yen Wm. H. Cluff, ci-devant audi-
teur de la Corporation. La- derniè-
re injonction de Cluff veut empé-
cher la municipalité de contribuer
$400 aux ouvriers d'Ottawa pour
aider à défrayer le coût d’organi-
sation de la Fête du Travail.

L'affaire sera étudiée en cour,
jeudi matin et M, Proctor représen-
tera le Corporation.
Au cours de la discussion, hier,

M. Champagne a fait remarquer
que M. Cluff n’était pas logique et
que durant son stage comme audi-
teur civique, il n’était pas la per-
fection même2

LES HONORAIRES|
AUCOLLEGIATE

- Le bureauconsultatconsultatif du Colle-
giate Institute a décidé hier soir
que la contribution pour les élèves
dont les parents ne sont pas con-
tribuables ou qui ne demeurent pas
en ville serait de cent dollars pour
l’année se terminant le 30 juin
1923. On a demandé au comité de
direction de considérer aussitôt que
possible l'opportunité d’établir des
cours du soir dans les nouveaux
centres de la ville cet automne, Le
contrat pour la papeterie a été ac-
cordé à James Hope et Fils. M. W.
F. A. Kendrick, de Brockville,
remplacera M. D. M. Halpenny, qui
a démissioné l'automne dernier.

‘CHIC MARIAGE
—rs

Lundi matin a été célébré en la
chapelle privée de Monseigneur, le

et

 

mariage de Mlle Jeanne Brulé aj.
Monsieur Mendoza Normand. :

M. Thomas J. Brulé servait de
témoin à sa soeur et M, Emile
Normand à son frère. La - mariée
rortait nne jolie toilette en crêpe
canton bleu avec fourrures er vi-
son. Des roses blanches compo-
galent son bouquet de corsage. La
bénédiction nuptiale fut donnée

{par M.
mariés. M. A. Davis, neveu de la
mariée, agissait comme servant.
Un somptueux déjedner fut curvi
chez la mère de la mariée. La ta-
ble était magnitiquement' décorée
de roses et de pois de senteur.-

* M. et Mme Normand sont partis
en auto pour un voyaged'unmois,
ls visiteront des parents à Belle-
ville, Toronto, London, ,Windsor,
Détroit et Forsythe, Mich. Les ma-
riés ont reçu de nombreux et ri- |
ches cadeaux.

EN CORRECTIONNELLE|
Raymond Buttler, West Temple- |

ton ont été condamnés lhacun
sept dollärs amende et -frais. pour |
désordre dans une rue publique.

Henri Jeannotte, rue Montcalm,
Byle Gudz, rue Waverly et

Ernest Godreau, rue ‘St-Rédemp-
teur, Hull ont été condamnés cha-
cun à douze dollars amende et
frais où à dix jours pour infrac-
tion a la loi des véhicules-moteurs.

Richard Belkie, rue €hapel, ac-
cusé de s'être servi d'un {aux cha.
que tirée sur la Banque Royale du
Canada, en .date du 16 : février
1922 a vu sa cause ajournée au 8
courant.
Benjamin Stevenson accusé d'a-

voir obtenu frauduleusemèent pen-
sion et logement pour le montant
de vingt-deux dollars, a été sommé
de payer cette dette.Ch met

PERSONNEL
Mlle Laurie Meunier, |- “de‘ta!

sham, était de passage aOttawacet-
te semaine, à l'occasion du mariage

 

 

 

_ étaient!

l'abbé Scantland, ami des]!

  

LERAPPORTDU
MAIRE AU- CONGRES
"DEWINNIPEG

——preeum

Il c’est déroulé une scène assez
‘étrange an Conseil de Ville, hier
soir, quand il fut question d’im-
primer le rapport officiel du mai-
re Plant sur les séances du con-
&rèz des municipaliéts - canadien-
nes, tenu à Winnipeg au cours du
mois dernier. M. Plant a préparé
un rapport d’une vingtaine de pa-
ges dans lequel il donne un aper-
cu fidèle’ de toutes les délibéra-
tions.
MM, Brewer. et Snowdon pro-

posèrent que le rapport soit im-
primé,dans les minutes du Conseil
mais “Forward s'objecta sous le
prétexte que c’était une dépense
inutile, d'autant plus que le Jour-
nai Municipal donnerait un comp-
te-rendu des séances du Congrès.
Il proposa, appuya de M. Ellis
que le’rapport_soit accepté et non
publié; cet. amendement fut bat-
tu 11—9..LA motion principale
fut ensuite’ défaite ° 11—9, car il
fallait les- deux-tiers du vote pour
l’adoption.

M. Lowe expliqua que l'impres-
sion-ne'coûteraitpas plus de $15,
quoique d’après M. Forward, le
coût eut probablement atteint
$100. MM. Gaulin et Brewer vou-
lurent donner avis de reconsidé-
ration, ,mais le maire dit que ce
n’était pas nécessaire et -il lais-
sa entendre qu’il préférait ne pas
prolonger la discussion.
M! Plant fit remarquer toute-

fois. qu’à- l’avenir, le Conseil ne
trouverait pas un de ses membres
très enthousiaste . à préparer de
longs rapports’ des congrès où il
représenteraitla’ Ville. -

ErER

LE PRIXDU |
CHARBONFIXE
-A$20 LA TONNE

La première consignation de
charbon gallois, comprenant -.qua-
torze ‘ wagors, est arrivé de Mont-
réal à Ottawa ce.matin. Blle é-
tait adresasée à -Heney & Fils Limi-
ted, rue Elgin, mais elle sera dis-

 

tribuée à pratiquement tous les
marchands , de charbon de cette
ville, qui‘en vendront à chacun
une ou deux’tonnes au plus .pour
satisfaire :Aux besoins du moment.
Les marchands ne peuvent pas en-
core remplir de commandes pour
{10 moment. On n'a donc qu'a se
présenter chez ces marchands pour
seprocurer ‘un peu de charbon.
Un autre: wagon doit:arriver-a
Montréal dans huit à dix jours.
Le prix du, charbon à Ottawa a
été fixé par le contrôleur Ellis à
$19.50 ‘la tonne. I s'est vendu à
Montréal de 821.00 à $22.00 mais
grâce à la pronipte action des

| marchands d'Ottawa, il a été pos-
siple de fixer un prix  plusbas
qu’à Montréal .bien qu’il a fallu
payer le transport à Ottawa, nos
marchands ont ; acheté leur
ch rbon avant-que"le prix en de-
vifit trop. élevé.
‘Un marchand. local a exprimé
‘il n’y a’ pas'lieu de s’alarmer

pour cet ‘hiver,- étant donné qu’on
prévoit le règlement de la‘grève
aux Etats-Unis. Il a déclaré en
outre que d’autres wagons arrive-
it d'ici à quelque temps et

ils seront vendus à mesure
qu'ils arriveront. Il y a en tout de
18;000 à 19,000 tonnes à venir.

CHANGEMENT, D’HEURE
A partir du 10.septembre le Na-

tional Canadien-Grand: Tronc effec-
tuéra -un - changement d'heures
dans le service .des trains de vo-
yageurs. Le train.«du soir pour To-
rôhto partira. à 11.05 p. m., (heu-
ré‘normale),,au lieu de 10.30 p.
m Pour avoir..de” plus amples in-
formations téléphonez à Queen
6000. :
2, 4, 6, 8, 11 sept.

LE CHANGE
Angleterre: sterling. 4.46%.
France: le franc, 7.87
Italie: la lire, 4.35
Allemagne: lemark, .08
Canada: le dollar canadien s’es-
compte à New-York à 1—16 p.
100.
Ethte-Unis: le - dollar
vaut 12 francs 66cms.

q

américain
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AwPlat,enOublies |

‘ou Briquettes
“La -Crème , Glacée Ottawa
Dairy constitue - un. aliment
rafraichissant -—unaliment
qui‘est toùjours: nouveau —

un alimentqui-est' un vérita-
| ble aliment. .

Servez-la- au dessert—ache-
tez-la chez .les confiseurs —_—
éonnezon aux enfants, sous’
forme d ‘oublies, Te J    

 
   

LES FUNERAILLES
DE M. LE CURE

J. E. CODERRE
ti

(De notre correspondant)
Ste-Anne de Prescott, 6. — Les

funérailles de M. le curé J.-E. Co-
derre de Ste-Anne de Prescott, dé-
cédé samedi dernier, dans sa pa-
roisse ont eu lieu hier matin à l’é-
glise paroissiale. Une grande fou-
le de fidèles s'étaient rendus à l’é-
glise pour rendre un. dernier hom-
mage au dévoué curé. M. l’abbé
Coderre était âgé de 77 ans et avait
HA ordonné prétre le 18 décembre

0.
Le service funèbre a été chanté

à 11 heures par M. le curé G.-A.
Picotte, curé de Lanoraie, assisté
de M. le curé Jos. Picotte, curé de
St-Pierre Claver, comme diacre gt
de M, l’abbé Z. Picotie, de Mont-
réal, comme sous-diacre. MM. les
abbés Picotte, ci-haut mentionnés
ainsi que M. D. Picotte de L'As-
somption sont quatre neveux du
défunt.
L'oraisoun funèbre a été prononcée

par M. l'abbé Sylvio Corbeil, prin-
cipal de I'Ecole Normale de Hull.
TH résume la vie du regretté curé
Joseph Coderre. Il raconte l'éveil
de sa vocation sacerdotale au foyer
paternel de St-Jacques l’Achigan,
et de là au collège de l'Assomption
où i! fit ses études.

“L’esprit sacerdotal, dit l’ora-
teur, il le respira dans les diocè-
ses de Montréal et d’Ottawa. Cet
homme du bon Dieu donna à ses
chers paroissiens, la foi, la sancti-
fication, et c'est pourquoi ces der-
niers prieront par reconnaissance.
pour leur bon curé.

Il leur conserva la croyance de
la présence de Dieu sur la terre,
en attendant le bonheur éternel de
voir Dieu au ciel.

Après l’'absoute, M. J.-B. Charls-
bois de Rigaud chanta les Adieux
de Shubert.
La dépouiile mortelle fut ensul-

te transportée à St-Eugène d’où
an la conduisit à Montréal, où il
y a eu ce matin en l'église St-
Pierre un second service funèbre.

Les restes de M. le curé Coderre
seront ensuite transportés à ’’As-
somption où un troisième service
funèbre seya chanté demain. L'in-
humation se fera dans la voûte
de famille à l’Assomption.

Etaient présents aux funérailles
à Ste-Anne hier: Mgr l’administra-
teur L.-N. Campeau; M. le chanoi-
ne Dugas: le R. P. Rouleau, pro-
vincial des Dominicains; le R. P.
Ducharme, CS.V., supérieur du
collège Bourget de Rigaud; L. R.
Béliveau, vice-supérieur du collège
de l’Assomption; le R. P. Guy,
O.M.I. de l’Université d’Ottawa; le
R. P. Bouvet, O.M.I. du scolasticat;
M. l’abbé D'’Acier, chapelain de
l'hospice St-Charles d'Ottawa; R.
l’abbé Sylvio Corbeil, principal de
l’école Normale de Hull; M. le
curé Myrand de Ste-Anne d'Otta-
wa; M. le curé Carrière de St-Ré-
dempteur de Huli; M. le curé L.
Raymond. de Bourget, Ontario;
M. l'abbé Bazinet, chapelain. de
I'hospice St-Charles d’Ottawa: le
P. L. Gauthier. le R. F. Lariviè-
re, le R. F. Pelland, tous du collè-
ge Bourget de Rigaud; M. le curé
Larocque de St-Joseph de Wright-
ville, Hull; M. le curé Boulet de
St-Isidore de Prescott: M. le curé
Beausoleil. de Vankleek Hill; M. le
curé I. Pilon de l’Orignal; M. le
curé Gascon de Hawkesbury; M. le
curé D. McDonald, de Cornwall; M.
le curé McDonald de Lochiel; M.
le curé Dulin du Sacré-Coeur d’A-
lexandria; M. le curé McRea de
Dicken's Landing; le R. P. Mac-
Kenzie de Boston: M. l'abbé Hé-
bert. vicaire à Rigaud; M. le curé
Leclerc de la Chute à Blondeau;
M. le curé Primeau de Rigaud; M.
le curé Dufault de Ste-Justine; M.
l’abbé A. Quesnel, professeur au
collège Bourget, Rigaud; M. le cu-
ré Cousineau, de St-Eugène; M. le
vicaire Grignon de St-Eugène; MM.
les abbés Eugène Labrosse, de
Wrightville, E. Rollin de St-Char-
les d’Cttawa, A Rollin. de Grenvil-
le; E. Secours, de Hawkesbury;
Marleau, curé de Ste-Marthe; M.
I'abbé Hunault, vicaire de Vank-
leek Hill; MM. les abbés DesVa-
rennes, Ottawa; Sauvé, de St-Ré-
dempteur: et Lapointe, desservant
de la paroisse Ste-Anne de Pres-
cott et plusieurs autres.
———

CORRESPONDANCE
POUR LE YUKON

SERVICE D'HIVER
Pendant la clôture de la naviga-

tion sur la rivière Yukon. laquel-
le dure approximativement du ler
octobre au 31 mai, le service des
correspondances pour le Yukon,
excepté pour les bureaux de poste
de Champagne, Carcross et White
Horse, sera restreint comme les
années précédentes de manière À
exclure les colis postaux.

Les colis pour les bureaux du
Yukon, autres que ceux de Cham-
pagne, Carcross et White Horse,
ne devront pas être mis à la poste
après le 23 septembre.

—fp>—n

EXPOSITION
"DE TORONTO

PRErer

A l’occasion. de l’Exposition de

Toornto, le National Canadien-

Grand Trone mettra en vigueur un

tarif spécialement réduit bon du

26 août au 9 septembre.avec limi-
te de retour final au 13 septembre.

Les réseaux du National offrent le

service le plus rapide jusqu’à To-
ronto, mettant en circulation dee

trains d'acier massif quittant la
Gare Union. Ottawa, à 10.30 p. m.
tous les jours. arrivant à la Gare
Union. Toronto, 4 5.40 a. m. Le
train de four quitte Ottawa à 1.90
p. M. tous. les jours excepté di-
manche, -arrtvant à Toronto à 8.30
p. m.…effectuant le trajet en sènt
hetres et demie. Pour avoir. plur
@mples informations au sujet der
brix réduits. téléphonez au - bu-
reau de la ville, Queen 6000 ou au
bureau de la gare, Queen 185, Les
trains circulent d'après l'heure so-
laire, Voyagez via ia route courte

 

  
 

du National Canadien. mans Le àau À Rabb est un
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”RUE PRETORIA
La Commission d'Embellisse-

ment, réunie hier, sous la prési-
dence de M. J. B. Fraser, a décidé
de construire des chalets de né-
cessité sur la promenade du canal
Rideau, à l’angle de l'avenue Pré-
toria. L'édifice qui sera moderne
sous tous les rapports, aura 39 x
20 pds. et coûtera de $6 à 8,000.
Des plans seront tracés immédiate-
ment, afin de se mettre au travail
sous le plus bref délai.

————

Rien n’est plus habile
conduite irréprochable,

(Mme Maintenon)

 qu’une

|ORDINATION PAR ..
S. G. MGR EMARD

Spécial au “Droit”
Côteau-du-Lac, 6 — S. G. Mgr

Emari nouvel archevêque du dio-
cèse d'Ottawa, a conféré la prétrise
dimanche, à un enfant du Côteau-
du-Lac, M. l'abbé Lionel Deguire,
fils du Dr Elzéar Deguire, médecin
bien connu et très estimé de cet
endroit.

Cette ordination qui donna lieu
à une fête religieuse des plus im-
posantes & aussi donné lieu à de
belles réjouissances auxquelles tou-
te la population du Côteau-du-Lac
fut cordialement conviée,

—eumearmmen june.;

Le prétexte ordinaire de ceux
qui font le malheur des autres
est qu'ils veulent leur bien.
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Votre manufacture
est-elle un musée ?

OTRE rôle, en tant que manufac-
turier, est de vous teniren rela-
tion avec le publie acheteur, et
de l’obliger en quelque sorte à

en vous.
l’acheteur reste indifférent à votre mar-
chandise, et votre établissement devient
peu à peu un musée d'articles invenda-

ce par la voie des journaux. La personne
qui a acheté tel journal aujourd’hui, a

i acheté le méme journal hier, et 1 ‘achatera
encore demain, — cela pour une raison:
se tenir au courant des nouvelles. Les
grandes foules qu’on voit chaque jour

l’efficacité du journal et de l’annonce. ,

Augmentez vos relations avec le pu-
blie par l’annonce que vous ‘publiez au-
jourd’hui, donnez-lui plus de renseigne-
ments sur vos produits, sur vos prix, le
service établi entre vous et le consom-
mateur, sur vos moyens d'atteindre ce-

Il n’y a pour vous qu’un moyen ds ‘
réaliser tout cela — l’annonce dans les “
journaux quotidiens.

Si vous dites la vérité et faites Vo. a.
part de travail auprès des lecteurs, aussi
ien que le journal quotidien le fait, en

i trouvant les lecteurs et en retenant leur
attention, vous n'avez pas besoin d'’an-
noncerd’aucune autre fagon, |,

Publiée par l'Association des Journaüx Quéhidlabs anCanal|
Toronto.

|
&

Autrement,

>7

efficace de vous met-
le client est l’annon-

à rayons prouvent

-

 
 

 

salua“le matin.’

chanteresse’’,

 

‘Un buveur de thé endurci et ef-
, fronté, qui durant 20 ans dilua ses

repas avec seulementl’infusion de
la plante fascinante; qui avec le
thé agrémentala soirée, avec le
thé ésaya le minuit et avec le thé

La description de Samuel -

Johnson de la
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|Vente Spéciale de Thé
 

JEUDI, VENDREDI, SAMEDI

[VenteSpécialedeThé,
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